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L’ACTE DES BANQUES

UN AMENDEMENT DÉSIRABLE
Vous n’avons pas encore sous les 

yeux le texte officiel des amende­
ments proposés à l’Acte des banques, 
mais d’après ce que nous en avons 
lu dans les compte-rendus parle­
mentaires publiés pas les journaux 
quotidiens, le projet du ministre 
des finances ne tiendrait pas suffi­
samment compte des événements 
récents.

C’est à propos de la suspension 
des paiements d’une banque que 
nous voudrions voir insérer quel­
ques clauses nouvelles dans la loi 
qui régit les banqnes incorporées.

Actuellement, une banque qui 
suspend ses paiements a, devant 
elle, 90 jours francs pour reprendre 
ses opérations et si, à l’expiration 
des dits 90 jours, elle n’a pas ouvert 
ses portes à ses créanciers, elle est 
de fait et de droit en liquidation.

Vous ne récriminons pas contre le 
temps du délai ; serait-il prolongé 
de 30 jours même que nous n’y trou­
verions pas matière à réclamation. 
Mais ce que nous redoutons pour les 
créanciers c’est que, pendant un 
aussi long délai, les directeurs d’une 
banque en suspension de paiements 
puissent prendre de leur propre au-, 
torité des mesures importantes et 
tErne radicales qui affectent la posi­
tion d’une partie de leur créanciers.

Les créanciers d’une banque se 
Avisent en trois catégories : les

créanciers privilégiés qui sont les 
porteurs de billets de circulation, 
les créanciers ordinaires ou dépo­
sants et les actionnaires. .

Parmi cette troisième catégorie, il 
faut ranger les directeurs. Or, on 
sait qu’en cas de déconfiture les 
actionnaires passent généralement, 
de créanciers, débiteurs, en vertu de 
la double garantie à laquelle ils sont 
liés. Ils ne sont créanciers que s’il 
reste des fonds après que les créan­
ciers des deux premières catégories 
ont été intégralement remboursés.

Aussi, au lieu d’avoir à partager 
dans les dividendes, les actionnaires 
sont plutôt destinés à rapporter un 
montant qui peut s’élever à une 
somme égale à la valeur au pair des 
actions dont ils sont porteurs.

Il s’ensuit que, pendant la durée 
de la suspension des paiements, la 
banque se trouve dirigée, adminis­
trée et contrôlée par des débiteurs 
plutôt que par des créanciers, puis­
que les directeurs sont choisis parmi 
les actionnaires. Et, souvent, ces 
mêmes directeurs sont, en outre, 
personnellement débiteurs envers 
la banque qu’ils administrent.

C’est une condition absolument 
anormale, qu’un débiteur en mau­
vaise situation d’affaires gère les 
bienp de ses créanciers, sans que ces 
créanciers aient leur mot à dire, 
sans qu’ils aient le moindre contrôle 
sur la façon dont leurs biens sont 
administrés. .
" Est-ce que la loi ne devrait pas
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obliger les directeurs d’une banque 
qui a suspendu ses paiements à con­
voquer les créanciers dans un délai 
raisonnable, disons trois semaines 
ou un mois après la date du premier 
jour de la suspension de paiements, 
afin que ces mêmes créanciers, mis 
au courant de la situation réelle de 
là banque, décideùt des mesures à 
prendre pour l’avenir dans leur 
propre intérêt.

Expliquons-nous.
Tout récemment, une banque sus­

pendait ses paiements. Ses direc­
teurs soit directement, soit indirec­
tement, firent pression sur les dépo­
sants de la banque pour obtenir 
d’eux que le remboursement des 
dépôts ne fut exigé que dans des 
délais déterminés.

Certains déposants acceptèrent, 
d’autres refusèrent. Ces derniers 
furent ou ont dû être intégralement 
payés. Quant aux premiers, peut- 
être le seront-ils dans les délais con­
venus, s’ils n’ont pas consenti d’au­
tres arrangements à la banque—très 
féconde, d’ailleurs, en propositions 
pour retarder ou éviter le rembour­
sement des dépôts.

A ces premiers déposants on avait 
dit qu’en consentant des délais à la 
banque, ils seraient payés àraisonde 
cent centins dans la piastre et que, 
faute d’accorder ces délais, ils 
entraîneraient la liquidation de la 
banque et en subiraient la peine ; 
c’est-à-dire des pertes.

Quand la banque eut repris ses 
paiements, ceux qui n’avaient pas 
souscrit d’engagement purent se 
faire rembourser.

Mais plus tard, à une assemblée 
des actionnaires, le Président de la 
banque parlait encore d’une liqui­
dation possible, dans le cas où ses 
propositions ne seraient pas accep­
tées par l’assemblée.

En supposant que les actionnaires 
n’aient pas accepté les propositions 
de la direction, la banque aurait 
donc été mise en liquidation et le

§
résultat aurait été que certain" 
créanciers auraient été remboursé, 
intégralement du montant de leur' 
dépôts, tandis que d’autres n’au' 
raient pu que participer aux divi' 
dendes qu’aurait produits la liqui­
dation. .

On voit donc que l’Acte des ban­
ques doit nécessairement limiter les 
pouvoirs des directeurs en cas de 
suspension de paiements et qu’il 
doit en conférer aux créanciers, 
c’est-à dire aux déposants.

Il est douteux, en effet, qu’une 
assemblée des créanciers aurait per 
mis que certains d’entre eux fussent 
intégralement remboursés, taudis 
que d’autres couraient le risque de 
n’être payés que d’un tant pour 
cent sur le montant de leurs créan­
ces. Ce que nous demandons, en 
somme, c’est qu’en matière de ban­
que, le créancier puisse se protéger 
et surveiller ses propres intérêts 
comme il le fait en matière commer­
ciale ou industrielle. Il faut qu’il 
ait voix au chapitre dansjes graves 
décisions que peuvent prendre les 
actionnaires, directeurs ou non, 
d’une banque en état de suspen­
sion de paiements. „

La loi devrait, selon nous, décla­
rer que toute suspension de paie­
ments d’une banque entraîne de 
plein droit la réunion des action­
naires et des créanciers déposants 
de la banque en difficultés à ....jours 
de la date de suspension des paie­
ments et que toute décision, relative 
à la reprise des opérations, à la di­
minution ou à ' l’augmentation du 
capital de la banque, aux délais de 
paiements des dépôts, ne sera vala­
ble que si elle a été prise à la majo­
rité en valeur des sommes repré­
sentées : d’une part, par les action­
naires, et, d’autre part, parles dépo­
sants.

Deux chiffres feront comprendie. 
sans qu’il soit besoin de plus de 
comiûentaires, la nécessité d’un pa­
reil amendement à la loi des bau
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ques : le capital versé de toutes les 
bauques réunies est de $64,454,351 
tandis que le montant total des 
dépôts du public dans ces banques 
est de $269,021,154.

Ces chiffres officiels sont tirés du 
tableau publié par le gouvernement 
d'après la situation des banques au 
3d du mois dernier.

On voit par les deux chiffres ci- 
dessus que les déposants ont quatre 
fois plus d’intérêt dans les banques 
que les actionnaires eux-mêmes.

TRANSPORT *DU BEURRE EN 
WAGONS-GLACIERES

Avis a été donné à ses expédi­
tionnaires et agents par la Cie du 
Pacifique qu’à partir du 4 juin des 
wagons, réfrigérants pour le trans­
port du beurre sur Montréal seront 
mis en circulation durant la saison 
chaude comme suit :

Départ de le
B-dford................................ rnércredi a. m.
Sherbrooke............................. “ p. m.
Cookshire.............................. “ a. m.
Mansonville.............1........ jeudi a. ra.
South Roxton..................... mercredi p. m.
Québec..................................... “ a.m.
St-G briel de Brandon.. “• p. m. 
Pembrooke............................. “ a.m.

Le beurre sera reçu et chargé aux 
points intermédiaires sur la route 
directe vers Montréal. Les agents 
devront indiquer sur la feuille de 
route le point de départ et la date 
du chargement dans les wagons- 
glacières. Quand l’espace le per­
mettra on pourra charger du fro­
mage dans ces wagons sans frais 
supplémentaires. La Cie se réserve 
toutefois le droit de remettre le fro­
mage dans des chars ordinaires pen­
dant le parcourt, si la place devient 
nécessaire pour l’expédition du 
beurre. Le fromage expédié dans 

-s chars-glacières autres que ceux 
établis pour le transport.du beurre 
sera sujet aux frais indiqués dans la 
circulaire No 30 du gérant du trafic, 
soit 10 p. c. en plus du tarif avec 
maximum de $3 pour la glace.
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COMMERCE,
INDUSTRIE ET FINANCE

Paris attire l’étranger, c’est un 
fait. Si l’Exposition lui vaut cette 
année plus de visiteurs que de cou­
tume, il faut avouer aussi que la 
capitale française continue à cons­
truire des merveilles qui appellentla 
visite des curieux d’art.

Le pont Alexandre III qui vient 
d’être achevé est une de ces mer­
veilles.

Sait-on ce qu’a coûté ce pont.
L’ensemble de tous les travaux 

qüi ont été exécutés pour la cons­
truction du magnifique pont, dont 
la première pierre a été posée au 
mois d’octobre 1896, par le tsar 
Nicolas II, s’élève à la somme de 
$1,200,000. De plus, on a dépensé' 
$200,000 pour la décoration.

Donc, au total, le pont Alex­
andre a coûté $1,400,000.

Nous voudrions bien voir Mont­
réal se mettre à imiter Paris, quoi- 
qu’en petit,—il faut savoir être mo­
deste quand il y a cas de force 
majeure pour commencer, on pour­
rait peut-être nous débarrasser des 
trottoirs en bois.....

. ***

M. J. M. Fortier a demandé au 
gouvernement d’Ottawa une charte 
d’incorporation,sous le titre de “The 
Crème de la Crème Cigar Co” 
Limited, au capital de $150,000 di­
visé en 1,500 parts de $100 chacune.

La demande d’incorporation est 
faite par MM. Joseph Mizael Fortier, 
manufacturier, Raoul Dufresne, 
comptable ; Louis Lapointe, comp­
table ; Edouard Mathurin, contre­
maître ; Camille Mathurin, contre­
maître ; Gregory Papadopulos, con­
tre-maître, tous de la cité de Mont­
réal!; Frederick L. Defond, voyageur 
de commerce de Coaticook ; Robert 
Hyslop, commis - voyageur de 
Toronto Thos. M. Garland, commis-
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voyageur de North Gower, et Timo­
thée A. Corley, voyageur de com­
merce de Winnipeg.

MM. J. M. Fortier, Raoul Du­
fresne, Louis Lapointe, Edouard 
Mathurin et Camille Mathurin 
seront les premiers directeurs ou 
directeurs provisoires de la com­
pagnie.

***

Nous dédions à quelques jour­
naux—qui périodiquement grincent 
des dents, quand il faut dépenser 
quelque argent pour entretenir et 
creuser le chenal entre Québec et 
Montréal—les «lignes suivantes ex­
traites du Travail National :

On s’occupe beaucoup, en Alle­
magne, de la construction du nou­
veau port du Rhin à Strasbourg.

Le nouveau port en construction 
sur le Rhin a pour but de transfor­
mer Strasbourg en un port fluvial 
important, d’y concentrer tous les 
produits destinés à l’exportation 
maritime non seulement pour An­
vers et Amsterdam, mais aussi pour 
Brême et Hambourg, d’y faire arri­
ver plus facilement les charbons de 
Belgique, de la Ruhr et de la Saar.

De petits embranchements sur 
Brunswick-Osnabrück doivent com­
pléter ce tracé, qui atteint plus de 
500 kilomètres (312 milles) de lon­
gueur. Le canal doit être navigable 
pour les bateaux de 750 tonnes de 
jauge, ne dépassent pas 2 mètres 4 
(S pieds environ) de tirant d’eau et 
30 mètres (100 pieds environ) de 
longueur. Le prix de sa construc­
tion est évalué à 340 millions de 
francs (68,000,000).

***

Une fête au profit de la Croix 
Rouge vient d’avoir lieu au Métro- 
politan Opera House de New-York 
Çt elle a rapporté la bagatelle de 
810,400. Le “ clou ” de la soirée 
consistait dans le nouvel éclairage. 
Les dames dé New-York se plai­

gnaient que la lumière électrique, 
si verdâtre, donnait à leur teint une 
nuance défavorable. Un savant, 
après avoir étudié ce problème, a 
trouvé qu’un verre couleur d’ambre 
jaune entourant les lampes électri­
ques donnait au teint une nuance 
idéalement délicate et poétique. 
L’expérienoe a complètement réussi. 
Tout le monde est donc enchanté, 
surtout les directeurs de l’Opéra, 
qui espèrent par là une augmenta­
tion des recettes.

La maison L. Chaput, Fils & Cie, 
sérieusement menacée par l’incen­
die qui a détruit de fond en comble 
la manufacture de MM. Tellier, 
Rothwell & Cie, a pu reprendre 
dès lundi matin ses opérations, sans 
que l’exécution des commandes ait 
subi le moindre retard.

Les dégâts matériels sont de peu 
d’importance quand on réfléchit 
aux immenses quantités de mar 
chandises accumulées dans ses vas­
tes entrepôts. •

Les pompiers ont travaillé feme 
et intelligemment à la fois pour 
empêcher le feu de se communiquer 
à l’édifice occupé par les bureaux et 
entrepots de la maisen Chaput-et 
aussi pour protéger le stock accu­
mulé à tous les étages contre les 
atteintes du feu et de l’eau.

Les pertes, d’ailleurs couvertes 
par les assurances, se réduisent à 
quelques milliers de piastres.

Mais à voir fonctionner les diffé­
rents services de la maison Chaput, 
dès lundi matin, on se serait à peine 
douté que le feu avait, la veille me­
nacé de détruire tout l’établisse­
ment.

Les chefs de la maison rendent 
hommage aux magnifiques qualités 
d’endurance et de présence d’esprit 
dont ont fait preuve les membres de 
la brigade et le corps de sauvetage. 
Nous nous faisons un plaisir et un 
devoir de les enregistrer.
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Quinquina 
Dubonnet

L’Apéritif 
sans rival !

CET excellent apéritif à base de 
quinquina est toujours employé 
avec succès lorsqu’il s’agit de 

fortifier l’estomac, de combattre le 
manque d’appétit, la* faiblesse, l’épui­
sement. C’est un tonique sans égal. 
Il est exempt de ce goût âcre que 
possèdent la plupart des apéritifs.

Du reste, goûtez-y une seule fois ; 
vous n’en voudrez plus d’autre.

Vous pourrez déguster le Quinquina 
Dubonnet dans tous les Bars de pre­
mier ordre ; vous en commanderez 
ensuite à votre épicier.

Nous nous ferons un plaisir d’en­
voyer un échantillon à tous les mar­
chands qui nous en feront la demande.

SEULS REPRESENTANTS 
AU CANADA: ..

L_. Chaput, 
Fils & Oie,

MONTREAL
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On ne se doute pas de l’extrême 
bon marché auquel l’emploi des ma­
chines permet aujourd’hui de pro­
duire certains articles. C’est ainsi 
que l’Engineering nous fait connaître 
que le coût de la fabrication des en­
veloppes faites à la machine né dé­
passe pas 4 centins, soit à peu près 
le cinquième du prix d’il y a quel­
ques années : •

“ La base de comparaison est sur 
100,000 enveloppes. Il y avait 4 
opérations faites par 4 ouvriers dif­
férents ; maintenant il y a 19 opéra­
tions faites par 29 opérateurs. Des
4 premières, on employait 3 femmes, 
et maintenant 4 femmes sur 29, et 
gagnant plus.

“ La moyenne des salaires était de
5 centins l’heure et maintenant 14 
eentin3.

'• La réduction du coût n’est due 
que dans l’énorme production. Il y 
a 40 ans, il aurait fallu 434 heures 
pour faire ces 100,000 enveloppes. 
Elles sont faites à présent en 31 
heures 33 minutes et, bien que les 
salaires soient plus élevés, la façon 
revient à $4.25,au lieu de $22.75.

Remarquons que ces enveloppes 
sout vendues au consommateur à un 
prix variant entre 50 et 60 centins le 
mille. C’est ce que, dans le com­
merce, on appelle le “petit bénéfice. ”

***

Beurre de Hollande : Un mar­
chand allemand avait introduit du 
beurre de la laiterie hollandaise 
" De Wildt ” et l’avait mis en vente. 
Ces;beurres saisis et analysés furent 
trouvés falsifiés par 15 à 20 0/0 de 
margarine malgré leur étiquette de 
beurre-crème et leur prix élevé : 
1.23 marc la livre. .

Le marchand a été condamné à 20 
marks ou quatre jours de prison, 
malgré l’absence de toute condam­
nation antérieure, pour avoir mis ce 
beurre en vente sans s’être assuré 
qu’il était pur.

Ces falsifications sont faciles à

pratiquer en Hollande parce que ce 
pays n’a aucune législation répres­
sive : la fraude est ainsi encouragée :

***

• Le téléphone à bon marché : Les 
longues recherches auxquelles une 
commission d’études s’est livrée eu 
France, sout sur le point d’aboutir, 
grâce à une récente invention, ac­
tuellement à l’essai : un compteur 
téléphonique. L’invention est aussi 
simple que pratique.

A côté de chaque appareil, si le 
compteur est adopté, on installera 
un appareil annexe dont les fils 
seront reliés à ceux du téléphone.

Lorsque l’abonné aura obtenu la 
communication, au moment précis 
où il engagera la conversation avec 
la personne appelée, la voix devien­
dra inintelligible ; l’abonné n’aura 
alors qu’à appuyer sur le bouton 
qui émerge du compteur et, dès cet 
instant, il . causera librement pen­
dant trois minutes. ,

Ce laps de temps écoulé, un bruit 
couvrant sa voix par “ la friture,” 
suivant le terme téléphonique adop­
té, viendra interrompre la conver­
sation, qui ne pourra continuer que 
si la personne qui a demandé la 
communication presse une fois sur 
le bouton et ainsi de suite de 3 mi­
nutes en 3 minutes.

Chaque mois a’nsi que cela se 
pratique p.rnr vérifier à domicile la 
consommation du gaz, un contrôleur 
du service des téléphones viendra 
vous réclamer autant de 15 centimes 
(3 cts) qu’il y aura dans le mois-de 
périodes de 3 minutes employées en 
convesation téléphonique.

L’abonnement annuel au télé­
phone ne coûtera plus que 40 francs 
($S.00) et le prix des appareils ins­
tallés à domicile, 120 francs ($24.00) 
environ, pourrait être payé en trois 
annuités de 60, 40, et 20 francs ($12, 
$8 et $0, à ajouter au prix de 
l’abonnement. ___•

La consommation indiquée par le
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compteur serait, enfin payable par 
mois, au tarif que nous avons indi­
qué plus haut.

La pèche du saumon de printemps 
vient de commencer sur les rivières 
du nord de la Colombie Anglaise. .

Le nouveau tarif des douanes de 
Cuba entrera eu vigueur le 15 juin. 
Il augmentera les revenus des 
donnes et stimulera l’introduction 
des] I marchandises américaines à 
Cuba. .

■ ***

Voici pour donner une idée de 
l’importance de l’industrie du café 
dans la petite République améri- 
caiue de Costa Rica, un tableau re­
présentant les chiffres des récoltés 
au cours de ces dix dernières années :

Kilogrammes.

1889 ......................... 12,947,607
1890 ........................ 15,394,589
1891 ......................... 14,142,189
1892 ......................... 10,738,036
1893..;...................... 11,442,041
1894 ......................... 10,776,763
1895 ......................... 11,089,523
1896 .... ..................... 11,715,801
1897 ......................... 13,871,363
1S9S...... ;................. 19,614,795

—N.B.—Le Kilogramme vaut 2 2/10 
lbs anglaises.

Il convient de faire remarquer que 
la récolte du café à Costa Rica, se 
faisant habituellement du mois d’oc­
tobre au mois de février, on renfer­
me sous le nom de récolte 1898 celle 
qui a été opérée du mois d’octobre 
1897 au mois de février 1898.

■ï‘% -

C’est à Chicago qu’on a commencé 
à construire la première maison en 
aluminium. Elle est formée d’une 
bâtisse en fortes poutres de fer avec 
garniture en plaques d’aluminium 
ou plutôt d’un’bronze formé de 20

parties d’aluminium et de 10 parties 
de cuivre. L’édifice aura une hau­
teur de 125 pieds et comportera 17 
étages ; sa façade sera formée de 
plaques d’environ un demi pouce 
d’épaisseur soigneusement polies.

***

Du Boot and Shoe Trades Journal 
de Londres : Dernièrement un ordre 
considérable de selles (15,000) fut 
donné à un fabricant, celui-ci fit 
observer à l’un des employés du mi­
nistère de la guerre, que cette com­
mande était énorme, étant donué 
surtout qu’il venait à peine d’en 
terminer une de même importance.

Vraiment, fit l’employé surpris, 
qui immédiatement fit des recher­
ches et s’aperçut qu’il avait oublié 
la première commande, que les sel­
les avaient été livrées et étaient 
restées sans être déballées et que le 
second ordre "faisait double emploi 
avec le premier. Le département 
de la chaussure militaire aussi fau­
tif qu’il puisse être, n’est pas encore 
allé jusque-là. >

***

Du Superintendent and Foreman, 
de Boston : La rage actuellement 
est pour les bourses en peau de co­
chon. Il est probable que c’est un 
“ packer ” de cochon de Chicago, 
qui a mis ces bourses à la mode.

***

Les Vins de Tarragone.—La 
reprise à laquelle on s’attendait 
pour le commerce d’exportation 
des vins ne s’est pas encore pro­
duite jusqu’ici à Tarragone : les 
affaires ont été relativement calmes 
pendant les deux premiers mois de 
cette année et les cours à la pro­
priété n’ont pas varié.

Voici quel est le cours actuel des 
vins à Tarragone :

Vins rouges. Pesetas.
Campo de Taragona............ 15 à 19
Bas Priorato........................ 19 à 24
Priorato supérieur..;.......... 28 à 33
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Nous sommes les 
Agents pour...

Philippe Richard -Cognac, France—Brandy
Mitchejl & Co. —Glasgow, 
Mitchell Brs. Co—Belfast 
Vve Amyot —Saumur
Thos. J. Lipton —Londres 
Hector Falcon —Valence,

—Scotch Whisky 
—Irish Whisky 
—Champagne
-Thés
—Vin St=Lehon

Nous contrôlons les 
marques suivantes :
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“ “ “ “ PRINCESSE LOUISE ”
“ CEYLAN, “ VICTORIA ”
“ “ “ “ PRINCESSE LOUISE ”

Nous Invitons le commerce à essayer les marqnes cl-dessus. 
Nous en garantissons la qualité et nos prix sont des plus faciles.
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Vins rosés.............................. 19 à 25
Vins blancs secs.................. 19 à 26
Mistela blancs...................... 43 à 48
Mistela negra........................ 45 à 50
par charge de 121 litres 600 (26.75 
gallons) dans la futaille des ache­
teurs, frais de mise à bord et inter­
médiaires en plus.

Dans le but d’améliorer la situa­
tion du marché, les exportateurs de 
vins pour la province deTarragoue, 
se sont syndiqués afin de limiter les 
prix et coqditions de vente. Plu­
sieurs réunions ont eu lieu pour 
délibérer et adopter ce projet qui a 
été approuvé par tous les exporta­
teurs du pays, sauf par deux mai­
sons qui ont préféré conserver leur 
indépendance habituelle.

Le chemin de fer de l’Est de la 
Vallée du Richelieu, d’une lon­
gueur de 22 milles entre ses points 
points extrêmes, Iberville et Noyau 
Jonction, a été vendu pour la 
somme de $125,000 à la Rutland 
Ry. Co.

***

Les ventes de l’écorce de quin­
quina de Java à Amsterdam ont 
atteint 5,562 tonnes environ en 1899 
(dont 3,S00 tonnes de l’espèce Led- 
geriana), contre 5,294 tonnes en 
1898, 4,849 tonnes en 1897 et 4,977 
tonnes en 1896.

Les rendements estimés de ces 
écorces en sulfate de quinine ont 
été respectivement de 272,570, 250,­
793, 264,000 et 263,421 kilogrammes. 
N. B.—Le kilogramme vaut 2 2jl0 
lbs anglaises.

Java est le v grand pays exporta­
teur de l’écorce de quinquina, ces 
écorces étant beaucoup plus riches 
en quinine. Elle fournit plus des 
deux tiers de la production du 
monde. L’Inde ne vient que bien 
loin derrière Java et exporte des 
quantités très variables d’écorces : 
345 tonnes en 1896-1897, contre 1,374 
tonnes en 1897-1898 et 616 tonnes

659

en 1898-1897. Ceylan, qui avait, à 
un moment donné, exporté jusqu’à 
6,940 tonnes d’écorce (1885-1886), 
n’en exporte plus maintenant que 
600 tonnes environ. L’Amérique du 
Sud et l’Afrique, la première sur­
tout, fournissent le reste.

En 1897, en présence du maintien 
systématique, par les manufactures 
allemandes de quinine, de prix très 
bas pour les écorces de quinquina, 
se traduisant en pertes pour le 
planteur, on a établi une manufac­
ture de quinine à Bandeang, dans 
les régences de Préangar (Sud- 
Ouest de Java). Cette manufacture 
a livré de 5 à 6,000 kil. de quinine 
en ventes publiques à Batavia en 
1899.

Les prix du demi-kilogramme 
d’écorce ont oscillé entre 4 cents £ 
de florin (environ $0.02c) en jan­
vier, et 10 cents £ (0.04c) en mars.

^Le prix moyen a été de 7 cents 1x10 
(environ $0.03). En 1896, le prix 
moyen n’avait été que de 2 cts Ilil8, 
soit (environ $0.01c) le demi-kilo.

Quant à la quinine, les prix, sui­
vant qualité, ont été, à Amsterdam, 
de florins 18.50 à florins 23.50 en 
janvier 1899 ; ils ont atteint 35 flo­
rins 50 à 37 florins en mars, pour 
redescendre à 19 florins 50 et 24 flo­
rins 50 en septembre et remonter de 
nouveau à 26 et 30 florins 50 à la fin 
de l’année.

A Londres, l’once (31 grammes) 
de quinine a passé de lOd £ en jan­
vier ($7.20 le kil.) à 22d en août 
($14.60 le kil.), pour revenir en­
suite au prix de janvier et se termi­
ner en hausse $10.00 le kil. environ).

***

Avantages des briques de verre : 
On sait quelle résistance étonnante 
offre le verre trempé, puisqu’une 
palette de 6 millimètres a résisté 
sous les yeux des ingénieurs au choc 
d’un poids d’une livre tombant de 
8 verges de haut, cette curieuse ex­
périence, répétée à plusieurs re-
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^ Bonne Résolution 

pounooo**
Tout marchand de 

Tapisserie va, naturelle­
ment, s’efforcer d’augmen­
ter son chiffre d’affaires 
et battre le record cette 

_ année. '
La tâche sera facile à 

accomplir si vous avez des 
dessins et couleurs popu­
laires et variés, bien im­
primés et finis. . . . Nos 
papiers ont toutes ces 
qualités essentielles.

Demandez un set d’é­
chantillons de nos lignes 
spéciales que nous envoy" 
ons gratis par la poste. 
Vous pourrez juger vous- 
même. .

N»

La Cie Watson - Foster
, ' _ (LIMITÉE)

' flontréal, Que..
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prises, est bien faite pour détermi­
ner Uemploi des briques en verre, 
qni, pour la construction de maisons 
en acier par exemple, transportables 
et d’exécution très rapide, offre tou­
tes les garanties de sanité, d’élé­
gance et de solidité ; on les colore 
en diverses couleurs.

Les briques ordinaires vitrifiées 
et émaillées résistaient fort mal aux 
intempéries, à la gelée, à l’humi­
dité; l’endroit vitrifié se craquelle 
et tombe en écailles. La brique 
ordinaire devient noire et s’effrite 
eu partie.

Avec la brique de verre, tous ces 
inconvénients sont évités.

La récolte des amandes dans la 
région de Tarragone et de Reuss est 
considérée dès maintenant comme à 
peu près perdue. Il faut en attri­
buer la cause aux froids tardifs du 
commencement de mars et aux fortes 
gelées qui sont survenues à la fin du 
même mois et qui ont achevé de 
détruire le fruit.

La récolte des noisettes s’annonce 
comme médiocre.

Monopole de l’alcool en Russie :
A partir du 1er juillet,-sera in­

troduit dans toute la Russie le sys­
tème de la vente des boissons spiri- 
tueuses par l’Etat, 'actuellement en 
vigueur seulement dans une partie 
de l'empire.

***

Vous avons eu déjà l’occasion de 
pailer du transport à de grandes 
distances des courants électriques 
créés par les forces naturelles, telles 
que les chutes d’eau, et utilisés très 
loin de leurs points de production. 
Aux Etats-Unis, où les installations 
de ce genre sont considérables, on 
s'esr préoccupé de rechercher la li- 
m>te à laquelle pratiquement ce 
transport peut avoir lieu. Cette li­
mite variera nécessairement avec le

voltage du courant à transporter et 
il importe de savoir jusqu’à quel 
point on peut pousser ce voltage. 
Actuellement, la tension de 10,000 
volts a fait ses preuves ; à 20,000 
volts les lignes commencent à deve­
nir lumineuses la nuit ; à 40,000 
volts la perte est déjà sensible, et à 
partir de 50,000 volts le pouvoir 
isolant de l’air est tout à fait insuf­
fisant et il faut alors ou augmenter 
la distance entre les fils ou les re­
couvrir d’une enveloppe protectrice.

Au point de vue de la distance 
de transmission, l’expérience a mon­
tré que jusqu’à 100 milles on n’é­
prouve aucune difficulté ; au-delà de 
ce chiffre et jusqu’à 150 milles, ou 
sera soumis à des pertes de courant 
et.à des dépenses dans l’établisse­
ment des lignes qui rendront par­
fois leur construction impossible.

Pratiquement, les transmissions 
de 500 à 1000 kilowats donneut des 
résultats très satisfaisants jusqu’à 
15 milles. Les conditions sont en­
core pratiques, quoique moins avan­
tageuses jusqu’à 100 milles ; mais 
au-delà le succès devient très aléa­
toire.

* *
D’après un rapport du vice-roi 

des Indes, les dommages causés par 
la sécheresse à la récolte sont de 8 
millions à 12 millions de livres ster­
ling sur le territoire des Indes. Ces 
chiffres ne se rapportent qu’à la ré­
colte des blés. De son côté, le coton 
a souffert des dégâts pour au delà 
de 7 millions de livres. Les ara­
chides (Pea nuts), qui couvraient 
une superficie de 1S millions d’a­
cres, sont complètement manquées. 
Il en eât un peu de même de toutes 
les autres récoltes.

Matière isolante pour les câbles : 
M. G. E. Heyl-Dia obtient un isolant 
à base de cellulose, en opérant de la 
manière suivante :

—A de la pâte de papier, il ajoute
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* Walkerville Match Company
(Nouvelle Manufacture d’Allumettes)

WALKERVILLE, Ont.
Cette manufacture supérieurement installée est pourvue de l’outillage le 

plus perfectionné importé d’Europe et des Etats-Unis. La Compagnie s’est 
assuré le concours de spécialistes experts dans la fabrication des allu­
mettes. -

Les Directeurs de cette Compagnie se flattent de livrer au commerce tous les 
genres d’allumettes, depuis les types les plus communs — tout en étant supé- 

__ rieurs aux produits actuellement sur le marché—jusqu’aux allumettes de luxe et 
de fantaisie.

La Manufacture de la Walkerville Match Co. est intallée de manière à 
simplifier et à activer la production économique et scientifique des différentes 
variétés d’allumettes de consommation courante. Elle possède une

". " de Production de 800 Caisses par Jour.
Pour prix et renseignements complémentaires,

__ écrire directement à la Compagnie.
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des huiles non hygrométriques ou 
des dissolutions de résine ou de poix 
privées de leur eau de constitution ; 
il brasséénergiquement le mélange 
de manière à le rendre bien homo­
gène, puis en fait du papier.

La quantité d’huile ou de dissolu­
tion peut varier de 5 à 40 p. c. sui­
vant la nature de la pâte : avec de 
la pâte de qualité moyenne la pro­
portion du liquide doit être de 25 
p. c. *

Au lieu de liquides isolants, on 
peut incorporer à la pâte des isolants 
solides, tels que craie, talc, etc., 
dans la proportion de 10 à 50 p. c. 
suivant la qualité de la pâte, la pro­
portion étant d’environ 30 p. c. pour 
une pâte de qualité moyenne.

L’Impression électrique sans 
encre : On parle beaucoup, en An­
gleterre, du procédé Green, pour 

K l’impression sans encre d’impri-
- merie. Le papier est préparé chi­

miquement, de façon que, lorsqu’il 
est traversé par un courant électri­
que, les produits chimiques qu’il 
renferme, se décomposent et devien­
nent noirs aux points de contact des 
caractères. Un syndicat s’est formé 
à Londres pour répandre cette in­
vention, et a poursuivi depuis quel­
ques mois des expériences dans le 
but de la rendre réellement pratique.

On dit que l’économie réalisée par 
ce procédé serait très considérable ; 
elle se traduirait par la suppression 
complète-de la dépense d’encre et 
d'un autre côté, les frais de prépa­
ration chimique du papier ne 
seraient pas élevés, car les produits 
employés sont très bon marché et 
different totalement de ceux usités 
en photographie.

On dit encore que l’application du 
système peut se faire aisément aux

- presses actuelles et que l’impression 
ainsi produite est inaltérable, mais 
l'un des inconvénients du procédé 
paraît être dans la lenteur du tirage,

le contact devant être assez pro­
longé pour que le couraut électrique 
produise son plein effet.

Il existe à la Guyane, sous le nom 
de Myristica Suririamensis, et au 
Congo sous le nom de Myristica. 
Kombo, des arbres qui fournissent 
une graisse consistante se rappro­
chant de celle du suif. Dans l’Est 
africain on a découvert un autre 
arbre à suif, V Allanblackia Stearo- 
(tendron ou Msambo, répandu surtout 
dans l’Ousambara. C’est un grand 
arbre, dont les fruits sont gros 
comme la tête et renferment des 
graines très riches en matière grasse. 
Les graines de quatre fruits peuvent 
fournir 1 kilo à 1 kilo A de graisse. 
N. B.—Le kilo ou kilogramme vaut 
2 2^10 lbs anglaises. On en fait déjà 
un important commerce à Bagamoyo. 
L’Allanblackia n’existe pas seule­
ment dans l’est.de l’Afrique, où il a 
été observé d’abord par Holst et le 
Dr Buchwald, on l’a rencontré au 
Congo français, (Jans la valléo du 
Kouilou : une espèce voisine a été 
trouvée dans une forêt près de 
Mayomba. Il serait intéressant de 
tirer parti aussi de l’arbre à suif 
dans cette colonie française.

» . .

MM. L. Chaput, Fils & Cie. dont 
les magasins ont failli être la proie 
des flammes dans l’incendie qui a 
détruit la bâtisse occupée par MM. 
Tellier & Rothwell ont, dans une 
lettre très élogieuse pour le corps 
des pompiers de Montréal, inclus 
un chèque de $50 pour le fonds de 
secours des pompiers.

***

Les emplois de la suie : La suie 
qui se forme dans l’intérieur de nos 
cheminées par suite delà combustion 
du bois ou du charbon dans les 
foyers est une substance riche en 
matières azotées et dont on néglige
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trop souvent, bien à tort, de tirer 
parti.

Elle représente en effet, comme 
vient de l’exposer, dans la Nature, 
M. Larbalétrier, on engrais pré­
cieux.

“ C’est surtout la teneur en azote 
de la suie, dit ce savant, qui fait sa 
valeur comme engrais, quoiqu’elle 
possède en outre une valeur amen­
dante qui n’est pas à négliger et qui 
se manifeste surtout sur la texture 
physico-mécanique des terres sur 
lesquelles on l’applique. A ce point 
de vue, on ne devrait pas laisser 
perdre la suie, comme cela a lieu 
dans les campagnes. Comme au­
cune matière fertilisante, si minime 
qu’elle soit, ne doit être négligée, 
les cultivateurs feraient bien de re^- 
eueillir la suie de leurs cheminées 
et des usines du voisinage pour l’ap­
pliquer à leurs cultures après l’avoir 
fait sécher.

11 Comme matière fertilisante, la 
suie doit être employée à la dose de 
20 à 50 hectolitres à l’hectare, pure 
ou mélangée. Elle est'très favo­
rable aux céréales, au trèfle et au 
colza. Mais c’est surtout sur les 
prairies humides ou envahies par la 
mousse, ainsi que dans les carrés 
des jardins Où l’on élève des plants 
destinés au repiquage; que la suie 
trouve un emploi avantageux. Ses 
effets ne se font sentir que pendant 
une année. Outre sa valeur ferti­
lisante, la suie possède encore une 
action insecticide assez marquée, 
b race à la pyridine et à l’acide 
Pyroligueux qui s’y trouvent, elle_ 
éloigne bon nombre de larves et 
d’insectes, surtout les pucerons des 
colzas et des houblons. A ce point 
•le vue, elle a été essayée plusieurs 
fois pour détruire le phylloxéra, 
•nais sans résultat...La suie peut 
encore recevoir une application très 
utile en arboriculture fruitière. Mé­
langée au lait de chaux employé à 
badigeonner le tronc des arbres, elle 
contribue à rendre ces derniers

moins désagréables à la vue que 
s’ils avaient été simplement blan­
chis à la chaux.

Déjà, au siècle dernier, l’abbé Ro- 
zier, dans son Cours complet (l'agri­
culture, avait signalé les avantages 
de l’emploi de la suie.

u Si un pré goutteux, écrivait-il,, 
est rempli de mousses, de joncs et 
autres plantes de ce genre, inutiles 
et nuisibles, la suie produit un ex­
cellent effet lorsque les places en 
sont saupoudrées. On l’emploie 
également avec succès sur les trèfles 
daus les terrains gras; mais une 
main prudente doit guider son 
épandage. Il est à propos de la ré­
pandre à l’entrée de l’hiver, afin 
que les pluies de cette saison dissol- 
veut les sels, les mélangent avec la 
terre, et les combinent avec les au­
tres principes. Si l’opération est 
faite après l’hiver et s’il survient 
une sécheresse pendant le prin­
temps, le trèfle souffre et contracte 
une odeur désagréable. Ce que je 
viens de dire s’applique également 
aux luzernes, aux sainfoins et aux 
esparcettes.”

La suie a aussi quelques emplois 
industriels; elle entre dans la fa­
brication de certaines encres typo­
graphiques et de teintures pour les 
draps.

Telïuer & Rothwell.—Un incendie a 
complètement détru t les entrepôts de 
MM. Tellier & Rothwell, situés sur la 
rue St Dizier. ”N-

Ces messieurs avaient un autre entre­
pôt de marchandises situé loin de celui 
qui a été la proie des flimmes, de sorte 
qu’ils continuent les affaires comme par 
ie passé ssns.que leur clientèle ait à 
criiindre des retards dans la livraison 
des ordres.

Provisoirement, MM. Tellier & Roth­
well ont ouv.-rt un bureau nu No 318 de 
la rue St Paul où les commandes peu­
vent leur ôt e adressées.

Au 1er août prochain au plus tard, ils 
seront installés à leur ancien local à la 
reconstru tion duquel on va procéder 
immédiatem nt.
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COLONISONS

Il existe plusieurs sociétés de 
colonisation au Canada dont le but 
mérite tous les eucouragements, 
aussi bieu ceux du public que ceux 
des municipalités et des gouverne­
ments.

Leurs efforts tendent aussi bien à 
amener au pays de nouvelles recrues 
qu’à ramener dans leur patrie ses 
enfants qui s’en sont éloignés.

Le Canada est un vaste pays qui 
peut nourrir une centaine de mil­
lions d’habitants au moins. Son sol 
fertile sur une immense, sur la plus 
grande étendue du territoire, peut 
leur procurer à tous la nourriture 
dont ils ont besoin et permettre en 
outre l’exportation d’articles d’ali­
mentation en d’autres pays qui ne 
peuvent produire en assez grande 
quantité ou à aussi bon marché le 
pain, la viande, le beurre, le fro­
mage, etc......

Il y a en Europe un trop plein de 
population qui se déverse continuel­
lement dans des pays nouveaux qui 
ont fait ou font des efforts persévé­
rants pour attirer à eux ceux qui 
dans leur patrie, ne trouvent pas à 
employer dans la mesure qu’ils vou­
draient les ressources de travail, 
d’énergie, de savoir dont ils dis­
posent.

. ,;Ces émigrants européens ont com­
mencé par se diriger sur les pays 
au climat tempéré, c’est-à-dire sur 
ceux dont la température ressem­
blait le plus à celle à laquelle ils 
étaient accoutumés. C’est ainsi que 
les Etats-Unis étaient et sont encore 
pour eux le pays de prédilection, 
d’autant plus que là aussi le sol est 
fertile et que chacun y jouit d’une 
liberté que n’offrent pas toutes les 
contrées d’Europe, ni tous ies p <ys 
sur lesquels peut se diriger'l’émi- 
gration. .

Au Canada, nous jouissons de 
cette liberté tant enviée et nous 
'possédons aussi, nous l’avons dit,

la fertilité du sol. Cependant, nous 
sommes loin d’avoir progressé en 
population dans les mêmes propor­
tions que nos voisins.

Cela tient évidemment à ce que le 
Canada est insuffisamment connu 
au dehors au point de vue de ses 
ressources et que, son climat, là ot'i 
on n’ignore pas complètement le 
Canada, n’y jouit pas d’une bonne 
réputation.

Les écrivains, les poètes surtout, 
parlent plus volontiers de ses nei­
ges et de son hiver que de son sol 
verdoyant et productif, de ses prin­
temps et de ses automnes délicieux 
et de ses étés qui mûrissent d’abon­
dantes moissons. De ses lacs pois­
sonneux, de ses forêts giboyeuses, de 
ses incomparables cours d’eau, il 
n’en est question qu’au point de vue 
panoramique, mais on ne dit pas 
que le poisson fournit un article 
d’alimentation et d’exportation,-que 
les forêts sont explpitables et que 
les cours d’eau sont des voies de 
transport incomparables fournissant 
en outre la force motrice à bon mar­
ché pour les industries les plus di­
verses. Car les produits du sous-sol 
si variés peuvent alimenter de nom­
breuses usines et procurer du tra­
vail à des millions de bras.

Comment se fait il donc que le 
Canada qui offre tant d’avantages 
aux émigrants et aux capitalistes 
dont les fonds sont à peine produc­
tifs en Europe, n’ait pas attiré leur 
travail ou les capitaux 1

Nous l’avons dit : le Canada est 
inconnu ou méconnu. On n’a rien 
fait ou fait très peu jusqu’ici pour 
remédier à un tel état de choses.

En 1889, une occasion qui ne se 
rencontre guère qu’à toutès les dé­
cades, une occasion splendide de 
faire connaître ,et apprécier le Ca­
nada s’offrait aux gouvernements 
et aux particuliers. Une exposition 
internationale avait lieu à Paris et 
le Canada n’y figurait même pas.

Il est vrai..qu’en 1892 nous fai-
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Lorsque tous 
aohetez l'un ou 
l'autre des articles 
ci-dessus, tous 
obtenez véritable­
ment ce qu'on peut 
aTolr de meilleur.

Mrs. HOLBROOK’S

GOLDEN 
GERMAN SALAD
Cet élégant condiment a été préparé, au début, 
dans notre établissement, sous la direction per­
sonnelle de Mme Holbrook, une ménagère ac- 
cemplie et une cuisinière expérimentée.

Ce n’est pas une sauce pour la salade, mais 
un assaisonnement sous la forme d’une salade de 
légumes et comme tel, il n’a pas son égal. 
Nous n’avons jamais auparavant produit un 
article qui ait reçu une approbation aussi univer­
selle.

Empaqueté dans de jolies bouteilles de 18 oz. 
fermées dans le Tide. Prix $2.88 la douzaine.

NEW ENGLAND...

TOMATO RELISH
constitue ce_qui s’est jamais fait de meilleur dans 
les préparations de tomates.

Il est préparé avec des_ fruits frais, mûrs, 
d’après un procédé scientifiquement exact ; on 
n’emploie aucune coloration artificielle quelcon­
que. Il ajoute une délicieuse saveur à tous les 
mets avec lesquels on sert généralement des con­
diments de cette nature. C’est particulièrement 
l’article à employer avec les fèves au lard et les
huîtres cuites ou frites. .. .Ir* ■ ï

Empaqueté seulement dans des bouteilles d’une 
. _ choplno complète, de forme triangulaire, avec 

couvercle se vissant, emballé avec goût. Prix : 
$2.88 la douzaine.

SKUTON, FOOTE & CO., BOSTON, mass.
AGENTS POUR LA PROVINCE DE QUEBEC:

THE FOREIGN CHEESE IMP. CO.,
9, rue St-Pierre, Montréal.
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siens bonne figure à Chicago, mais 
nous allions là montrer à ceux qui 
le savaient déjà ce que nous étions 
capables de produire ; nous éta­
lions nos produits similaires à ceux 
du pays dans lequel nous exposions 
et nous ne cherchions même pas 
uue clientèle puisque la barrière de 
la douane a été élevée si haut pour 
nos produits aux Etats-Unis que 
nous n’avons même pas tenté de 
les y introduire.

La faute de 1889 ne s’est pas 
répétée en 1900 et nos produits 
ligurent à l’Exposition de Paris 
qui, en ce moment, attire des com­
merçants, des industriels, des capi­
talistes et des travailleurs de tous 
les points de l’univers.

C’est à ceux qui ont mission de 
représenter le Canada à cette expo­
sition qu’incombe le devoir de faire 
disparaître les fausses impressions 
ou l’ignorance des choses de ce pays 
aux yeux des visiteurs. Nous avons 
trop confiance dans leur patriotisme 
pour craindre qu’ils ne s’acquittent 
pas avec conscience, avec zèle même, 
de la tâche qu’ils ont acceptée.

Mais cette tâche est moins aisée 
qu’il y a dix ou onze ans. Depuis 
l’exposition de 1889, de nouveaux 
pays ont été explorés, conquis et 
exploités. C’est qu’on a été vite en 
tout dans cette fin du dix-neuvième 
siècle.

Dans ces vingt, et même dans ces 
dix dernières années, les conquêtes 
faites dans un but commercial tout 
au moins n’ont pas manqué.

Le continent noir n’est plus ce 
qu’il était, il y a une décade. Un 
peu partout maintenant les chemins 
de fer le sillonnent et les bâteaux à 
vapeur parcourent ses fleuves. La 
civilisation, le commerce ont suivi 
les armées de la conquête.

Les émigrants européens se ren­
dent volontiers dans les colonies 
africaines de leur patrie, et le cou­
rant qui s’est dirigé de ce côté au­
rait pu, si le Canada avait été et

mieux connu au dehors, venir, avant 
les dernières conquêtes en Afrique, 
dans notre pays. 1

La faute commise en 1889 ne s’est 
pas renouvelée cette année. Le 
Canada prend part à l’exposition de 
1900 qui attire en ce moment à Paris 
des commerçants, des industriels, 
des capitalistes et des travailleurs 
de l’univers entier. Nous avons es­
poir qu’il y figurent avec honneur 
et avantage au milieu des autres na­
tions et que ceux qui le représentent 
remplissent leurs devoirs et leur 
mission avec conscience, zèle et in­
telligence.

Mais, malgré leurs efforts, ils ne 
trouveront plus les mêmes facilités 
qu’il y a dix ans à induire les gens 
à s’expatrier au Canada. Les puis­
sances européennes ont plus que ja­
mais intérêt à diriger l’émigration 
vers leurs propres colonies et, il 
faut le dire, elles réussissent pleine­
ment à provoquer ou à réveiller le 
sentiment colonial éteint ou simple­
ment endormi chez elles.

C’est peut-être là la raison pour 
laquelle la colonisation officielle n’a 
pu guère attirer au Canada que les 
Douckobors, gens aussi peu désira­
bles ici qu’ils l’étaient chez eux.

Il est indéniable cependant que 
des efforts sérieux doivent être faits 
pour peupler l’immense étendue de 
notre territoire et développer nos 
immenses' ressources minières, fo­
restières et agricoles. Ces ressour­
ces ont donné lieu à des industries 
qui ne sont rien encore comparati­
vement à ce qu’elles sont appelées 
à devenir grâce à la facilité des 
communications par eau et _ à la 
force motrice fl’une étendue incal­
culable que peuvent donner au plus 
bas prix nos nombreux cours d’eau.

Grâce à une prospérité réelle le 
Canada voit ses revenus augmenter 
sans cesse. N’en devrait-il pas em­
ployer une partie à provoquer l’im­
migration de ceux qui par leurs 
bras et leur intelligence, leurs capi-
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Avez=vous Essayé de
DWIGHT S

SUPER - CAR B~ SUPER — CAR B _ \.

SodA \

décorer votre vitrine avec le 
soda à pâte Dwioht’s Cow 

Brand ?—Un de nos grands 
cadres en couleurs et une 
quantité de boîtes disposées 
alentour, font un décor très 
artistique.

En même temps on peut distribuer gratuitement les 
livres de cuisine que nous vous enverrons sur demande.

& ClE, 34 Rue Y; nge, TORONTO.

§é Le prix est un argument pour certaines gens, mais la “qualité” attire la 
clientèle et la retient.

L’Empois Edwardsburg établit ses droits à être qualifié de l’Empois de qua­
lité sur l’épreuve indiscutable du temps — le temps éprouve toutes choses. 
Supposons que vous vendiez à un client un empois qui est encore à sa période 
il’essais — vous courez plus de risques à le vendre que votre client n’en court à 
l’acheter Si la clientèle d'une personne a quelque valeur, elle vaut la peine 
d'être conservée. C’est un triste moyen de la conserver que de courir la chance 
d’ébranler sa confiance dans la qualité des marchandises que vous vendez — en 
vérité, “ la qualité crée la clientèle.” LEmpois Edwardsburg est de l’empois 
pur ! L’Empois Edwardsburg retient la clientèle ! Cela paie d’en acheter (et 
d’en vendre). .

EMPOIS EDWARDSBURG

EDWARDSBURG STARCH Co., limited . J
Cardinal, Ont. ETABLIE EN 1858. Montréal, Que. M

Blé d'Inde Préparé de Bensor. Empois Silver Qloss. Empois Enamel de Benson.
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taux et. leur industrie viendraient 
décupler et centupler la richesse 
du pays î

Le gouvernement a un devoir à 
remplir en ce sens. Le Parlement 
fédéral est actuellement en session 
et nul doute qu’il serait disposé à 
voter les crédits voulus pour une 
campagne sérieuse faite en vue de 
la colonisation et de l’immigration, 
si le gouvernement lui proposait 
d'entrer dans cette voie nécessaire.

Il faut annoncer le Canada, le 
faire connaître au plus tôt ; plus 
tard, il sera peut-être trop tard. 
Car le continent noir attire les 
blaucs et l’attirera davantage en­
core, quand les premiers arrivés 
auront publié leurs succès et fait 
connaître les richesses naturelles 
qu’on y rencontre pour ainsi dire à 
chaque pas.

A l’œuvr.e donc et à l’œuvre tout 
de suite.

PLACE POUR UN VOYAGEUR

Une maison de gros dans le commerce 
des thés, cafés et épices a besoin d’un 
voyageur d’exp Irience pour la ville de 
Montré il.

Un bon salaire sera payé à celui qui 
pourra fournir les références voulues 
d’honnêteté et de capacité.

S’adresser par lettre à 
X.Y. Z., Prix Courant, Montréal.

Les noms des mois.—Janvier doit son 
nom au dieu Janus au visage à double 
face dont l’une regardait le passé et 
l’autre l’avenir, écrit M. Clifford 
Howard, dans le Ladies Home Jounral, 
de juin. Février, vient du mot februo, 
purifier. Mars esc le nom du Dieu de la 
guerre. Avril vie it du mot aperio fai­
sant allusion à l’éclosion des fleurs. 
Mai doit son nom à la déesse Maia et 
juin à Junon ; juillet vous rappelle 
Jules César et août Cesar Auguste : 
septembre, du latin septem, sept, était 
le septième mois du calendrier romain, 
comme octobre, novembre et décembre 
étaient respectivement, octo, novem et 
decertifies huitième, neuvième et dixiè­
me mois de l’ançien calendrier romain.

ASSOCIATION PROFITABLE

Les Associations et Sociétés con­
fraternelles ne sont vivaces qu’en 
autant qu’elles sont utiles à leurs 
membres. Ce n’est guère pour pren­
dre ensemble quelques divertisse­
ments, faire un pique-nique ou une 
excursion quelconque, que forment 
entre eux une association, les mar­
chands vendant les mêmes articles, 
se faisant chaque jour concurrence 
et que bien souvent aucun lien de 
parenté ou de relations sociales ne 
rapproche.

Leur but en se réunissant est plu­
tôt un but utilitaire et si, à l’utile, 
ils joignent l’agréable, ce n’est que 
par occasion.—

C’est peut-être un tort que les 
membres do ces associations ne fas­
sent pas plus d’efforts pour donner 
à leurs réunions plus d’attraits, 
plus de charme, en un mot, plus 
d’agrément.

Ceci dit en passant, nous croyons 
que dans toutes ces Associations ou 
Sociétés de commerçants on néglige 
trop souvent le côté pratique pour 
s’eu tenir à la théorie.

Le côté pratique voudrait que 
chacun des membres pût gagner 
quelque chose à faire partie d’une 
association confraternelle ; qu’il y 
trouvât un avantage personnel.

Ainsi, aujourd’hui, nous indi­
quons un point qui ne manque pas 
d’actualité.

Au premier mai, beaucoup de 
gens déménagent et oublient de lais­
ser leur adresse nouvelle à l’épicier, 
au boucher, au boulanger, au mar­
chand de nouveautés qui leur a fait 
crédit.

Ces gens arrivent dans un nou­
veau quartier où ils ne sont pas 
connus, commencent par bien payer 
leur fournisseur, puis un beau jour 
se font ouvrir un crédit et le pre­
mier mai suivant déménagent en­
core sans plus payer et sans plu 
donner leur adresse nouvelle atrse8

n
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“Une Aide 
pour le 
riagasin”

Cette célèbre teinture anglaise de 
ménage (le savon Maypole) qui lave 
et teint en une seule opération, atti­
rera les femmes à votre magasin si 
vous la vendez, parce qu’elle aide

_____________ une femme à économiser de l’argent
• sur les vêtements.

Les couleurs qu’il donne sont claires, brillantes et abso­
lument solides. Il est facile h employer, rapide et sûr. Il 
aide à payer les menues dépenses du magasin et il y a 
double satisfaction îi le vendre—il plaît aux femmes, et 
constitue une aide pour le magasin :

Le Savon Maypole.
Arthur P. Tippet & Co., Agents pour le Canada, 

8, Place Royale, Hontréal.

QFAI lOAr en bâtons cannelés Y. & S., paquets 80 à la boite de bois; caisses de 2n lïPIlL IsaE. boites, breveté 20 août 1899 ; une nouveauté unique et désirable en bâtons 
™ de réglisse, ltéglisse en bâtons Y. & S. (ordinaire), boite de 5 lba. et en 

vrac, caisse de 25, 50 et 125 lbs. net. Pastilles de réglisse Acme, boites de 5 lbs. et paquets de o cl s. 
Lozanges de réglisse Y. & S., boîtes de 5 lbs. et flacons de 5 lbs. Manhattan Wafers (Réglisse 
mou) empaqueté en boites de 2J lbs., un délicieux bonbon en réglisse. Vendus par les Droguistes 
en gros du Canada. Catalogue sur demande adressée aux manufacturiers.

Etablis en 1845. YOUNG & SMYLIE, Brooklyn, N.Y.
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coud qu’au premier fournisseur. Ils 
vont ailleurs faire de nouvelles vic­
times. .

Il y aurait un moyen bien simple 
d’éviter ces pertes au commerce de 
détail. Ce serait que, dans chaque 
association de marchands, un livre 
fût ouvert où chacun inscrirait le 
nom des mauvais débiteurs qui lui 
ont occasionné des pertes. Chaque 
membre de l’association pourrait 
consulter ce livre ou répertoire et 
profiterait dt l’expérience de ses 
confrères avec tel ou tel client.

Il est certain qu’en adoptant un 
tel système beaucoup de marchands 
qui ne font partie d’aucune associa­
tion se hâteraient de se faire ins­
crire comme membres, parcequ’ils 
verraient un profit tangible à tirer 
de cette association,car toute chance 
de perte écartée devieüt un bénéfice.

LE PETROLE CALIFORNIEN

La Californie renferme dans son 
sous sol des richesses inépuisables. 
Ses mines d’or sont bien connues 
mais ce qu’on sait moins c’est qu’elle 
est très riche en gisements pétroli­
fères.

Le Times de Los Angelès vient de 
publier un numéro spécialement 
(’onsacré à la production du pétrole 
dans la partie sud de la Californie 
et nous en détachons quelques ren­
seignements intéressants :

“ pétrole a été découvert en 
Californie, il y a environ 25 ans, 
mais ce n’est guère que dans les 
deux dernières années que cette in­
dustrie a pris une grande extension. 
En effet, la production qui, en 1895, 
était de 1,245,359 barriques a aug­
menté progressivement jusquà 2292,­
123 barriques en 1899. Tout indi­
que que pour l’année courante cette 
quantité sera beaucoup plus forte.

Ces chiffres placent la Californie 
au quatrième rang des Etats pro­
ducteurs de pétrole aux Etats-Unis.

D’après l’opinion d’experts, on 
peut s’attendre à ce que la Califor­
nie prenne bientôt lai—première 
place dans la production de cet im­
portant article.

Le pétrole se rencontre dans pres­
que toutes les sections de cet Etat.

Jusqu’à présent, les comtés qui en 
produisent le plus sont ceux de 
Fresno, Los Angeles, Yentura, Santa 
Barbara, Orange, Kern et Santa 
Clara. On recherche le pétrole avec 
la môme activité que les mineurs 
mettaient à découvrir les terrains 
aurifères en 1850.

Ce sont des compagnies puissantes 
qui exploitent cette industrie. Une 
des plus importantes est l’Union Oil 
Company qui possède 100,000 acres 
de terrains huiliers (oil lands).

Cette corporation dispose de 150 
milles de conduits et peut emmaga­
siner 330,000 barils de pétrole. Elle 
vient de dépenser $400,000 à Santa 
Paula, Ventura County. Ce n’est 
certes pas—la Standard Oil Co,; 
comme importance, mais si l’on con­
sidère que cette industrie est pour 
ainsi dire dans son enfance en Cali­
fornie, il faut convenir que l’avenir 
se présente sous les plus beaux aus­
pices pour elle.

M. Alexandre Desmarteau a été nom­
mé curateur re J. R. D. Smith & Cie, 
modes en gros, Louis Roch & Oie, com­
merçant de foin et liquidateur provi­
soire re The Thompson Shoe Co, et The 
Arlington Private Cab Service.

Vinaigre et Pickles.—Nous attirons 
l’attention de nos lecteurs dans la ligne 
de l’épicerie sur l’annonce des Eureka 
Vinegar and Pickle Works dont les ma­
nufactures de Québec et de Saint-Jean 
d’Iberville font honneur à l’esprit d’en­
treprise de M. Alfred Robitaille qui en 
est le propriétaire, j 

MM. F. Hughes & 06, 34 rue St Pierre 
sont les agents à Montréal pour la vente 
des vinaigres et marinades des Eureka 
Vinegar and Pickle Works. Nous pu­
blions dans nos listes de cotations les 
cotes de ces vinaigres très appréoiés du 
commerce.
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ont été continuellement améliorés 
• depuis trente ans, jusqu’à ce qu’ils

soient arrivés à former un condi­
ment délicieux sui generis.
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Vendus par-
LES AGENTS AU CANADA:

Hudon, Hébert & Cie Montréal. H. P. Eckardt & Co., Toronto.
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^ LA VALEUR C’est là tout ce que désirent vos meilleurs clients. S’ils 
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CHOIX DES VACHES 
LAITIERES

M. le vétérinaire Lhermat. vient 
d'obtenir un prix de la ville de 
Lausanne. Etant spécialiste, il mé­
rite cette récompense ; car il a 
traité du choix des vaches laitières 
avec nue grande sagacité mêlée 
d'une grande prudence. En effet, 
les individualités sont prépondé­
rantes, et les jugements ne se peu­
vent faire avec une précision ma­
thématique. L’auteur avoue que le 
plus adroit se trompe souvent, et il 
ajoute: “Mais si l’homme qui a 
étudié se trompe, il le fera certai­
nement moins souvent qu’un autre. 
Eu d’autres termes : l’achat d’une 
vache laitière est toujours une lo­
terie; mais comme dans toutes les 
loteries, plus on a pris de billets 
plus on a de chances de gagner.” 
Or. dans une étable, les bops sujets 
ne coûtent -pa,s plus à nourrir et à 
entretenir que les médiocres, et ils 
assurent à quelques litres de lait 
près, la réussite de leur proprié­
taire. 1

Inutile de dire si M. Lhermat a 
bien su résumer les signes généraux 
et les signes particuliers qui con­
cordent le plus souvent avçcla bon­
té des vaches laitières, tels les écus­
sons et épis du système Guénon, 
telles les papilles buccales de Re- 
noult Lizot, les portes du lait ou 
veines mammaires, les trayons, etc. 
émus lui emprunterons l’alinéacon-, 
sacré à la conformation générale.

" Avant d’examiner en détail les 
diverses régions du corps, voyons ce 
due doit être l’aspect général d’une 
bonne vache laitière.

“ Il doit s’éloigner le plus possi­
ble de l’aspect du mâle; la bonne 
vache doit être le plus “femelle” 
possible, c’est-à-dire de formes dé­
licates, graciles, allongées, tout en 

rapprochant le plus possible de 
la silhouette caractéristique de sa 
face à l’état de pureté.

“ Elle doit avant tout être longue 
de corps, la longueur du rein cor­
respond au développement exagéré 
du ventre, ce qui est toujours un 
très bon signe : une vache ainsi con­
formée produira de beaux veaux et 
sera certainement bonne laitière, 
car le bon fonctionnement de la ma­
trice est intimement lié au bon fonc­
tionnement de la mamelle.

“ Le dos eusellé, comme entraîné 
par le poids du ventre, n’est pas 
d’un mauvais augure. La croupe 
doit être large, les hanches écartées.

“ Une poitrine ample profonde, 
est un indice de bonne santé et doit 
toujours être recherchée. Chez les 
très bonnes laitières, cette région 
paraît étriquée, resserrée, les coudes 
sont séparés du corps et la peau se 
creuse à cet endroit ; mais ce n’est 
là qu’une illusion occasionnée par 
l’énorme développement du ven­
tre. Une poitrine large donne asile 
à de vastes poumons, et l’on sait 
combien ces organes sont fra­
giles chez les vaches ; une bonne 
respiration est la première condi­
tion d’une santé parfaite et d’une 
production régulière du lait. Il faut 
donc que le poitrail soit large. les 
côtes longues et bien arquées, le 
garrot épais, les naseaux grands, 
largement ouverts, et les mouve­
ments du flanc faciles et réguliers.

“ Peau et poils.—De la finesse de 
la bête dépend la finesse de la peau. 
On recherchera donc toujours une 
peau mince, souple et molle, non 
adhérente aux tissus qu’elle recou­
vre. En tirant à soi la peau qui re­
couvre les côtés de la poitrine, on se 
rend aisément compte de ses quali­
tés ; une peau épaisse qui résiste à 
la traction ou forme un gros pli 
lent à disparaître, indique toujours 
un état maladif dont il faudra se 
défier. —

“ De même le poil doit être fin, 
soyeux et luisant ; un poil terne et 
piqué recouvre généralement une 
peau épaisse et adhérente.
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'• Nous devons dire, cependant, 
que c’est uniquement pour les va­
ches d’étable que la finesse de la 
peau a une signification précise, car 
pour les animaux qui doivent passer 
quatre ou cinq mois à la montagne, 
à 1,000 ou 1,500 mètres et plus d’al­
titude, la peau des vaches de plaine 
est insuffisante, de même que le 
poil fin. On ne devra pas craindre 
pour les animaux de montagne une 
peau un peu consistante, pourvu 
qu'elle soit moelleuse et'un poil un 
peu bourru, hérissé même à la fin 
de l’été.

“ La couleur du poil importe peu 
par elle même et ne fournit aucune 
indication au sujet des aptitudes 
laitières, elle sert seulement à la 
détermination de la race. En réa­
lité, la robe n’est point un signe 
certain de l’origine des animaux, 
mais on sait que chaque pays d’éle 
rage s’efforce de conserver à ses 
produits le pelage sous lequel la 
race est connue et appréciée.”

LES PIMENTS

La culture dans les pays Tropi­
caux de fruits à saveur brûlante et 
âcre remonte à une époque très re­
culée.

Ces fruits, désignés sous le nom 
de 'piments, proviennent de plu­
sieurs espèces de plantes des genres 
Capsicum, famille des Solanées, et 
Myrtus, famille des Myrtacées.

Le nombre des variétés du Cap­
sicum jjst très grand,- chacune se 
distingue par la forme du fruit, 'sa 
saveur et son parfum.

Toutes les espèces de Capsicum 
paraissent être d’origine améri­
caine ; les plus anciens renseigne­
ments sur l’emploi de ce fruit comme 
condiment datent de 1494 ; ce serait- 
( ùanca, le médecin de la flotte de 
Christophe Colomb, qui, dans une 
lettre adressée au chapitre de Sé­
ville, aurait le premier décrit une

épicenommée Agi que les Indigènes 
d’Hispaniala mangent avec le pois­
son et la viande en guise d’assaison­
nement. Le mot Agi est encore 
aujourd’hui eu Espagne la dénomi­
nation vulgaire du piment.

Les piments furent vite acclima­
tés en Europe, principalement en 
Espagne et en Angleterre.

En 1542, le Capsicum longum était 
«ultivé en Allemagne où il avait été 
introduit par les Portugais qui l’a­
vaient apporté de Pernambuco. A 
cette époque, déjà, le Capsicum d’A­
mérique faisait l’ornement des jar­
dins de la Castille, et, en Angle­
terre, à la fin du xvi° siècle, on 
trouvait communément cette va­
riété de piments sur tous les mar­
chés, où on la vendait sous le nom 
de “ Gennie Pepper ”.

Les deux espèces suivantes sont 
celles que l’on trouve communé­
ment dans le commerce :

lo Le Capsicum fastigiatum ou Pi­
ment de Cayenne. C’est un petit ar­
buste rameux, croissant à l’état sau­
vage dans les contrées de l’Amé­
rique tropicale, portant des fruits 
de 2 à 4 centimètres de longueur et 
de 4 millimètres environ de dia­
mètre.

Ces fruits sont un peu aplatis ; à 
l’état frais, leur couleur est ver­
dâtre, ils deviennent jaune orange 
par la dessication ; ils sont alors 
fortement ridés, le péricarpe est lui­
sant, coriace et possède une saveur 
extrêmement piquante et brûlante, 
aussi les désigne-t-on souvent sous 
le nom vulgaire de Piment enragé. 
L’odeur du fruit sec est faible et ne 
peut être comparée à celle d’aucune 
autre substance.

2o Le Capsicum annuum ou piment 
annuel, piment dEspagne, corail des 
jardins, est le fruit d’une plante 
herbacée dont la taille, la forme et 
la couleur sont excessivement .va­
riables. La longueur moyenne est 
de 5 à 7 centimètres, la couleur va­
rie du jaune serin au rouge vif. Ce
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piment, le plus commun chez nous, 
possède une saveur plus douce que 
celle du piment de Cayenne ; ils 
renferment cependant tous deux le 
même principe âcre, la Gapsicine, 
qui a été isolée en 1816 par Bra- 
connot. Notons qu’en Erance on 
fait confire ce piment dans du vi­
naigre et on le vend alors sous le 
nom de Poivre long.

Les épices sont principalement 
consommées par les Chinois et les 
Anglais ; les pays de production les 
plus importants sont situés sur la 
côte occidentale d’Afrique, du Natal, 
du Zanzibar, Penang et Pégu, Ma­
dras en produisent également d’é­
normes quantités. Pour ne citer 
qu’un ‘exemple, la présidence de 
Madras en exporte annuellement à 
Bombay plus de 6,000 quintaux.

Piment de la Jamaïque.—Le piment 
ou poivre de la Jamaïque est connu 
dans toutes les îles des Indes occi­
dentales ; ce ne fut cependant qu’en 
1601 qu’il fut importé en Europe, 
où, souvent, on le désigne sous le 
nom de toute épice

Ce piment est le fruit d’un bel 
arbre toujours vert atteignant jus­
qu’à, 9 mètres de haut ; il se pré­
sente sous la forme d’une petite 
baie globuleuse, ayant 4 à 6 milli­
mètres de diamètre. Le péricarpe 
est coloré en brun ferrugineux fon­
cé, légèrement bossué par la pré­
sence de petites poches remplies 
d’huile essentielle aromatique. La 
baie est divisée en deux loges ren­
fermant chacune une seule graine 
réniforme. La saveur du fruit est, 
agréable,-.très aromatique, légère-^ 
ment piquante, rappelant un peu 
celle du girofle. D’ailleurs les baies 
renferment 3 à 4 p. c. d’une huile 
volatile contenant comme le clou de 
girofle de VAcide Eugénique.

La culture, du piment de la Ja­
maïque ne demande aucun soin ; la 
la récolte se fait vers le mois de sep­
tembre. A ce moment, on cassé les 
petites branches qui portent les

679

grappes, on les étale au soleil et 
quand elles sont sèches, on débar­
rasse les baies des pédoncules et on 
emballe les fruits avant de les livrer 
au commerce. La production de l’île 
de la Jamaïque est d’environ 7,000,­
000 de livres par an, dont les deux 
tiers sont consommés par la Grande- 
Bretagne et l’autre tiers par les 
Etats-Unis.

DE LA. CONSERVATION DES 
ŒUFS

L’Union des Sociétés d’Avicul­
ture de la province de Saxe avait 
institué récemment un prix destiné 
au meilleur procédé de conserva-, 
tion des œufs. Les règlements du 
concours portaient que les œufs des 
compétiteurs seraient mis en dépôt 
pendant six mois, durant la saison 
chaude, dans les locaux de l’Union 
et soumis, à la fin de cette période, 
à l’examen du Comité. En outre, 
le concours comprenait deux sec­
tions, une réservée aux œufs des­
tinés à la cuisine et à la pâtisserie, 
l’autre aux œufs dits de table; 
pour ces derniers, il était indiqué 
que le traitement préservatif ne de­
vait laisser aucune trace percep­
tible.

Cent cinquante œufs furent sou­
mis à cette épreuve, et, au 31 oc­
tobre dernier, au moment de l’exa­
men par le Comité, il fut constaté 
qu’aueun ne se trouvait eu état de 
décomposition.

Pour la catégorie des œufs des­
tinés à la cuisine, le procédé primé 
fut celui du traitement au moyen 
d’une solution de silicate de po­
tasse. Dans ce procédé, les œufs 
étaient successivement immergés 
dans du saindoux chaux, refroidis 
avec cet enduit graisseux et placés 
ensuite dans une solution composée 
de 6 livres de silicate de potassium 
et 6,5 gallons d’eau. “Le blanc, le 
iaune, i’odeur, n’étaient nullement
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altérés et l’on ne constatait en outre 
aucune perte de poids.

A ce sujet, il y a lieu de faire re­
marquer la différence qui existe, au 
point de vue de la couservation,entre 
les œufs fécondés et ceux non fécon­
dés; une expérience récente, effec­
tuée à la ferme expérimentale d’Ot­
tawa, nous apporte d’ailleurs quel­
ques faits précis.

Au milieu de juillet, quatre dou­
zaines d’œufs fécondés et trois dou­
zaines d’œnfs non fécondés furent 
placées dans une caisse à comparti­
ments et soumises à des tempéra­
tures variant de 50 à 60 degrés F.

Après le premier et le second 
mois, aucune altération sensible ne 
fut constatée ; après le troisième 
mois, c’est-à-dire au 15 octobre, on 
remarqua que le blanc des œufs fé­
condés était quelque peu plus 
aqueux que celui des œufs non 
fécondés, la jaune ne présentant 
d’ailleurs aucune trace d’altération.

Au 15 novembre, les différences 
s'accusèrent d’avantage et le blanc 
des œufs fécondés paraissait tout à 
fait aqueux, tandis que celui des 
œufs non fécondés avait l’apparence 
du blanc des œufs nouvellement 
pondus.

Au 12 décembre, c’est-à dire 6 
mois environ après le commence­
ment de'l’épreuve, le restant des 
œufs fut décortiqué. On constata 
que le blanc des œufs fécondes pré­
sentait l’aspect quasi liquide ; chez 
quelques-uus, le jaune était crevé ; 
chez d'autres, où il était encore 
intact, le jaune était piqueté et dé­
coloré et se trouvait en imminence 
de décomposition. Ces œufs ne pou­
vaient donc plus être présentés 
comme œufs de table et étaient 
même de qualité inférieure pour les 
usages culinaires. D’autre part, les 
œufs non fécondés avaient conservé 
les qualités requises ordinairement 
pour les bésoins courants du ménage; 
le blanc présentait chez tous une 
consistance normale et le jaune était

aussi ferme que chez les œufs nou­
vellement pondus.

On constata en outre que, parmi 
les œufs fécondés, ceux de petite 
dimentSon avec blanche coquille se 
trouvaient dans de moins bonnes 
conditions que les gros œufs avec 
coquille blanche ou brune.

PLUME ET DUVET

Nous empruntons à un rapport 
consulaire français quelques notes 
sur le commerce de la plume et du 
duvet en Russie.

Bien que l’élevage des oies eut 
été, depuis longtemps, en Russie, 
une branche importante de l’indus­
trie rurale, ce n’est que vers 1820 
que le paysan chercha à augmenter 
les bénéfices qu’il en retirait par la 
vente de la plume et du duvet, que, 
jusqu’alors, il s’était contenté d’uti­
liser pour ses besoins domestiques.

Le commerce de ces marchandises, 
qui fut d’abord exploité par des 
maisons allemandes, ne tarda pas à 
devenir prospère ; en effet la plume 
d’oie se vendait à des taux élevés 
surtout à l’époque où~l’on s’en ser­
vait encore dans les administrations 
de l’Etat pour écrire ; d’autre part, 
grâce aux mesures prises par .les 
acheteurs en gros pour en faciliter 
l’écoulement, la qualité des plnmes 
de Russie et particulièrement de 
celles provenant de la Sibérie fut . 
appréciée à l’étranger, et dès 1860, 
l’exportation de ce produit s’élevait 
à 50,000 pouds par an.

En présence de ces résultats, des 
agents se rendirent sur les lieux de 
production en Sibérie pour y faire 
l’achat des matières premières et 
des établissements se fondèrent dans 
diverses parties de l’empire, notam­
ment à Saint-Pétersbourg, Toula, 

_dans les gouvernements de Riazan 
et de Nijni Novgorod pour le triage 
et la préparation de cette marchan­
dise.
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Tous les ans dans le courant du 
mois de mars ce commerce se con­
centre à Moscou où sc rendent des 
agents de maisons étrangères ; la 
quantité de plume et de duvet ap­
portée sur le marché est d’euviron 
-0 à 30,000 pouds par année repré­
sentant une valeur de (300,000 à 
11011,000 roubles.

Les prix auxquels se vendent les 
diverses qualités sont approximati­
vement les suivants :

doubles.
l'imnes blanches de Sibérie....... 26 “ le poml.
Plumes demi-blanches de Sibérie. 21 50 —
Duvet de Sibérie........................ 48 “ —
Plumes blanches de llussie........  22 “ —
Plumes demi-blanches de Russie. 18 “ —
Duvet blanc de Russie............... 42“ —
Duvet gris de Russie................. 35 “ —•

La marchandise vendue à Moscou 
est triée et préparée ; suivant l’u­
sage les achats se font au comptant. 
Il existe encore d’importants mar­
chés de plume et de duvet, mais à 
l'état brut dans les gouvernements 
de Koursk, Kharkov et de Poltava, 
ces dernières places sont principale­
ment fréquentées par de petits ache­
teurs qui expédient leurs stocks de 
matières premières en Galicie.

Le mouvement commercial auquel 
donne lieu annuellement, en Russie, 
la vente de ces produits peut être 
évaluée à plus de 4 millions de 
roubles ; sur cette somme la moitié 
environ représente la valeur des 
marchandises achetées par l’étran­
ger.

•(- ¥ A preuve queja publicité dans M
L, le PRIX COURANT donne des 

résultats aux annonceurs est 
évidente : Nos premières maisons 
de commerce y sont régulièrement 
représentées

REVDE COMMERCIALE
BT FINANCIÈRE

FINANCES
O

• Montréal, 31 mai 1900.
La Qazélte du Canada donne avis que 

la Banque de St Jean paiera un divi­
dende semestriel de 3 p. c. sur s >n ca­
pital-actions à dater du 3 juillet pro­
chain >

Nous croyons devoir rappeler il nos 
lecteurs que demain, 1er juin, les ban­
ques suivantes paieront les dividendes 
ci-après indiqués :

Banque de’Montréal 5 p. c. ; banque 
de Toronto 6 p. c, ; banque d’Ottawa 41 
P. c. ; banque Impérial 41 p. c. et bonus 
de 1 p. c. ; banque d’Hochelaga 31 p. e. ; 
banque des Marchands du Canada 31 
p. c. ; banque Can. of Commerce 31 
p. c. ; banque de Hamilton 4 p. c. ; 
banque Stand ird 4 p. c. et bonus del 
p. c. ; banque de Québec 3 p. c. ; banque 
Union of Canada 3 p.c. ; b inque Traders 
of Cauada 3 p. c., et banque Ontario 
21 p. c.

tes valeurs suivantes sont celles sur 
lesquelles il s’est fait des ventes durant 
la semaine ; les chiffres sont ceux obte­
nus à la dernière vente opérée pour 
chaque valeur.

C. P. R. 951 î Montreal Str. Ry. 238 ; 
Toronto Str. Ry. 94j ; Irvin City 64 ; 
Richelieu et Ontario 107 ; Royal Elec­
tric 205 ; Montreal Gas 183 : Heat & 
Light ibons) 45 ; Bell Telephone 176 ; 
Montreal Telegraph 165 ; Col. Cotton 
(actions; 85 et (bons) 991; Dominion 
Cotton 99 ; War Eagle $1.47 ; Centre 
Star $1.55 ; Payne §1.09 ; Virtue 98 et 
Republic 98 ; soit :

Gains : C. P. R. 21 ; Dominion Cot­
ton!; Royal Electric 2Jj ; Montreal 
Str. Ry 4 et Montreal Telegraph 2.

Pertes : Bell Telephone 2 ; Toronto 
St Ry 4J ; War Eagle 2 ; Virtue 3} ; 
Payne 1 et Republic 2.

La seule valeur de banque qui ait ou 
des transactions en bourse est l’action 
banque de Montréal, vendue à 260.

Les nouvelles reçues du théâtre de la 
guerre ont eu une influence heureuse à 
la bourse où l’annonce de l’entrée des 
troupes anglaises à Prétoria a été reçuo 
avec un enthousiasme qui a profité aux 
valeurs offertes. -

COMMERCE
Nous avons maintenant une tempéra­

ture plus élevée, orageuse même. On
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n’en demandait pas autantmais le besoin 
d’un peu de chaleur se faisait sentir 
pour réchauffer la terre; la végétation 
s’il survient quelque pluie par-ci, Dar­
ia, comme hier, par exemple, ne pourra 
qu’en bénéficier. La campagne a grand 
besoin d’une température à souhait, car 
partout les travaux des champs sont en 
retard. Et à la campagne pas de bonnes 
récoltes, pas de bonnes affaires. Et, pas 
d* bonnes affaires à la campagne, mau­
vaises affaires à la ville, c’est fatal.

Pour le moment, la campagne n’a pas 
encore bien sujet de se plaindre,car si les 
prix pour le fromage sont en baisse, ils 
sont encore rémunérateurs; la demande 
pour le beurre se fait mieux sentir et les 
prix offerts sont plus hauts. Les œufs, 
malgré de forts arrivages, sont à des 
prix très satisfaisants Dour la saisen. 
Le foin est diversement partagé, tandis 
que celui de qualité supérieure est très 
ferme à des prix laissant une bonne 
marge de profit au cultivateur, le foin 
de qualité inférieure est en baisse. Les 
grains donnent moins de satisfaction 
pour les prix, mais la quantité disponi­
ble provenant de grosses récoltes anté­
rieures donnera une compensation à 
ceux qui les o it produites.

A la ville, le commerce de détail se 
ressent avec satisfaction de la fin des 
temps de chômage pour l’ouvrier que 
l’hiver retient chez lui et d’un change­
ment de température qui fait sortir les 
gens, leur crée de nouveaux besoins et 
parfois des tentations qui les obligent à 
uesserrer les cordons de la bourse.

En résumé, la semaine a été bonne 
pour tout le monde.

Cuirs et Peaux.—Les cuirs malgré la 
récente baisse que nous avons signalée 
dans le prix des peaux vertes, sont à 
prix fermes. Si on considère que nous 
sommes dans une entre-saisons pour le 
commerce de cuirs, il est difficile d’ex­
pliquer là fermoiô des cuirs, d’autant 
plus que les tanneurs livrent mainte­
nant Bans retard toutes les sortes qui 
leur sont demandées.

Les peaux vertes sont faibles à la 
baisse de Je. par lb. rapportée la se­
maine dernière et on nous prédit une 
prochaine baisse.

Epiceries, vins et liqueurs.—Les arri­
vages en mélasses, vins et liqueurs s’ac­
centuent; quoique pour les mélasses 
cependant, il ne soit encore venu que 
deux chargements des Barbades.

Les affaires, en général, sont actives, 
c’est biqntôt le moment du calme relatif 
dans les lignes du commerce d’épicerie 
et des liquides ; les approvisionuements- 
se complètent et après un travail sé­
rieux et de longue haleine patrons et

emplos'és pourront prendre un repos 
bien mérité auquel la température ora­
geuse de ces derniers jours fait déjà 
songer.

Les sucres raffinés ayant ôté avancés 
de 10c les 100 lbs à New-York les raffl- 
neurs canadiens ont cru devoir suivre 
cette avance; nous rectifions nos prix 
en conséquence,

Les sirops perfection ont avancé de 
Je par lb, le prix en est maintenant de 
2J- à 3Jc la lb. Ce changement nous a été 
connu trop tard la semaine dernière 
pour être indiqué dans notre précédente 
revue.

La maison Fry a avancé de le par lb 
le prix de toutes sortes de chocolat.

Fers, Ferronneries et Métaux—La de­
mande s’est un peu ralentie principa­
lement pour les clous-

Les prix restent sans changement 
pour tous les articles.

Le comme; ce s’attendait à une hausse 
sur le blanc de plomb, elle avait été dé­
cidée en principe, comme , nous l’avons 
dit, parles manufacturiers. Mais pour 
une raison quelconque il n’y a pas été 
donné suite et nous croyons qu’on a eu 
raison. Les stocks sont assez impor­
tants chez les marchands et une hausse 
n’aurait f-iit que ralentir la demande 
qui manque suffisamment d’activité.

Huiles, peintures et vernis—L’huile de 
loup-marin raffinée est cotée, cette se­
maine, de 45 à 47<Jc le gallon, soit 2Jc de 
baisse sur les prix précédents.

Salaisons, saindoux, etc. — Les lards 
canadiens sont à prix plus bas. Nous 
cotons les Short Out comme suit: mess, 
de $17 à $18, clear, $17-et désossé $19.

Les saindoux purs de panne sont cotés 
suivant marque, de $1.85 à $2.10 par seau 
de 20 lbs, soit une baisse de 5 à lOc.par- 
se.au.

Les saindoux composés sont sans 
changement de même que les autres 
graisses comestibles.

Revue des Marchés
Montréal, 31 mai 1900.

GRAINS ET FARINES

MARCHES ETRANGERS
Les derniers avis reçus par le câble 

cote.it ae la façon suivante les marchés 
de l’Europe. ' .

Londres—Blé en transi’, acheteurs in­
différents; maïs, diminution dans les 
offres. Marchés locaux anglais tran­
quille-, Maïs américain mélangé arrl-
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ST-ARNAUD & CLEMENT
ACHETENT FERME ET REÇOIVENT EN CONSIGNATION TOUS LES 
PRODUITS DE LA FERME :

DE CREMERIES OU 
DE FERMES,

Sirop et Sucre (l’Erable, Etc.
- AU PLUS HAUT PRIX DU MARCHÉ

On trouvera à leur entrepot de la rue Foundling, No 4, tontes les Fournitures ^ 
pour Fromageries et Beurreries.

Tinettes et boîtes à beurre livrées directement de la manufacture,

A PRIX SPECIAUX.

ST-ARNAUD & CLEMENT, 4 rue Foundling, MONTREAL

_________________________ \ ____________  -

SAISON j. XT. DUGUAY
1900 AGENT-VENDEUR DU

Fromage “ Blue Star ”
?0>
<0,:

DEPUIS 1880.
ti

Aux Bons Fabricants et aux

0i

Cultivateurs Intelligents J
f; ri ★ si SI VOUS VOULEZ, chaque semaine, du 15 avril au 

15 décembre,
AVOIR les plus hauts prix du marché pour vos pro­

duits laitiers,
AVOIR votre argent promptement,
AVOIR des Certificats de pesées à Montréal assermentés, 
AVOIR dés rapports de ventes, clairs et détaillés, 
AVOIR, enfin, complète satisfaction garantie,
ADRESSEZ-VOUS à

J. I nilBIIIV Agent-Vendeur du Fromage “ BLUE STAR"
■ Na UUuUAla LA BAIE, Co. Yamaska, Qué.
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rant dans trois semaines vendeurs à
ISs 9d.

Liverpool — Blé disponible, soutenu, 
maïs tranquille. Blé de Californie Stan­
dard No 1 6s ld à 03 2d. Blé de Walla- 
Walla 5s 9Jd à 5s 10Jd. Blé du prin­
temps No 2 58 9Jd. Transactions futu­
res, Blé, terne, juillet,6s8Jd ; septembre, 
53 81d. Maïs, tranquille, juillet, 3s 9Jd ; 
septembre, 3s 9f d. Maïs Américain, mé­
langé, disponible nouveau, 3s lljd à 3s 
lljd.

Paris—Blé ferme. Mai, 20.30 ; décem­
bre, 21.95. Farine ferme, mai, 27.36 ; dé­
cembre 28.85.

Anvers—Blé disponible, soutenu, blé 
roux d’hïver No 2 16J. .

On lit dans le Marché Français du 12 
mai:

Cette semaine a été favorisée par un 
temps absolument il souhait pour toutes 
les récoltes en terre.,. Les pluies tom­
bées un peu partout pendant les pre­
miers.jours ont heureusement ranimé 
la végétation, dont les progrès se pour­
suivent maintenant par une tempéra­
ture normale, ni trop chaude ni trop 
fraîche, ni trop sèche ni trop humide, 
tout à fait convenable, en un mot, au 
développement régulier do toutes les 
plantes. Les cultivateurs ont accueilli 
ce revirement avec une satisfaction non 
dissimulée. Les cultures de printemps 
et les prairies profiteront surtout de ces 
nouvelles circonstances ; une humidité 
pondérée pendant la première quinzaine 
de mai, sans rétroidissemenb notable, 
cons.itue pour ces cultures des condi­
tions nécessaires pour leur bon déve- 
loppemént; les avoines et les orges 
particulièrement se trouveront très bien 
do cette nouvelle phase.

L’état des récoltes en terre est obser­
vé avec le plus grand intérêt par le 
commerce des grains et la température 
plus ou moi .s favorable à certains jours 
et à certains lieux a une influence à peu 
près décisive sur les cours.

Ainsi les marché-! américains ont re­
pris de l’avance avec l’absence de pluies 
dans le Nord-Ouest qu’ils ont en partie 
perdue avec les ondées enfin survenues 
dans cette même contrée.

Les nouvelles venues de France indi­
quent un déficit de 81 millions de minots 
comparativement à la récolte en blé de 
l’an dernier. Les marchés français sont 
fermes en conséquence et cette fermeté 
aurait eu plutyd’effet sur les marchés 
américains si, en même temps, la situa­
tion était restée critique dans le Nord- 
Ouest.

Nous disons le Nord-Ouest; il ne 
s’agit pas seulement, en effet, du Nord- 
Ouest américain seulement. Le Nord-

Ouest canadien était aussi menacé par 
la sécheresse, comme nous l’avons déjà 
annonoé. Quelques orages sont surve­
nus très à propos et, bien que le blé en 
terre ait souffert d’une longue période 
de jours sane pluie, la végétation a re­
pris. La~réoolte, au point de vue du 
rendement à l’acre, a néanmoins souf­
fert du manque d’eau, mais bien qu’il 
soit impossible, à cette époque encore 
peu avancée de la végétation, de rien 
établir quant à la perte probable sur le 
rendement, il est généralement admis 
qu’ello sera plus que compensée par 
l’augmentation de 25 pour cent sur la 
superficie ensemencée eu blé cette an­
née.

On cotait hier, le blé disponible sur les 
différents marchés des Etats-Unis :

Chicago, No 2, rouge................... * 70
New-York, No 2, rouge.............., 77^-,
Détroit, No 2, rouge................. 73^
Duluth, No 1 du Nord.................. 67
Les principaux marchés de spécula­

tion ont fermé comme suit à la date 
d’hier ^ .

Mai Juillet
Chicago..................... 67 J
New-York ............... 72J
Détroit..................... . 72 J
Duluth...................... ......... 67* 67 J
Voici les cours en clôture üu blé sur

le marché de Chicago pour chaque jour 
de la semaine.

Mai. Juillet.
Jeudi......... ................. .. 66* 67
Vendredi................... 67*
Samedi...................... 67
Lundi.................. . 66:
Mardi........................ 67 J

On cotait en clôture à Chicago, blé 
d’inde: 37c mai et 37}c juillet ; avoine 
21 Je mai et juin et 22j-c juillet.

MARCHES CANADIENS

Nous lisons dans le Commercial, de 
Winnipeg du 26 mai 1900 :

Le marché local a été à, peu près aussi 
tranquille que possible. ’ Les expédi­
teurs trouvent qu’il est dur de tirer un 
bénéfice de leurs transactions et bien 
peu des prix se maintiennent soutenus 
et même fermes, le montant d’affaires 
es( limité.

Le prix du No 1 dur disponible à Fort 
William a été tenu à 68jc excepté lundi 
et mardi où il a été à 68c.

Il n’y a pas d’acheteurs pour livraison 
future au-dessus du prix du disponiblç 
et nous cotons le disponible en route 
pour livraison première quinzaine de 
juin, au même prix de 68£c.

Le No 2 dur et le No 1 du Nord sont 
à 2Jc au-dessous du No 1 dur et le No 3
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Téléphone Bell Main 2461 ..Boite Poste 62.
Téléphone des Marchands 238.

N. F, BEDARD
MARCHAND ET COMMISSIONNAIRE EN

BEURRE, FROMAGE, ŒUFS, Etc.
ET NEGOCIANT DE

Fournitures et Matériaux pour les Fromageries et Beurreries
BOIS DE BOITE A FROMAGE, PROVENANT DES MEILLEURS M0UL1AS D OSTARIO.

Cotations spéciales pour quantités d'un char ou 
plus livrées dans toutes les parties de la province.

Ganlstre EMPIRE STATE,SBNS T:,™
PRIX MODÉRÉS ET CONDITIONS FACILES.

N. F. BEDARD, 32=34 rue Foundling, Montreal
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■— Etablis en 185t. Adresse par cable “ Hodgson," Liverpool. ~

HODGSON Brothers
27 &y2g, rue Stanley,

Angleterre

Marchands à Commission. Provisions Canadiennes. Provisions Générales-

■«/ « 1 uc «jiaiiicy,

LIVERPOOL^
Facilités spécialess pour l’écoulement directe du —

| BEURRE »v FROMAGE |
•—*■ aux consommateurs anglais aux plus hauts prix du marché. —
ÊÜ 1 Avances libérales faites sur consignations qui peuvent nousêtre envoyées directement ou par JL'INTXRMEDIAIRE de ES
= MM. Abrm. Hodgson & Sons, MerosntUe Exchange Bldg., New York. E D A =

ou BIEN ENCORE PAR L’INTERMEDIAIRE DE ^
ES Hodgson Brotbers, 65 89 me William, Montréal, E;

Qui ont des succursales h Montréal, St-Hyacixuhe, Lawrcnceville et Cowansville.

Sd 1 h 1 üRiimiimui 1 ii^iutiiLuiiimiin mm 1 iDiirt nuni! i uiiiuiramitri i
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dus à 4$c au-dessous da No 1 dur, tous 
en magasin à Fort William.

Les prix du No 1 dur, No 2 dur et No 
1 du Nord en magasin à Duluth sont à 
Je au-desspus des prix à Fort William.

Le marché de Montréal est déprimé 
par le coût élevé du fret. Les'marchés 
d’importation accordent des prix un 
peu meilleurs à nos grains d’exportation 
et à notre farine du Manitoba, mais il se 
fait peu de transactions pour les unes 
et pas du tout pour les autres, le fret 
étant rare etcher. Sur place, les affaires 
s’en ressentent et les prix offerts aux 
détenteurs sont plus bas que la semaine 
dernière.

On cote, à flot: pois, 66$ à 67c; sarra­
sin, 57£cl avoine blanche No 2, 31c ; 
seigle, 61$ à 62c ; orge No 1, 60c et No 2, 
43$c. "

En magasin, les prix sont dans les 
limites suivantes: pois, 64 à 65c; sar­
rasin, 67 à 68c; seigl- 60 à 61o ; avoine 
blanche No 2, £0$ à 30$c; l’orge est à 
prix nominal de 47$ à 48c pour No 1.

Lejj, farines ont une assez bonne de- 
maiîae tant pour le commerce local que 
pour celui de la campagne : les prix un 
peu plus bas pour les qualités secon­
daires devraient activer la vente.

Les issues de blé sont moins deman­
dées et moins difficiles à se procurer, 
les prix sont aussi plus bas à notre liste 

.d’autre part.
La farine d’avoine roulée reste sans 

changement de $3.30 à $3.40 le baril sui­
vant quantité ; mais avee les chaleurs 
qui viennent, cet article perd beaucoup 
ne son importance.

FROMAGE
„ MARCHE ANGLAIS

MM. Hodgson Brothers nous écrivent 
le Liverpool le 19 mai 1900 :

Le fromage a eu une bonne demande, 
mais en sympathie avec le cable, les 
prix ont de nouveau baissé tavec une 
tendance à la baisse pour la semaine 
prochaine.

“ Nous cotons aujourd’hui :
— s d s d

Fromage Canadien coloré.
(Sept, oct.) choix 00 0 à 00 0 

do do blanc, do 66 0 à 69 6
do Etats-Unis, coloré 54 0 à 55 0 
do do blanc 54 0 à 55 0
do nouv.coloré.ler choix 54 0 à 55 0 
do do do blanc 64 0 à 66 0

Le fromage canadien blanc, septem­
bre. est en faible aparovisionnement.

Qualités inférieures, sfcima et half­

meat« négligés, cotés de 8s à 28s le 
quintal.

MARCHE DE MONTREAL
La quantité de. fromage exportée de­

puis l’ouverture de la navigation dé­
passe de 35,250 boîtes, celle exportée 
l’an dernier pour un môme nombre de 
semaines de la période correspondante.

Ainsi jusqu’à samedi dernier, 106,973 
boîtes avaient quitté notre port au lieu 
de 71,723 boîtes pour le même temps l’an 
dernier.

Avec une pareille augmentation à 
l’exportation et des arrivages impor­
tants, une végétation plus active et par 
conséquent, une production plus grande, 
il n’est pas surprenant que les prix aient 
montré moins de fermeté dans ces der­
niers temps.

Pour le moment cependant, les expé­
diteurs pressés de compléter leur char­
gement trouvent des résistances chez 
les détenteurs de fromage à acheter au- 
dessous de 9$c le fromage de 11 province 
de Québec, sur notre place où le fromage 
o’Ontario a acheteurs à $c et même $c 
de plus.

MARCHES D'ONTARIO
Boites Boites Prix 

offertes, vendues, payés.
Brockville Mai 23 1316c

do 23 1181b 3650 91 à 9 7/16c
Napanee «1 23 535b 535 9Jc__ ^

do II 23 435c 435 9Jo
Stirling II 23 1700 1700 95/16 et 9 Je
Madoc 24 890 890 98c
Tweed *• 24 590 195 ■ 98c .

do II 24 395 08o
Kingston ** 24 1150 975 91c
Kemptvllle “ 25 435betc 435 9 7/16C
Iroquois II 25 720betc 720 97/16C
Ottawa “ 25 360b etc 360 9Jc
Perth “ 25 918b 918 93 ii 92c
Finch II 25 1013b offert 92c
Brighton “ 25 310b 195 9 5/16c

do “ 25 140 98c
Winchester II 25 450betc 317 9Jc
Belleville II 26 1195b 520 9Jc .
rudo II 26 35c ,,
London il 26 895 530 91 à 91c
Cornwall “ 26 1032b etc 765b 93c

do “ 26 41am 41 91c .
do “ 26 162 9 7/lCc

Campbellford “ 29 1270b 103 91 et97/16c
Woodstock il 30 ' 723b 723 91 à 9|c

do II 30 1416c 1440 9J à 93c
Plcton “ 30 900c 900 91c

do “ 30 80b 80 91c
Stirling “ 30 750 710 97/16et9|c
Napanee “• 30 670b

do il 30 040c 1200 10c’
Peterboro II 30 3000c 2865 9 5/16 à 9Jc

MARCHES AMERICAINS

Watertown 
Canton 

do _ 
Ogdensbnrg 
Utioa 

do

Boites Boites Prix 
offertes, vendues, payés, 

mai 26 .. 5000 8}et91/16c
“ 26 .. 830 g. 9c
“26 .. 1475 9c
“ 26 1477 ~ 1477 9?o
“ 28 5896 grosses bl. 9 et 9è
“28 .. t petit 8J&
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(MARQUE^
VtrefleJ

Saumon
“Clover Leaf”

Mise en Conserve 
de l’année . . . .
(EMPAQUETAGE)

& à 3

10 à 25

1900
1.574,
1.55

La Marque “Clover Leaf”, est le Saumon 
Rouge Soekeye de Choix, de la Rivière Fra­
ser. La plus belle qualité et l’empaquetage le 
plus attrayant placés sur le marché.

EN VENTE CHEZ TOUS LES ÉP1C1EBS EN BROS.

Delafield, McGovern & Co
NEW YORK
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BOITE DE POSTE 296.

■ tw. *? -1 y <w
TELEPHONE MAIN 1771.

FRANK DUCKETT <

Exportateur de Beurre et Fromage, 55, 57 et 59 Rue William, Montréal.
, Nous payons le plus haut prix du marché pour Beurre et Fromage de première qualité.
’ Attention spéclalo donnée aux consignations de Beurra et do Fromage.

Prompt retour pour toute consignation. Correspondance sollicitée.
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LEDUC & PAOUST AARCDAADS DE GRAINS et de PROMIT*
KN GROS KT A COMMISSION

Spécialité: Beurre, Fromage, Œuf* et Patates.
1217 MT 1219, RUE SAINT-JACQUES. MONTREAL

AVANCES LIBERALES FAITE8 SUR CONSIGNATIONS. 
CORRESPONDANCE SOLLICITEE......................................

t -A.. 33.
696, RUE ST-PAUL, MONTREAL. J

ACHETE LE BEEESE, LE FELOUAEE, LES SETS ET LES PB07ISI0HS SEULES. :
t . ENTREPOT FRIGORIFIQUE SUPERIEUREMENT INSTALLE. j

-............... ............................. ............................. . w . ...................... *

MAISON FONDEE 
EN 1858 Cognac Sorin Domaine du Mortier

COGNAC
MEDAILLES AUX CONCOURS : 1868-1887-1889

Bouteilles : Carte Bleue, Carte Rouge, Carte d'Or. Flasks : < 
caisse de 24, avec verres, i Flasks : caisse de 48, avec g 

verres. Fûts, Quarts, Octaves, Demi-Octaves g

J. SORIN & CIE, COGNAC. |
Représenter par * ’ 5

A. Robitailie & Ole, 354-356, rue St-Paul,Montreal 1
Tais: Bail, Main 70S; Marchand, 321. ;

SffifflSWMflïïuïSnlflffiSUfluil
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LES^EILLEURES VALEURS * 
AUX PLUS BAS PRIX.

Fonrurts, Gants, mitaines, 
Sonlmwnon», Raquettes, t’ajottes, 
Chapeaux: Faille et Feutre.

J. ARTHÜRPAQUET
Pointe:aux-Lièvres, QUEBEC.

SALLES D’ECHANTILLONS :
6, Carré Victoria, Montréal. 62, me 
Bay, Toronto.—Rue Main, Winnipeg. 
338, roe Halting, Vancouver.' J
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MARCHES DE QUEBEC

Ormstown 
(to _ 

Cowansville 
Ormstown

Boites Boites Prix 
offertes, vendues, payes, 

mai 23 276 bl. 276 9Jà9 3/16c
“ 23 3d col. 35 col. 9jc
“ 26 1414 1057 9 U 9 3/160
- 30 439 b. 439 95c

10 col. 10 9Jc

BEURRE
MARCHA anglais

MM. Hodgson Brothers nous écrivent 
de Liverpool le 19 mai 1900 :

“ Le beurre est faible à prix saus chan­
gement.

“ Nous cotons aujourd’hui :
Crémeries Canadiens, choix

en boîtes, frais..................... 88s a 92s
Etats-Unis, tinettes, choix

(nominal)................... '............. 82s à 86s
Ladies et imitation Crème-

ries et beurres'de fermes
canadiennes............................ 66s à 76s

Danois.......................................... 98s à 108s
Australien et Nouvelle-Zé-

lande................................... .*... 00s à 00s
Cork, Premiers 1 uar ( 00s à 78s

— Seconds 1 quin- •{ 00s à 75s
— Troisièmes J tal (. 00s à 74 s

MARCHE DE MONTREAL
Le marché au beurre s’est amélioré; 

les exportateurs achètent et expédient 
maintenant dans de meilleures condi­
tions pour eux et pour les vendeurs.

L’exportation de la semaine dernière 
peut se comparer avec celle de la se­
maine correspondante de 1899 ; il n’en a 
pas été de même pour les somaines pré­
cédentes, comme on l’a vu dans nos 
revues antérieures. *

Ainsi, l’an dernier on avait exporté à 
date 1463# boîtes et 'cette année 4,895 
boîtes seulement dont S863 pour la seule 
semaine finissant le 26. Contre ces 3863 
nous avons le chiffre de 3721 pour l’an 
dernier.

Le beurre fait avec du lait d’animaux 
nourris aux pâturages exclusivement 
sera bientôt le seul qui viendra sur 
notre marché; il vaut actuellement Je 
de plus que celui provenant des ani­
maux nourris à l’étable.

Les détenteurs ne veulent pas accep­
ter moins que le prix payé à la campa­
gne pour les beurres frais de choix, soit 
18Jc. Et il' faut un excellent beurre 
d’étable pour obtenir 18c chez l’expor­
tateur.

MARCHES DE QUEBEC
Ouverture 23 jpai—Les offres ont été 

de 118 paquets de crémerie. Le t®ut 
vendu à 17ïc.

Ormstown 30 mai—Le-i ventes ont été 
de 66 boîtes de beurre à 18£c.

MARCHES AMERICAINS
Canton, 26 mai—Les ventes ont été de 

590 tinettes de beurre à 20c.
Utica, 28 mai—Les ventes ont été de 

129 paquets de beurre à 20c.

ŒUFS/
On nous écrit de Liverpool, le 18 mai 

1900 :
“ Bonne demande à prix soutenus.
44 Nous cotons : s. d s. d.

Œufs frais d’Irlande............ 6 6 à 6 0
45 du Continent.... 5 0 à 6 6

On demande des œufs conservés à la 
glycerine ou chaulés, pour livraison 
d’hiver, mais les marchands ne sont 
pas disposés à payer ies gros prix de­
mandés. .

Les œufs sur le marché de Montréal 
restent à prix fermes, malgré des arri­
vages plus importants.

La demande est bonne au prix de 13c 
pour les œufs mirés No 1 et de 11J à 12c 
pour No 2.

POMMES
Dans lenr circulaire hebdomadaire 

MM. J. C. Houghton & Oie., de Liver­
pool, cotent comme suit le marché aux 
{Tommes, à la date du 16 mai 1900:

Quelques lots de la Nouvelle-Ecosse 
formaient l’approvisionnement de la 
semaine ; qualité en partie mauvaise 
et les résultatsne sont pas des plus sa­
tisfaisants. •

pomMks au baril—prix a l’encan
Vendredi, Lundi, Mercredi 

11 mai. 14 mai. 16 mai. 
Nouvelle-Ecosse, sdsd sdsd s dud
Nonpareil.........  13 9 21 6 12 9 17 3
Arrivages pour la semaine se

terminant le 15 mai 1900..... 1517 barils
Arrivages précédents depuis

le 1er juillet 1899..................654335 “
Total des arrivages au 15 mai

1900........................................... 655852 “
Du 1er juillet 1898 au 15 mai 

1900................... ....................741980 “

LEGUMES
Les pommes de terre se vendent au 

char à 30c et au. détail de 40 à 45c le sac 
de 90 lbs.

Les prix des haricots triés à la main 
sont encore de $1.65 à $1.75 par minot 
en lot de char complet. .

On cote : Salade, cle 25c à 40c la doz. de 
paquets; choux nouveaux,de $3.00 à $3.50 
lecrate; carottes,$1.25 le quart ; do nou­
velles, $1.60 la doz. de_paquet8 ; navets
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ALESZ. W. GRANT
| B. de Poste 2321 Exportateur de Fromage

Tel. Main 1263 et Marchand à Commission
33, 35 et 37 RUE WILLIAM, MONTREAL.
2 à 6 HARRISON STREET, NEW-YORK.

_ Nous payons le plus haut prix du marché pour lo meilleur Beurre et Fromage.
Si Nous garantissons donner entière satisfaction sur toutes consignations.
Wôt

LES
FABRICANTS 
DU FAMEUX 
BONBON........ “Klondykf

L. MARTINEAU & CIE
OFFRENT AU COMMERCE UNE LIGNE COMPLETE DE 
SUCRERIES DE QUALITE ET DE FABRICATION GARANTIES.

Essayez leurs...
' BoixIjoiib melangies,

Buttercups, *
TELEPHONE Oax-axuels,

ggl'l'. Olxocolats,

MAIN 3443

f
&

CoTifyli DropH, 
Fruit Dropis, 
Etc., Etc., Etc.

TELEPHONE
MARCHANDS:

37
i
<

++ DEMHNDEZ LK NOUYBLLE LISTE DB PRIX + +

1467, rue Notre-Dame, Montreal I

1 LutCOIN DES RUES 1 ^ \

des Sœurs Grises \y" 
et William,

Conservation d’après les 
méthodes scientifiques les 
plus approuvées.

Ventilation parfaite, air 
sec, température appropriée 
à la nature des produits à— 
conserver.

O. M. GOULD,
GÉRANT.
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vieux ; 90c le sac; do nouveaux, $1.50 la 
doz de paquets ; céleri de Floride, $1.00 . 
à $1.25 le paquet ; oignons rouges et 
ja nés de $1.00 à $2.60 le quart ; fèves 
vertes américaines, $2.50 le panier; 
fèves jaunes, $2.60 le panier ; tomates, 
JJ.OÛ la boîte ; concombres, de 50 à 75c 
la doz., de $3.60 à$4 00 la boîte ; cresson, 
60c la doz.de paquets ; radis, de 15 à 20c 
la doz. de paquets ; épinards, $2.75 le 
quart; patates nouvelles,$8.00 le-quart; 
persil, 25c la doz. de paquets; asperges, 
à $1.25 et $2.00 la doz. de paquets et 
rhubarbe de 15 à 20c la doz. de paquets-

FRUITS VERTS
>

Les fruits ont une excellente demande 
depuis que la température s’est élevée 
et les prix ont suivi la demande avec 
une hausse générale. Ou cote :

Ananas, de 10 à 20c pièce ; bananes, 
de $2.25 à $2.50 le régime ; pommes, de • 
Jô'OO à $7.00 le-baril ; oranges de Va­
lence, $6.50 la caisse de 420 ; $7.00 la 
caisse de 714; de $3.00 à $3,50 la j caisse 
de sanguines; de $3.00 à $3.50 les Sor- 
rente et les Messine à la caisse et de 
$3,00 à $3.50 la J caisse de Messine; et 
citrons de Messine, $2.75 à $3.25 la 
caisse.

Les fraises ualent suivant provenance 
et qualité de 8 à 17c le casseau.

FOIN PRESSE ET FOURRAGES
MM. Hosmer, Robinson & Co., nous 

écrivent de Boston le 23 mai 1900 :
“ Les arrivages pour la semaine écou­

lée sont de 212 chars de foin et 33 chars 
de pailla et 42 chars de ce foin pour 
l’exportation. La semaine correspon­
dante, l’an dernier, 215 chars de foin et 
lti chars de paille et 00 chars de ce foin 
pour l’exportation.

Avec de faibles arrivages, le stock de 
foin a baissé et les prix pour le bon foin 
ont avancé quelque peu ; de fait, le mar­
ché pour toutes les qualités est très 
ferme. Nous estimons qu’il vaut la 
peine de faire un effort pour expédier 
immédiatement,, vu que, sans aucun 
doute, les arrivages seront plus abon­
dants aussitôt que les fermiers auront 
la liberté de livrer aux enars.

La paille de seigle est tenue fjrme. 
Nous ne changeons pas nos cotations 

sur le foin. *
“ Nous cotons :

Grosse balles. Petites balles- 
Foin,choix $17.OOà$18.00 $17.00à$17.60
- Nol.. 16.OOà 17.00 16.OOà 17.Oü
- No 2.. 14.50à 16.00 14.‘00à 15.00
- No 3.. 12.OOà 14.00 12.OOà 14..00
-'niél.d.trèf.l2.00à 15.00 12.00à 15.00
- trèfle; 12.OOà 14.00

Paille de —
seigle long.lB.OOà 17.00

— — mêlée 9.00à 10.00 9.OOà 10.00
— d’avoine 8.OOà 9.00 8.OOà 9.06

Le marahé de Montréal a une bonne
demande pour les foins de qualité supé­
rieure dont les prix sont très fermes; 
les qualités inférieures sont négligées et 
à prix plus bas.

Les prix payés à la campagne sont 
comme suit: foin No 1 à choix de $8.60 
à $8.60; foin No 2 de $6.50 à $7.00 et foin 
mélangé de trèfle de $6.00 à $6.60 la 
tonne.

Le fret est coté à 20s de New-York 
pour juillet et août ; de Montréal il est 
presque impossible d’expédier, les 
grains, le fromage, le beurre, etc., im­
portant tout le fret. - 

Nous cotons ici, au char :
Foin pressé, No 1 à choix. $9 00 à$10 00
do do No 2....,............ 7 60 à 8 50
do mél, de trèfle.............. 6 50 à 7 00

Paille d’avoine.....................  0 00 à 4 50

Les noms de Miller & Lockwell sont 
aujourd’hui si bien connus du public 
Québecquois que leur réputation seule 
est une garantie de la qualité des pro­
duits que cette importante maison met 
sur le marché.

Il ne s’agit pas pour nous de vanter la 
marchandise qu’ils offrent en vente, mais 
tout simplement de rendre hommage à 
deux jeunes gens. Rarement nous avons 
vu une maison de commerce prospérer 

causai promptement.
A lenlr début en novembre 1896, ils ne 

s’occupaient que des tabacs en poudre 
Fréchette, mais un an plus tard, ils' 
inauguraient le commerce de cigares en 
gros, et depuis l’an dernier ils sont deve­
nus les principaux intéressés do la 
“ Quebec Cigar Co.” - 

MM. Miller & Lockwell ont compris, 
dès le commencement, que le grand 
secret pour réussir en affaires, était de 
vendre à l’acheteur ce qu’on lui pro­
mettait, ce qu’on lui annonçait. Aussi 
les consommateurs de tabacs et cigares 
Miller & Lockwell ne font pas défaut et 
le succès de cotte maison est assuré.

L’augmentation toujours croissante 
dans leur commerce les a obligés de 
faire cette année le grandes réparations 
dans leur établissement. La fabrication 
des tabacs en poudre Frechette, indus- 
drie fondée à Québec en 1813, est la spé­
cialité de la maison. Ci iq voyageurs 
sont constamment sur le chemin par­
courant les différentes provinces de la 
Confédération.—La Semaine Commer­
ciale. i
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TELEPHONE MAIN 3978

QEORûE HODQE & CO.
Exportateurs de Beurro et Fromage, 45 RUE WILLIAM MONTREAL v

Nous payons le plus haut prix <lu marché pour Beurre et Fromage de la première qualité. > 
Attention spéciale donnée aux consignations de'Beurro et Fromage. V

Prompt retour pour toute consignation. Correspondance sollicitée, s1-

i V
Blé Manitoba, Blé Russie, Avoine Banner, Merveilleuse,
Manitoba, &c. Orge. Sarrasin, Pois, Blé d'Inde à silos, 
Lentilles, Graine de Mil canadienne et américaine,. Graine 

de Trèfle rouge, blanc, alsike, Mammoth, Vermont. Plâtre A terre. Engrais chimiques, (le pl s
Spécialité pour Cercles Agricoles.

GRAINS DE SEMENCE
Assortiment des plus complets.hautement recommandé).

«T.
»î

Négociants en gros. Farines, Provisions, Etc.
& CIE,

126 - 140, rue St-Paul, QUEBEC

^VWv

ALLUMETTES 71
KLONDYKE ^IMPERIALES

CES ALLUMETTES SONT ABSOLUMENT GARANTIES.
Les EPICIERS et AUTRES MARCHANDS ont intérêt A les AVOIR EN STOCK.

Car elles se -v-endeut bien, :

Demandez prix, etc., de ARTHUR SAUCIER, Pont Maskinongé. j
\AAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAA^AAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAVWWMAAAAAAAAMWWMAAAAAAAAAAAAAM

iniiiüUlin iiMhuüdillluuullllüniifl^JilIllliiui^^

LAKE OF THE WOODS MILLING C0„ Ltd. j
Les moulina à farines les plus parfaits en Canada. Capacité : 2,500 barils par jour. ,

Moulins à KEEWATIN et PORTAGE LA FRATRIE, Manitoba. ■
Des élévateurs à outes les localités importantes à blé dans le Nord-Ouest. Toutes sortes de farines jf 

de blé dur, en barils et en sacs. Les prix et les autres informations sont fournis sur demande. §r

i Bureau Edifice du Board of Trade, MONTREAL.
"P” 'Wir^ll|ll‘ll'IWl‘llll#llllllWllllllPInl'Pinl'P“'lll||IP|ll|||l»ll'l|fl‘‘l'l|||||iii|ii|ÿiiiiiiipiiiii|)|j|iiiiii||[[|]iiiii|]|piiii||[|iiiiii|]|[,u»i|||iiuiiii]p'r

FORCE,
COULEUR, 

Qualité Uniforme.

lilÉP Adressez : * -

LEITCH BROS. Meuniers
OAK LAKE, MANITOBA
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Chronique de Québec

Mercredi. 30 mai 1900.
La semaine noua paraît avoir été fa­

vorable au commerce, et le mois de mai 
commencé et continué presque sans in­
terruption avec une température excep­
tionnellement froide,se termine dans les 
coii'litions normales debeau temps pro­
pice à l’achalandage des magasins. Il 
■nous a semblé, en effet, que la popula­
tion, tant de la ville.que de la campagne, 
a circulé plus largement depuis quel­
ques jours et il est certain que, durant 
les heures d’affaires, les établissements 
des quartiers commerciaux ont pour la 
plupart vu une clientèle considérable.

Nous avons constaté le fait nous- 
raême et nos renseignements confir­
ment cette constatati >n. Cela s’expli­
que aussi, en ce qui concerne la clien­
tèle du dehors, par le fait que, les se­
mailles étant toutes terminées, les gens 
de la campagne profitent des beaux 
jours pour venir faire leurs emplettes à 
la .ville en même temps qu’ils appor­
tent les primeurs de la saison.

Les travaux d’amélioration publique 
sont commencés et se poursuivent avec 
activité, à Québec, pour le compte de la 
commission du hâvre et du gouverne­
ment fédéral. Les travaux municipaux 
ne sont pas encore en voie d’exécution, 
si ce n’est pour ce qui concerne les peti­
tes réparations urgentes. On s’attend 
cependant à ce que les améliorations 
faites à la voirie durant ces dernières 
années se continueront prochainement 
vu qu’il y a au budget municipal une 
forte somme 'd’argent affectée à,cet 
objet.

Puisque nous en sommes sur ce cha­
pitre nous ne voyous pas de raison d’é­
viter la question de la rémunération de" 
$5,000.00~votée au maire par le conseil 
de ville représentant les citoyens con­
tribuables de Québec.

Les hommes d’affaires, qui sont à 
même de comprendre et d’apprécier le 
progrès énorme réalisé à Québec daps 
les six années écoulées, et qui connais­
sent le rôle prépondérant joué par le 
maire actuel dans cetteTiransformation 
opérée comme à vue d’œil, n’hésitent 
pas à approuver la démarche du conseil 
comme un acte de saine administration, 
exempt de préjugés et fait avec la pleine 
volonté de rendre justice à qui justice 
est due, sans tenir compte des jalousies 
qu’une semblable mesure doit nécessai­
rement éveiller.

On conviendra que, dans des circons- 
* tances de cette nature, les premiers et 

principaux intéressés sont les trente 
éohevins qui composeut le conseil de 
ville, d’abord, parce qu’ils sont pour la 
plupart grands propriétaires fonciers 
ot appelés comme tels à donner leur 
large part de contribution, ensuite, 
parce qu’ils auront à rendre compte de 
leur conduite aux électeurs quand ils 
demanderont un renouvellement de 
mandat. Si l’on "considère, de plus, que"1 
nos échevins ne sont pas salariés et 
qu’ils s’i «posent gratuitement le far­
deau de ^administration, l’on ne voit 
pas qu’on i uisse leur imputer des mo­
tifs de lucre personnel dans le vote 
qu’ils viennent de donner pour recon­
naître les services rendus.

Voilà ce que nous avons entendu dire 
par une masse de citoyens apparte­
nant à la classe industrielle, commer­
ciale et financière, et ce qu’il nous a 
paru utile de répéter en notre qualité 
de chroniqueur.

EPICERIES
Sucres : Jaunes $3.76 à $4.00; Powder­

ed, 6 à 6jo ; Granulé, $4.60 à $4.66 les 
cent livres ; Paris lump, 0£ à 6Jc.

Sirops : Barbades pur, tonne, 45c à 
47c; Porto Rico, 38 à 43c ; Fajardos, 
rare 46 à 46c.

Beurre: Frais, 17c ; Marchand, 15c à 
t 16c ; Beurrerie, 18J à 19c.

Conserves en boîtes : Saumon, $1.00 à 
$1.60 ; Clover leaf, $1.60 à $1.65 ; homard, 
$2.76, $3.00 ; Tomates. $95c. à 1.00 ; Blé- 
d’inde, $1.10 à $1.16 ; Pois, 90c à $1.00.

Allumettes : Eddy Telegraph, $4.20 ; 
Telephone, $3.95; Tiger, $3.85.

Raisins: Valence, 7 à 8c ; Sultana, 11 
à 16c ; Californie, 7 à 8c : O. Cluster, $2.20; 
Imp, Cabinet, $2.00; Pruneaux de Ca­
lifornie, 8 à 10c ; Irnp. Russian,'$4.60.

Tabac Canadien : En feuilles, 9c à 10c ; 
Walker wrappers 15c: Kentucky’ 14c, 
et le White Burly, 16c à 16c.

Planches à laver : “ Favorites $1.70, 
“Waverly” $2.10, ‘Mmproved Globe” 
$2.10.

FARINES, GRAINS ET PROVISIONS
Provisions : Farines sac fine, $1.40 ; 

Superfine, $1. 45. Extra, $1.60 ; Patent, 
$1.70 ; S. Roller, $1.65 à $1.70. Forte à 
levain, $1.80 à $1.90.

Grains : Avoine (par 34 lbsj Ontario, 
36 à 37c; Province, 34 ; Orge, 00 à 70c: 
Son, 90c ; Blé-d’Inde, 53o ; Pois,86 à 90c; 
Fèves, $1.85 à $1.90. “

Grains de semence : Blé blanc Fife
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Papier-Glue : Tanglefoot
•* CONTEE LES IN/COTTCETES K- 

(Scellé)
EFFICACE HYGIÉNIQUE

Attrape les mouches et les pennes qu'elles 
entraînent. Impénétrable. Dure longtemps.

Employé dans la monda entier

The 0.1 W, THUM CO., G™g!
NEW YORK : 15 Jay St. SAJ1 FRANCISCO : 121 California Str

LA COMPAGNIE CANADIENNE DE CAODTCHOUC DE MONTREAL !
a le plaisir d’annoncer au commerce, que son CATALOGUE pour 
la saison 1900-1901 est maintenant prêt, et entre les mains des ■ 
Marchands en Gros et des Jobbers. Demandezen une copie et 
vous y verrez nos DERNIERS STYLUS.

\ Nos Produits, comme toujours, sont insurpassables 
comme FINI et DURÉE.

Tant que vous n’nmvz <—
<—

pas goûté les célèbres j—

Munit liions 
eimnén

sur 
demand.

g TABACS EN POUDRE....

FRECHETTE
vous ne saurez pas ce que c'est qu’un 
tabac vraiment supérieur vendu 
avec la garantie des fabricants.

Miller & Lockwell, - - Quebec

Peinture Préparée “Island City.”’
Four l'Intérieur et l’extérieur des maisons

La meilleure peinture sur le marche, L 
mieux adaptée pour notre climat. Lapins pun 
et la plus économique.

Peinture à plancher “Island City." Celleqin
couvre le plus de surface. Celle qui couvre 
mieux le bois. Celle qui durcit en vieillissant.

Peinture à vernis “Island City.'. PourVoi 
v tures. Instruments Aratoires, etc. Kilo oon 

serve le bois. Kilo dure longtemps propre 
Kilo donne toujours satisfaction.

P. D. DODS & CIE 
Entrepots et Bureaux : 188 et 190 rue McGill,- 

Usines : 274, 276, 278 rue St-Patrice, 
TORONTO. WINNIPEG. MONTREAL.
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Manitoba, §1.00 ; do rouge, 95c ; do 
blanc Colorado à barbes, 95c; Pois de 
semence, 96c ; Lentilles, 95c ; Orge, 4 
rangs, 65c; Avoine “Banner,” 45c; do 
Sibérienne, 50c ; Blé-d’inde Silos, 60c ; 
Mil, choix, §1.80 à §2; do No 1, §1.60 à 
§1.70 ; Trèfle rouge, 10 à 11c ; do 
blanc, 15 à 16c; do Alsike, 13 à 14c ; Plâ­
tre à terre, 48c le sac de 140 Ibs,

Lard : Short Cut,§17.50 à §18.00 ; Clear 
$19.00 il §19.60 ; Saindoux pur en seau, 
$2.20; Composé, §1.65 à §1.70; en chau­
dière, §1.90. ' _

Poisson : Prix à peu près sans change­
ments. .

Saumon No 1 §17, No 2 §15.50, Auguille 
5}c à 6c la lb. Hareng Labrador No 1 
$5.25 à §5.75, No 2 §5. Morue grande 
$4.50 ; No 1 §4.50, No 2 §4 ; Morue sèche 
$4.75.

»**

On nous dit que l’activité se ralentit 
dans la fabrication des chaussures, et 
qu’il en sera ainsi pour quelques se­
maines encore. C’est un phénomène 
oui se produit tous les ans à la même 
saison, et il n’y a rien d’anormal dans 
ce fait.

La rumeur circule qu’il pourrait sur­
venir des faillites dans le commerce de 
nouveautés en détail, d’ici à quelques 
jours. Il est à notre connaissance que 
les opérations, d’une maison ne se conti­
nuent qu’au moyen de chèques escomp­
tés à gros intérêt par un capitaliste, le 
crédit de la maison étant fermé aux 
banques. Dans ces conditions, le jeu ne 
saurait durer longtemps.

Nous relatons le fait, non pas unique­
ment parce que nous le croyons con­
traire aux notions reçues en affaires. 
11 arrive, en effet, des circonstances cri­
tiques où il semble nécessaire de recou­
rir à ces moyens extrêmes pour éviter 
une catastrophe; mais la répétition de 
'■es moyens ne fait qu’assurer la défaite 
linale. 4

On constate aussi trop souvent des 
habitudes de vie large, de dépenses ex­
cessives, d’abus de liqueurs alcooliques, 
qui sont les avant-coureurs certains de 
la fin chez un marchand. Ne réussissent 
que ceux qui ont pour passion celle des 
suaires. - .

L. D.

Celasse.—MM. L. Chaput, Fils & Cie 
out actuellement en déchargement une 
consi..nation de mélasseide belle qualité, 
tue autre consignation est annoncée â 
arriver prochainement.

E X T K A

RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX

PROVINCE DE QUEBEC
CURATEURS. •

Montréal— Gagnon & Caron à Augustin 
Levert, plâtrier.

Nicolet—Kent A. L., à Chs McCaffrey, 
bois de sciage. .

DISSOLUTION DE SOCIÉTÉS

Montréal—David & Co, restaurant. 
Messier & Co, foin et grain.

i EN DIFFICULTÉS

St-Antoine Abbé—Cassidy J., mg. gl.
FONDS A VENDRE

Montréal — Kneeland A. J., contrac­
ted.

■ FONDS VENDUS .

Montréal—Leblanc J. E., nquv.
INCENDIES •

Montréal—Club (The) Shoe Co, ass. 
NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS

Farnham— Label le R., mag. gén. ; Mde 
Lubelle. .

Montréal—Dominion Spoon Co.
Gay E. H. & Co, banquiers, etc ; Eben 

H. Gay. .
Méloche F. E. & Cie, peintres, etc. 
Montreal (The) Printing & Publishing 

Co ; Napoléon Sabourin.
Pigeon L. & Co, restaurant.
Pineau N. & Co, forgerons ; Mde Marcel 

Pineau.
Richardson & Leblanc, restaurant. 
Paré Joseph & Co, farine et grain ; 

Mde Jo . Paré.

Tentes de Fonds de Banqueroute par 
Jes Curateurs

Par Kent & Turcotte, le stocx de nou­
veautés de J. E. Leblanc à 6Jc dans la 
piastre à Authier FrëreS et les dettes de 
livres à 53c dans la oiastre à J. E Leblanc.

Par Alex Desmarteau, le stock de 
modes en gros de J. R. B. Smiih y com­
pris les fixtures et dettes de livres pour 
§721 à J. M. Otkin.

’ L’Albatrqss actuellement en décha r- 
gement dans le port apporte 909 tonnes 
84 quarts et 80 demi-quarts de inélasse 
achetée par la maison Hudon, Hébert & 
Cie. ' i
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VINS, COGNAC, LIQUEURS, Etc.
Agent de Schroder, Sohyler te Cle, Bordeaux ; Gulehard Fotheret & File, 
Chalon sur Saône ; Théophile Roederer âc Cie, Reims ; Pelllsson Père & Cle, 
Cognac; L. A. Fr ee, Bordeaux; Cardinal Quinquina, Paris; Delettrez, Paris.

A. BARBIER, - 
Rue Lemoine,

Directeur.

S

!!vi
V
SJ

^SSS9S969SSS9S9SSS9S9»9S9e9eseSS9SSS96Se9S9SSS»SSe9SSe9S9r

Les Taliaos Coupés ♦

Ouesncl, Rouge et tjuesnel, Sweet Rose i
(En paquets de J£lb) sont garantis de qualité 

■ supérieure, ils sont appréciés par les fumeurs.
Demandez-en un échantillon '

8

<
L. P. LANGLOIS & CIE, TROIS-RIVIERES. }

IS96S£96SS3«9e9«9£«!S9SS«9SA69e969«969696SS9e9SS«969696S6s)

Le seul brillant à poêle (Stove Polish) à 
la hauteur du progrès au Canada, c’est le

TIGER STOVE POLISH
Le plus avantageux pour l’acheteur, et le 
meilleur. Il ne sèche pas et donne au poêle 
un beau lustre, qui reste. Vendu en deux 
grandeurs, boites de cinq et de dix cents.

10, rue St-Jean, Montreal.
F. F. DALLEY CO , Limited, HAMILTON, Canada.

EDWIN HANSON. WILLIAM HANSON.

Hanson Bros.
Courtiers en obligations des Gouver­

nements, Municipalités, Chemins 
de Fer et Industries.

Journal des Débats, Paris
EDITION HEBDOMADAIRE

Nous avons toujours en mains des obliga­
tions de premier ordre, couveuant pour pla­
cements par les Fidéi - commissaires, les 
Bauques, les Compagnies d’Assurances, ' les 
Sociétés et les spéculateurs privés. Ou peut 
obtenir des listes d’obligations ainsi que les 
prix sur demande adressée au bureau, cham­
bre 20, bâtisse Canada Life, Montréal.

Le journal des Débats, dont la réputation 
universelle, publie une édition hebdomadaire - 
cialement, distribuée aux pays qui n’ont pa- 
relations postales quotidiennes avec la Franco.

:Cette revue contient les meilleurs articles pu 
dans l’édition quotidienne. .

Prix d’abonnement, $2.G0 pour six mois. .
17 Rue des Pretres Srint-Cermain L’AUXERROIS

PARIS. France. ’

P"
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...Aucune marque ne surpasse en Qualité, Arôme et Saveur...

Les Eaux-de-Vie PH. RICHARD - - DE COGNAC
V FINE CHAMPAGNE - V. S. O. P. - V. S. O. - V. O.

LANGLOIS & PARADIS, (DÉBEC, Seuls Agents pour (uébee et le Distpiet

POUR TOUT ET CHAQUE BESOIN. 
LESjMEILLEURES MARQUES TOUJOURS EN STOCK.

VERRET, STEWART & CO.
MONTREAL.

f VINAIGRES PURS
t LA CIE CANADIENNE DE VINAIGRE, 35*, rue st-antoine, Montreal.
t ' ■

Manufacture souila surveillance du Revenu de l’intériear.

Noue recommandons tout spécialement aux Epiciers et Mar 
ehands Généraux notre marque ^PXG-XfcJEl. .

Prix défiant toute compétition. ]
1 
4

Ecrivez pour liste de prix et échantillons, j

J

NAZAIRE TU It COTTE Sc CIK

CHS.LACAILLE&CIE
Epiciers en Gros

IMPORTATEURS DE

Mélasses, Sirops, Fruits Sees, 
Thés, Vins, Liqueurs, Sucres,
Etc., Etc.

Spécialité de Vins de Hesse de Sicile et Tarragone.

329 rue St-Paul et 14 rue St-Dizier
MONTREAL'

La Grande . des

CflOflo et
de

6H06(MT
Est due à sa pureté absolue 
et à son excellence. ,

Us devraient se trouver dans toutes les 
maisons. Chaque épicier du Dominion de­
vrait les avoir en magasin.
T â . . ' •

DEPOT DE GROS :

454, St-Paul - - Montréal.

151
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Appareils de Chauffage à Eau chaude, à 
Vapeur, Haute et Basse Pression. 
Buanderies et Cuisines à Vapeur. 

Devis et Prix fournis sur demande. 
Outrage garanti. Prix raisonnables.

ECRIVEZ-NOUS.
A. BLONDIN & CIE.

PLOMBIERS 
SAINT-HYACINTHE, P.Q.A. B1.0NDI.V

<é ^VWV^WWWWW^WWWWWVWVWW>«rVWWVV VWWVWWV WWWWWWWVWWWWV

O. Daolst I
wwvwwwwvv

"Tps ..................................................................................... .

LES CHEVEUX GRIS....
leprennent la couleur noire de la jeunesse et acquièrent avec le

“ Restaurateur de Robson ”
une souplesse et un lustre absolument incomparables.

“EN VENTE PARTOUT, 50c LA BOUTEILLE. .
J. T. GAUDBT, PROP., JOI.IHTTB, P. Q.

irttitl)liiilrilhlnmllllllimlll]llli.iiilÜJliii,ilHlhMi.irillll..M,l]ll illllll»irillil!wn.lll]lmH<lllllHinllfll..  imUlf'iiiilliilllinilHHjnulllkl ■■UUHt.n»mHi..rttUihi„iiHHl   LL'     . mUflli.i'.lA.' 11A

SERRURES, VERROUS et toutes les FERRURES pour Bâtiments.
AUSSI les fameuses PEINTURES PRÉPARÉES de Sherwin-Williams 
soit pour l’intérieur ou l’extérieur, VERNIS, PEINTURES à PLANCHER, ■ 
EMAIL pour bains ou bric-à-bracs, etc., aussi PINCEAUX et BLANCHIS- 
SOIRS de toutes sortes. -

L J. A. SURVEYER, 6 RUE ST-LAURENT.

),partout
Les Epiciers vendent les VIANDES de CLARK. 
Partout les Gens les achètent.
Elles sont toujours en demande. .<

Vous ne pouvez pas faire d’erreur 
en donnant une Commande.
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Il ne coûte pas plus cher et c’est le meilleur pour la table, 
le meilleur pour le beurre, le meilleur pour le fromage,

LE SEL WINDSOR
Tous les Epiciers de Gros le vendent.

C. H. LeTOURNEUX, prés. C. LeTOURNEUX, vice-prés. J. LeTOURNEUX, sec.-tiéa
LeTOURNEUX. FILS & CIE, Lim., MARCHANDS' FERRONNIERS

Hng 959. 261. 263 ET 266 RUE SAINT-PAUL MONTREAL

EDMOND BOUCHERVIT» BOUCHER & ROFFEY

Coin des rues St-Pierre et Notre-Dame,
Téléphone Main 1548. MONTREAL;

r /

$2.25 la boite de 50.

FUMEZ LE CIGARE
■ ■ ■ B ■ • •

5c.
Jos. Coté, 179, St-Joseph, Québec.

Champlain 5c. Straight
A

■Htf11* 'mtiblnnrllBl’ritiiiainmiîtflUiniillIlliiMiil'ifllunTiUflr»  ntl

1 *' ■ . F

Limited

REDPATH
MONTREAL.

Manufacturiers de Sucres Raffinés 
^ ----- de la Célèbre Marque

De qualité et pureté les plus hautes, d’après les derniers procédés
et les machines nouvelles qui u’ont de supériorité nulle part. .

SUCRES EN MORCEAUX.—Boîtes de 50 et 100 lbs. .
GRANULÉ “CROWN.”—Marque spéciale, la plus belle qu’on puisse produire. 
EXTRA GRANULÉ. —Qualité très supérieure. •
SUCRES “ CRÈME.”—Non séché. - "
SUCRES JAUNES.—De tous les grades. — . • .
SIROPS.—De toutes qualités, en barils et demi barils. .

Seuls fabricants de Sirops fins en eanistres de 2 lbs. et de 8 lbs.
rcrcfP" “'y “'WI‘ll'“HII'M>ip" y “y'"yy «mgnmgppiuqyjuiqpi iny y yrcipi «yiiymynry uy «y uiy “y «F
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708 LE PRIX COURANT

Exposition Universelle de Paris
de 1900

LA BANQUE D’HOCHELAGA
------- EMET DES -------

Lettres de Crédit Circulaires
Pour tous les Pays du Monde.

i*Üsï,Cl|«SUIT»

TtPCWWU*0'

’"HSmitli Premier
Facile à manœuvrai-at i soigner,

A la hauteur du progris, souÿ tous les rapport».
• e ^

WILLIAM M. HALL & CO.,
1702,' rue Notre-Dame, Montreal,

ACENT8 POUR U PROVINCE DE QUEBEC -

assortiment complet d'accessoires pour type 
writers de toutes fabrications.

Typewriters loués, réparés, échangés.
TEL. BELL: MAIN 983

Les MOUTARDES PURES DE DUNN
donnent nne satisfaction sans melange.

La raison en est — qu’elles donnent du profit lanx marchands et de 
la satisfaction aux consommateurs.

DUNN’S MUSTARD WORKS, HAMILTON, ONT.

J. & J. TAYLOR
TORONTO SAFE WORKS

TORONTO, ONT.
Etablis depuis près d’an deml-slèclc.

Manufacturiers de Coffres-forts à l’épreuve 
du feu, à l’épreuve du feu et des voleurs ; de 
portes de voûtes à l'épreuve du feu et des 
voleurs, et de plaques pour voûtes.

R. B. HILLS,
Agent poui°Montr6al

1804 Rue 'Notre-Dame.
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C. H. WALTERS & CO.
BANQUIERS

3, Rue Saint-Sacrement, Montréal.
Achat et vente do Billets do Commerce.

Négociation do Bons et Débentures.

4fil)nmlfljlniiiiUhni.nllfll ,illillu,niOfllii...rijfllimmllfll., miüILii .

I COURSE POUR LES TAPIS...
Tel est le mot qui exprime lo mieux l’ac­
tivité qui prévaut en ce moment dans 
les Tapis, Hidoaux ot Couvertures de 
plancher à chacun do nos Trois Grands 
Magasins de Tapis.

THOMAS LLGGET,

L
1884 rue Notre-Dame, Montréal.
2446 rne Sto-Catherlne, Montréal.
176 à 179 rne Sparki, Ottawa.

"iiri"ipi‘"'ir"'ir i|’in|iiii|ip'i"|p|ii|iiiii||""ip|"'iiiiin nmumii i

B™: INVENTION
Marques de Fabriquo, Procès on contrefaçon, etc.

Ingénieur-Con­
seil (depuis 1867

PARIS
16 r. dei Halle*CASALONGA

Prop. Direct, (dipjls 1878) d i loirnal (25]l. parJaLAn)

11 INDUSTRIELLE »

AVIS DE FAILLITE 
Dans l’affaire do

ALPHONSE DAIGNEAULT, '
Boulanger et Confiseur,

316 ruo Moreau, Cité.
T Failli.

Les soussignés vendront il l’encan public a la 
place d'affaires du failli, en bloc ou en détail,

Lundi le 4 Juin 1900, à il hra a.m.
tout l’actif cédé par inventaire, savoir :
Stock par inventaire............................... $560 97
Roulant consistant en chevaux, chariots,

voitures d'hiver, lmrnals................... 629 00
Dettes de livres par liste seront vendues

séparément....................................... 405 11

31,595 08
Termes, argent comptant.
Inventaire et liste dos dettes de livres en vue à 

nos bureaux.
Pour autres informations s’adresser à

BILODEAU ET CHALIFOUX,
. Curateurs Conjoints, 

— 15 rue St-Jncques, Montréal.
MARCOTTE FRERES,

Encanteurs.
V

Tel. Bell Main 1671. Maison Etablie en 1858.

D. COLLINS
(Près de la Gare Dalhousie)

44 Rue St-Paul, Montréal.

Mannfartarier 
de Riianees en 
lois Genres.

O CQLLINÇ
standard

Balancés à Foin 
et à Charbon, 
Faites h ordre.

COMMIRÉ & DEMERS
FONDEURS

Enverront sur demande leur liste 
de prix et d’escompte pour les ar­
ticles en fonte, comprenant : —-

Poêles et Fourneaux de Cuisine, Tortues, 
Poêles pour Repasseuses, - - Poêles à 

Fourneaux, Chaudrons, Bouilloires, 
(Cansrds), Eviers, Bancs d’Eeoles, 

Bancs de Jardins, - - Bones,
St une grande quantité 

d'autres articles en 
fonte.

BUREAUX, AT1LIKB XT XITTBEPOT :
Coin des rues ONTARIO et DESJARDINS,

MAISONNE IVf, MONTREAL

Lots a bâtir
Service de Tramways Irréprochable. 
Toutes Informations fournies avec plaisir.

Prix Avantageux pour rAequéreur.
Il y a des lots de toutes grandeurs et à tous 

prix, au choix de l’acheteur.

A. & H.LIONAIS
PROPRIETAIRES ^

25, rue St-Gabriel

81
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pAIN POUR OISEAUX Est le “Cottam I 
"• Seed,” fabriqué d'après six brovêts. Mar- 
chandiee dî confiance ; rien ne peut l’appro- | 
cher comme valeur et comme popularité. 
Choz tous les fournisseurs de gros.

FAUCHER* Fils
Importateur» et Marohands-Ferronnkrs

Bois et Garaitapes de Mares
Fournitures pour Carrossiers et Forge­

rons, telles que Fer en barres, Acier, 
Charbon de forge, Peintures, 

Vernis, etc.

Nos. 796 à 802, Rue Craig,
MONTREAL.

Téléphone Main 576 ' •
TEL. BELL UP 971

Canada Electric Co.,
L. ROUSSEAU Gérant

2501, STE-Gf\THERINE.,ciüL£2SaENT
Installations de lumière électrique et 
d’Horloges de contrôle électrique 
Téléphones pour e . : « pots,
Cloches Electriques, Etc., Etc.

SEULS AOKNTS TOUk LA

STKNDKHD BLECTRIC T12WB CS 

de Waterbury, Con

L. N. DENIS j
Tapissier* Décorateur^) 

Blanchissage,
Peinture à façon.

Stock considérable de Papiers Peints, 
Ferronneries. Prix déliant toute 

concurrence.

Tel. Bell East 1774 
^ Tel. Marchands 166

313 rue SRaurent,
MONTREAL

a DATID-Localité
Uni 111 Grand Avenir. S'adresser

Superbe, de | 
ir.S’r ' ,

à A. 4 H. Lionais. 
25, r. St-Gabrlcl,

* Montréal.

T4 JAMES ROBERTSON GO., !4
MARCHANDS DE METAUX, 

FABRICANTS DE TUYAUX EN PLOMB.
Coudes en plomb comprimé, Plombde chasse, Mas 
tic, Blanc de plomb. Spécialité de l’enveloppe des 
Fils Electriques avec du plomb; aussi Scies rondes 
Scies à moulins, Godcndards et autres scies.

Bureaux : 144 rue William,
Usines: calé rue» William et Dslhomle. MONTREAL,

On Guérit l’Intempérance.
U est généralement admis aujourd'hui que la 

passion do boire est une maladie dont if. cnre est 
facile. La CURE DIXON a donné les résultats 
les plus satisfaisants dans les cas réfutés incura­
bles. Le traitement ne comporte aucune publicité 
ni injections hypodermiques. Envoi sur demande 
do la notice détaillée, sous enveloppe cachetée.

T>1 xon Oxxr© Co.
J. B. LALIME, Gérant,

__________________ 572 rue St-Denis, Montréal.

SYSTEME DE CARTES-INDEX
Cabinets,

bureaux,
Boites pour tiroirs 

Index, etc. 
Les Records, 

L’arrangement, 
La classification. 
La mise à l’index 
rendus faciles par 

. ce système. | 
Systèmes préparés sans charge extra.!

Fred. S. Howard, spécialiste en cartes-index 
1778, rue Notre-Dame, Montréal, P.Q.

Catalogue de 1900 sur demande._______________
(’W\^WWWWWWVWWW

FERRONNERIES, HUILE, 
PEINTURES, CHARBON, 
ETC, ETC.

Cr v -A'CTMllAME&SL icm'Kl

Manufacturiers et Importateurs, 
Montréal.
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COMPTABLES.
F. X. Bilodeau. A. O. Ohai.ifour.
gILODEAU & CHALIFOUR,

Comptables, Auditeurs et 
Commissaires, Liquidateurs 
de faillites.

No 15 rue Saint-Jacques,
Montréal-Téléphone Bell Main 3232.

yg^LEX. DESMARTKAU,
Successeur de Charles Desmarteau, 
Comptable, Auditeur, Liquidateur 
de Faillites Commissaire pour Qué- 
et Ontario. >,

1598 et,11008 rue Notre-Dame,
. —/ Montréal

Tél : Bell, Main 1257. Marchanda 257-__i,.-
Résidence, Bell East 1313.--------------- ■----- ig.-----------------------------

DUFUIS & CHEVRIER,
Comptables,

Li(|uidateurs de Faillites, 
l’réts sur Obligations,
Achats de Créances,
Collection do Comptes, 

de Isiyers, etc.
Bétisse de l'Assurance Royale,

1709 rue Notre-Dame, Montréal.

Gagnon & caron,
Curateurs, Experts Comptables.

Bâtisse des Chars Urbains,
Tel. Bell Main 815. B. P. 911 Montréal.

SEMENCES GARANTIES
Nous faisons un commerce exclusif de semence ; 

notre stock contient tout ce qu’il y a meilleur en
fait de Semenoea pour le Jardin et-la Ferme
et Semences de Fleurs Semonces d’Horbages, de 
Trèlle, Blé d’Inde et Grains de Semences.

Catalogues Illustres envoyés gratuitement 
sur demande. Cotations et échantillon! en­
voyés sur demande.

WILLIAM EWING & Co.,
MARCHANDS DE SEMEN0E8. 145, RUE MOClLL, MONTREAL

SIMPSON, HALL, MILLER & CO.
Manufacturiers d’Artlcles Fins en Electro-plaqué 

et seuls propriétaires et manufacturiers des
Célébrés Couteaux, Fourchettes et Cuillers 

de WM ROGERS.
Bureau Principal et- Manufacture, Wallingford, 

Conn. .
Succursale du Canada, 1794 rue Notre-Dame 

Montréal. A. J. WHIMBEY, gérant.

Tlie (Sty Ice C*.
LIMITED.

Arthur Gagnon, Gérant de la Succession 
Hon. Jean Ixmis Beaudry.

L. À. Caron, Auditeur de la ville de Mai­
sonneuve et de la Chambre de Com­
merce du district de Montréal.

WM RENAUD,
Comptable, Auditeur et 
Commissaire. Spécialité : 
Règlement des afTaires de 
Faillites.

No 15 rue St-Jacques,
Téléphone Main 2274. Montréal.

26 -f Carré -f Victoria 

Stock maintenant complet 

La GLACE est VRAIMENT BELLE
On reçoit les commandes dès à présent. .

R. A. BECKET, Gérant. 
Tel. M«ln 70.=^-^

gT-AMOUR & TURGEON,
Commissaires 

Comptables Liquidateurs 
et administrateurs de suc­
cessions, etc.

Chambres 512 à 511, Edifice New York Life, 
. 11, Placo d’Armes.

Tel. Bell Main 3285. , Montréal.

GEO. GONTHIER
Ripert Comptable et Aediteur

Expert Représentant The Aceonnt,
— Audit & Assurance Co’y, Limited,,

New York.
11 et 17, Côte de la Place d’Armes

Tel, Bell Main 1480.
trr*

Spécialité : Audition de livres et organisation 
de comptabilité d’après méthode appelée "Balance 
Sheet System of Accounts."

Poudpe à Pâte “ Globe ”
Je, soussigné certifie avoir analysé 

la (Poudre à Pâte) Globe Baking Boe­
der. Je la recommande comme étant 
très pure, économique et excellente 
sous tous rapports. Elle est d’une 
qualité supérieure.

N. FAFARD,
Professeur de Chimie, 

Université Laval, Montréal.

Globe Spioe Mills Co., -
| 956 rue St-Denis, • Montréal.
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RENSEIGNEMENT^ COMMEECIAQX
PROVINCEDE QUEBEC

CESSIONS
Montréal—Arlington Private Livery. 
Kneeland A. J., contracteur.
New Carlisle—Cyr & Guité, mag^géû. 
Ste-Martine—Juneau Arthur, mag. gl.

OUBATBUBS
Montréal—Ross J. W. à Sabiston Lith. 

and Pub. Co.
Québec — Paradis V. E. à Clément 

Giguère, cmtracteur.
DfiCËB

Montréal — Gauthier Nazaire, restau­
rant.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS 

Montréal — Fautenx T. & Co, négo­
ciants. ’ ,

Piché & Favreau, marchands-tailleuts 
Brodie & Co, négociants. /
Currie Bros, épie., etc ; John Currie 

continue.
Golub & Slonemsky, harde',- 
McAllister A. & Co, impriurfeurs ; une 

nouvelle société est formée!
Bergeron T. & Co, mfrs de chaussures. 
Québec—La Briqueterie de Qu. bec.
St Boniface de Shawenegan—Qn\\e J. 

E. & Co, mag. gén.
Trois-Rivières — Larivière F. & Co, 

pompes funèbres.
Normand & Lambert, médecins.

y EN DIFFICULTÉS 
Danville — TaDguay P. A., moulin à 

scie. . '
Hull — Pharand J. B./nouv. etc. offre 

40c dans la piastre.
Lapointe & Caron, nouv. etc.
Lafond Géd., hardes et nouv., offre 30c 

dans la piastre.
Kildare—Woden E., mag. gén.
Montréal—Bernstein M., mfr de hardes

EN LIQUIDATION
Montréal—Thompson (The) Shoe Go.

FONDS A VENDEE 
Chicoutimi— Clair Alex, 2 juin. 
Montréal — Daigneault Alph., bou­

langer 4 juin.
Juneau Arthur, mag. gôn.

FONDS VENDUS
Duclos — Monette Louis, mag. gén. et 

forgeron ; le mag. gén. seulement.
Hull—Charron Félix, fpic.

_ St Jérome— Dufour & Tremblay, mag. 
gén. à 84Jc dans la piastre.

INCENDIES
Montréal — Tellier, Rothwell & Co, 

infrs et importateurs, ass.

Pointe Claire — Charlebois L., mag. 
ass.

Charlebois Arsène, bois, etc. 
Duchesueau Herm., mag. gén., ass^ 
Lagassé T., boulanger. ''
Mayer Emilien. mag. gén., etc.
Rickner Wm, hô el, ass.

NOUVEAUX ETABLISSEMENTS
Freligh8burg—CapBey & Frary, mng.

Qentilly — Poliquid & Beauchesne, 
moulin à scie, eto. '

Bull—Kelly A. J., quincaillerie. 
Montréal—Bee Starch (The) Co.
Jarvis James B. & Co, négociants. 
Navert & Lauzon, plombiers, etc. 
Vienna (The) Medical Institute ; Her­

bert B/ Lyons.
Auclair N. & Co, négociants ; Mde N. 

Auclair.
/ Baker & Forster, agents à corn.

Claude A. & Co, provisions ; Mde A. 
Claude.

Théâtre Français ; Daniel Ford. 
DeRepentigny Ml & Co, liqueur^ ; 

Mde Max DeReoentigny.
. Deslauriers D. F., constructeurs } Mde 

Ferdinand Deslauriers. - " . . "
Renaud J. A., peintre, etc.
Ren iud & Cie, bouchers.
Pigott & Robertson, cou-tiers de 

mines.
Imperial (The) Clothing Mfg. Co. 
Létendre Fils & Co, nouv. ; J. B. 

Letendre.
Robert, David & Co, farine et grain-; 

Mde Jos. Robert.
St. Lawrence Forwarding Co.
Simard J. A. & Co, thés en gros, etc., 

J. Alcide Simard. .
Cambouris N. & Co, confiseurs. 
Dominion Weaving Co.
Knittofit Mfg Co, mfr de sous-vête­

ments.
Montreal (The) Casing Co.
St, James (The) Restaurant.

. Nicolet—Cie Monument île de Nicolet, 
marbre; Dame Rose D. Rivet.

Désilets E. L. & Co, papeterie, etc ; 
Clara St Laurent.

Senneville & Duval, embouteilleurs de 
bière.

Québec—Quebec China Hall,
Québec et Lévis—Cusson & Wilkinson, 

fournitures d’a ipareils électriques.
Quyon- -Ritchie & McAdam, mig.gén.; 

Dame Marie D. Delisle.
St Boniface de Shawenegan—Julien & 

Frère, mag. gén,
St Ferdinand d'Halifax — Roberge & 

Roberge, mag. gôn.
Ste Flore—Girard Luc & Co, épie. ; 

Dame E. Beauchemin.
St Raymond—Madeau & Roy, mfrs de 

brique.
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Consumers Cordage Co., LtdTj
283 Rue St-Patrlck, Hontréal, Qué.

Man ufaeturlerE

Fil 9 Liens 6t Cordages de toutes descriptions
Cable Manille, Cable Sisal, Cable en Jute, Cable de Rus­
sie, Ficelle goudronnéo pour les lattes, Merlin goudronné, 
Cable de Russie goudronné, Paquetage, Cordes à linge, 
Lignes dormantes, Licous en corde, Cable & lier.

Corde a Hoches et Kicelle a PaquetsU

American Life,
----------

Solid '
Confinent

Cet, homme a manqué son train, non pas parcequ'il 
n’a lias marché ass-z vite, mais parcequ'il n’est pas 
parti ii temps, un grand nombre de personnes man 

quent ainsi-lc train de l'assurance-vie. ils font un effort désespéré pour 
lattrappcr lorsqu'il n’est plus possible de l’atteindre. S'ils avaient seulement 
pris une police d’assurance dans la North American Life, lorsque l’agent les 
aavisés.ils se seraient évité tôïit l ennuî et le remords qu’ils ont maintenant 
que la mauvaise santé empêche qu’qn les accepte.

La North American Life en 1>99 a enregistré pour $1,929,110 de polices nou­
velles, dépassant de prss de un million la meilleure année précédente.- 

Son pourcentage de surplus net sur son passif dépasse celui de n'importe 
quelle autre compagnie indigèno.

L. GOLDMAN, Secrétaire. WM. McCABE, Directeur-Gérant.
STOBTH AMERICAN IalFB

112 à 118, rue King Ouest, TORONTO.
Anlt & M'onl'V, 180 rue St-Jacques, Montréal, Itérants pour la Prov. de Quebec

THE NATIONAL LIFE ASSURANCE CO. 0F CANADA
INCORPORÉE PAR ACTE SPECIAL DU PARLEMENT DU CANADA

CAPITAL autorise: - - - - - 31.000.000
Bureau Principal: Temple Building, Toronto.

H. S. HOWLAND, Président.. R. H. MATSON, Directeur-Gérant.. K. SPARLING, Sec.-Trésorier
Les personnes qui ont l'Intention de s'assurer devraient examiner les plans 

attrayants de la ** National Life," avant de s'assurer alUeurs.
On demande des agents actifs et de jnfiance, dans tous les comtés delà Province de Québec : ils devron' 
être des hommes d’une réputation nattaquablc.

S’adresser au Bureau Principal, Temple Building, Toronto.

MUTUAL LIFE INSURANCE COMPANY
Cette Compagnie est dans sa cinquante-neuvième année et n’a cessé de progresser à pas de géants 

et s’est toujours tenue au premier rang parmi toutes les compagnies d'assurance sur la vie.
Dans les cercles d’assurance elle est désignée comme la plus puissante compagnie du monde, son 

actif étant do plus de 301 millions de dollars.
Afin do suivre le progrès et d'agir dans l’intérêt de ses clients, elle a émis une nouvelle police garan 

tissant des avantages spéciaux. . .
Dans lo but d’étendre ses opérations, cette compagnie a organisé un département français sous la 

direction de John P. Daly aidé d’agents d’expérience et de confiance.
Ceux qui désirent s’occuper d'assurance sur la vie, directement ou indirectement, ne peuvent faire 

mieux que de prendre un engagement, avec cette compagnie qui accorde des contrats très avantageux 
et des conditions libérales. Pour Dates informations s’adresser à

FAYETTE BROWN, Gérant,
BATISSE IMPERIALE. Mutual Life Insurance Company, MONTREAL,
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Trois-Rivières — Larivière F. & Co, 
pompes funèbres.
' Normand & Lambert, médecins. 

Poirier & Abran, poterie, thé, etc. 
Marchand Z. & fils, bois et charbon. 
Yamachiche — Lorangor Jos & Cie, 

mag. gén., Mde M. A. Descoteaux.

PROVINCE D’ONTARIO
CESSATIONS DE COMMERCE

Ompah—Watt John, hôtel; J. F. Johns­
ton succède. . ■

Ottawa—Fotheringham G. B., article 
de fantaisie.

Stratford — Hoffman •& Thompson, 
chaussures.

Vesta—Shier M. P., mag. gén., parti 
pour Arkwright; — - ■ t —

CESSIONS
Brussels—Dowding W. J , sellier.
Honeywood—Yemen F. H., & Co., mg. 

gén. ’
DECES _

Toronto—Hall F. & Son, merceries et 
mfrs de gauts ; Frs. Hall.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

Toronto—Standard Fashion Co ; The' 
The Standard Fashion Co continue.

' EN DIFFICULTÉS
Stratford — Perth Flax and Cordage 

Co, Ltd. ' .
Toronto—Toronto Show Oase Co, mfr.

FONDS A VENDRE
Brechin—Bernard J. J., mag. gén.
Lansing—Thompson James, hôtel.
Tiverton— MacDonald Catherine, tan­

neur.
FOND8 VENDUS

Arkona—Thorpe S. R., harnais à Wm
Sadler. .

Belgrave—Scandrett John, hôtel là R. 
D. Bouce.

Guelph — McCutcheon J. A., épie, à 
John England.

Hensall—Berry J. F. E., pharmacie à 
l>o. N. Babcock. .

London— Fraser Cigar Co Ltd, à Lon­
don Cigar Co.

Pefferlaw — Johnston G. H., mag. gén. 
à Alt. Samis.

Parkhill—Dores O. E., bois de sciage 
à James Armstrong.

Stirling—Grennam B., mag. gén.
Toronto—Jacques & Co, articles de 

fantaisie à Ira J'. Ribble.
West Lome—Strib A., tailleur à H. W. 

Sçjnvitzer.
Windham Centre — Poole T. S., mag. 

gén. à J. Hodge.

INCENDIES
Gananoque — Gananoque Harness, 

Works, ass.
Ottawa—Neelin G., chaussures, ass. 
Port Hope - Budge E., marchand tail­

leur, ass.
Windsor—Appelbe Joseph, nouv., ass. 
Rochford M., hôtel, ass."
Smith & Duck, épie , ass.

nouveaux Etablissements 
Collingwood — Cramp-Oatario (The) 

Steel Co, Ltd.
Ottawa—Moir G. A. & Co, poterie. 
Toronto— Black Jack (The) Zinc Syn­

dicate of Ontario Ltd. „
Canadian (The) Steam Carriage Co 

Ltd. 1
Grand & Toy Ltd.
Nut Oil (The) Refining Co Ltd.
Toronto Foundry Co Ltd. 
Wallaceburg—Riverside (The)Ganning 

Co Ltd.
NOUVELLE-ECOSSE

CESSATIONS DE COMMERCE 
Amhe'st—BlackFrk S. épie. ; Freeman 

& Black succèdent.
Lawrencetown—Grant H. S., plombier, 

parti pour Sydney N. E.
DÉCÈS

Earltown—Baillie Alex., mag. gén. 
Little Glace Bay — Sullivan Mich., 

liqueurs.
^ FONDS VENDUS 

Shubenacadie—Gaea H. Ç., harnais (à 
Robt. Gass."* •

NOUVEAUX ETABLISSEMENTS 
Bridgetown—Messenger & Hoyt, épie., 

etc., ont ouvert une succursale à Law­
rencetown.

. Canning—Rand Wm., épie.

ISLE DU PRINCE-EDOUARD
FONDS A VENDRE

Charlottetown— Davison & Co, épie,, 
1er juin. -

MANITOBA ET TERRITOIRES 
DU NORD-OUEST

CESSATIONS DE COMMERCE 
Gladstone—Bailey, W. S. & Co, ban­

quiers.
Winnipeg — Dudgeon James, épie. ; 

Fares & Co succèdent.
Whitewood—Taylor John, hôtel ; N. T. 

L. Lord, succède.
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS 

Winnipeg—Weintrob & Haid, mfrs de 
hardes; chacun continue pour son pro­
compte. .
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LANCASHIRE

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ FIRE INSURANCE CO. c»p,t»l
(compagnie D'ASSURANCE contre le feu OTTAWA) $1,000,000

Bureau Principal pour la Province de Québec : 188}, rue St-Jacques, Montréal. 
CARSON BROS., Agents en Chef. F. GAUTHIER, Inspecteur.

LA CIE D’ASSURANCE D’ANGLETERRE! ~~ ‘ ’ " ' ’ ’
8K0UB1TK ABSOLUS.

Capital et Actif dépassant $20,000,000
Succursnlo8 au Canada : Bureau Chef a TORONTO. J. G. THOMPSON, Gérant.

Inspecteurs : A. W. Giles £ J. A. Frison.

A la HAUTEUR des Circonstances
On ne perd pas une occasion d’améliorer les 
polices de la Union Mutual. Elles sont

Absolument modernes sous le rapport des privilèges. Véritablement protretriees sous le rapport des résultats.
- Assurance prolongée sans déductions. Incontestabilité sans restrictions.

Les porteurs de Polices comme les agents tou'ours loyalement traités.

UNION MUTUAL LIFE C0.# - Portland, Maine
Incorporée en 1818. Bon territoire disponible pour bons agents, adressez-vous à

FRED. E. RICHARDS, Président. ARTHUR L. BATES, Vice-Président.
HENRI E, MORIN, Agent en chef pour le Canada, 161 Rue St-Jaoqnes, Montréal, Canada

Pour les agences do la Division Ouest de la Province de Québec et Est de l’Ontario, adressez-vous a
WALTER I. JOSEPH, Gérant, 151 rne St-Jacqnes, Montréal. .

Western Assurance Co.
Incorporée en 1851.Compagnie d’Assurance contre le Feu et sur la Marine*

CAPITAL SOUSPRIT 
CAPITAL PAYE 
ACTIF, au-delà de 
REVENU ANNUEL, au delà de

$2,000,OC0 
1,000,000 

- 2,100,1X10 
2,280,000

BUREAU PRINCIPAL, TORONTO, Ont.
Hon. Geo. A. Cox, président. J. J. Kenny, vice-prés, et directeur gérant. C. C. Foster, secrétaire

Sncoursale de Montréal : 189 Rue Salnt-Jaoques. 
ROBT.BICKERDIKE, gérant.ROUTH & CHABLTON, agents de la ville.

AGENTS ET COLLECTEURS DEMANDÉS

La Canadienne
Compagnie d’Assurance sur la Vie

BUREAU PRINCIPAL: 7, PLACE D’ARMES, MONTREAL.
------------- Argent à prêter sur première hypothèque

....PAR

S'adresser personnellement 
ou par lettre à

F. Q-Æ03ST, Q-ératnt,

LONDON & LANCASHIRE 1
LIFE INSURANCE COMPANY .

Bureau Principal pour le ,Canada, Montréal

Rt. Hon. LORD STRATHCONA & MOUNT ROYAL, Président. _
B. HAL. BROWN, Gérant Général pour le Canada. J. L. KERR, Asst Gérant Générai.

F. SICOTTE, Gérant Département Français.
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FONDS A VENDEE
Winnipeg — Rodgôrs Geo. H. & Co, 

nouv. __
FONDS VENDUS

Elva—Archibald H. J., mag. gén., etc., 
à Winter & Stirling.

Uarieapoli8—Landry C., mag. gén.“, à 
M. Landry.

Melita—Powell Peter, quincaillerie à 
W. G. Blyth.

Sturgeon T. U., quincaillerie à W. G. 
Blyth.

Manitou—Deyell Gerald, pharmacie à 
W. J. Robertson.

Necpawa— Çazelton J. W., hôtel, à 
Jos. Vance,' ' •

Rapid City—Owen Alfred,ferblantier, 
à Moxley & Drake.

Virden—Chapman M. S. & Co, mag! 
gén. à E. E Zeieler.

Winnipeg—Baylis Wm, hôtel.
INCENDIES

Neepawa— Robinson Thos., machi­
niste.

Winnipeg—Galt G. F. & J., épie, en 
gros. *'

Johnson W, R., épie.

COLOMBIE ANGLAISE
CESSATIONS DE COMMERCE

Victoria— McNaughton P., tailleur.
Wellington—McMurtrie & Beveridge, 

hôtel.
DÉCÈS

Sandon—Kay George, tailleur.
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

Victoria—Hall F. J. & Co, épie., etc.
FONDS A VENDEE

Victoria—Roberts Wm, restaurant.
Voss J. C., hôtel.

FONDS VENDUS
Atlin—Dunn Thomas & Co Ltd, quin­

caillerie à Godfrey Hardware Co.
INCENDIES

Shawnxgan Lake — Shawnigan Lake 
Hotel Co, Ltd, ass.

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS
Vancouver — Macgowan & Co, agents 

à commission.
Victoria—Wulf H. O., hôtel, a admis 

Carter.

JOURNAL DE LA JEUNESSE.—Sommaire de 
‘A liste livraison (19 mai 19C0).— Toute Seule, par 
Charlotte Chabrier-Rieder.—L’Exposition univer­
selle de 1900. : Les Palais des Nations étrangères, 
par Th. Lally.-Le chemin de fer électrique et le 
'ruttoir mobile, par Daniel Bellet. — Un ancêtre de 
Gavroche, par Arthur Dourliac.—Les-Süpplices en 
Her-e. par Ë. Duhousset.

Abonnements: France : Un an, 20 fr. Six mois, 
10 fr. Union Postale : Un an, 221r. Six mois, 11 fr. 
Le numéro: 40centimes.

Hachette & Cie. boulevard Saint-Germain, 79.
Paria. - -

PROVINCE DE QUEBEC
Cour Supérieure.

ACTIONS
Défendeurs Demandeurs. Montants

Chambly Bassin
Boivin Alf..............................Chs Choquette 161

Dorval
Dufresne Frs fils............D. Jérémie Décarie 300

' Lachino
Bell Bros Co étal..................... Outario Boule 256
Lefebvre S.................................Delle U. K< y 160

Longuouil
David Ernest......................... Robert Rocher 125

.- Montréal
Beaupré Alma et al........... Cité de Montréal 566
Bruuelle P.................. L. 0. de Tonuanoourt 134
Cité de Montréal..,..................Edm. Latour 2e cl.
Clouston U. G. et al........Raoul Gohier et al 300
David Edm. et al..............Union Bank of C. 2e cl.
Demers D. A............Dominion Radiator Co 338
Dumaresq E. étal............Uhs S. Reinhardt 2176
Drysdale (The) Wm Co. .ChsGoodall& Son 100
Earl Edw.........................F. W. Blaiklock 177
Frappier S. et al.....................J. R. Savignac 251
Finme John T.............................Robt H. Aim 313
Frankenbnrg Suce. Max...E. L. Rosenthal 150
Gougeou Hyp. étal...................................The Pallascio

Hardware Co 1128 
Gaudry J. C. & Cie.... Boivin Wilson k Cie 106
Lacombe Geo. A............... Montreal Loan k

Mortgage Co le cl.
Levinson Israël...’.....................Alf. Delorme 325
Labbé Arth................ J. A. C. M adore et al 181
Lovell John k >on..........Ed Fabre Surveyer 325
Laurier Médéric................ Cité de Montréal 675
Laing R...................................Chs H. Winch 105
Lallemand A. Serrurier dit jr..........Cité de

Montréal 892
Morgan Hy k Co.................................... Dame Isabella

Adams (dommages) 15000
Mayer Elie....................Crédit Foncier F. C. le cl.
Montreal Construction Co.............. Alf. Roy 600
Marcotte J. B................Dame Emma Saucer 2060
Mazurette Dame Graziella............Ths F. G.

Foisy 26000
Mannheim 1ns. Co.... Western Ass Co Ltd 809
Montreal Street Ry Co..........Pat. McManus 1000
McCanley Bridget..............Pierre Donaire 100
Mullen Dame Marie.... Dame Adèle Séguin 1000
Martin .P. P. étal..................T. Préfentaine le cl.
Plante Ed P. et al......................... Desmarais 100
Royal (The) Victoria Hospital et al.... Alf.

, Lefebvre (dommages) 1999
Richardson Thos A. et al...A. M. Foster 502
Skelly Jas........................... Cité de Montréal 188
Silverstone Mendy....................A. M. Foster 200
Simpson A. E. Marg............... Geo. Roberts 270
Taché Louis H..................John S. Hall et al 678
Thomas R. K.......... Dame Nap. Deslanriers 7175
Thompson Victor........Dame M. A. Murphy 135
Wilson J. C. & Co. .The Benallaok Lith. k

' Printing Co 306
Yald Appolinaire........................ T. Deguire 185

Québec
O’Dell Look S............... Aithur Plante et al —119
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L» American Fire Insurance Co.
...DE NEW YORK... -—Etablie en 1857

Burean Principal pour le Canada, TOROSTO. JAS. BOSSER, Gérant.
. DES DEMANDES D’AGENCES SONT SOLLICITEES DANS TOUT LE DOMINION.

N. B.—Les porteur» de polices de cette Compagnie ont la garantie additionnelle de la 
Manchester Fire Assurance Co., d’Angleterre.

FEU • • • • • • • •
Fondez en 1833

COMPAGNIE D’ASSURANCE MARINE
BRITISH * AMERICA

Capital en Argent -$760,000.00. Actif Total, au-delà de $1,478,680.05 
Pertes payées depuis sa fondation $18,707,996.76 

Bureau Chef à Toronto, Ont. Geo. A. C. Cor, Président ; J. J. Kenny, Vice-Président ; P. H. Situs Sec.

EVANS & JOHNSON, Agents Résidents, 1723 Notre-Dame, MONTREAL

Fondée en
1710 SUN FIRE INSURANCE LONDRES,

Angleterre.
La plus ancienne compagnie au monde, faisant exclusivement des opérations d'assurance contré le feu. 

Le surplus, au-delà du capital et des obligations-, excède $7,000,000.
Succursale Canadienne à TORONTO, Ont, • • - - H. M. BLACKBURN, Gérant.

V&F On a besoin d’agents dans tous les districts non représentés..

Piratait Satins Life iss. Sotiety of iv M
La meilleure Compagnie pour les Assurés et les Agents.

. . . Les agents habiles, et les personnes recherchant une position rémunératrice 
peuvent s’adresse? au bureau principal ou à aucun des agents généraux de la Compagnie.

Bureau Principal pour Ontario : Temple Building, Toronto, 
do do do Québec : Temple Building, Montréal.

THE FEDERAL LIFE ASSURANCE COMPANY
Bureau principal : HAMILTON, Ont.

CAPITAL ET ACTIF............................................................ $1,669,660 80
SURPLUS AUX PORTEURS DE POLICES......... . 723,257 77
PAYÉ AUX PORTEURS DE POLICES EN 1899  125,454 89

w Les Polices-Contrats les plus désirables, ““W
JAS. H. BEATTY, DAVID DEXTER, J. K. McCUTCHEON,

Président. Directeur Gérant. Surtnt. des Agences.
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S te Anne de Bellevue
Chantal Edm. de..................McLaurin Bros 500

S te Cunégonde
Meloche A....................... Joe. F. F. Dubois 148
David k Cie................Hudon Hebert & Cie 1S7

St Henri
Gongeon Hyp....................Montreal Loan k

Mortgage Co le cl.
Cardinal Richard et al...............M. Foocher 100
Asselin Sem..................... Georgiana Quintal 335

St Pascal
LabrieJohu............................P. P. Mailloux 147

Valleyfleld
Vfrner dis Théop........Léon Nap. Mallette

(dommages) 500
Winchester Ont

Beach A. W................................. M. E. Stem 150

Conr Supérieure
JUGEMENTS RENDUS 

Défendeurs. Demandeurs. Montants
- Ascot

Gauthier Willie et al.... Banque Nationale 300
Ditton

Plante Janvier...........................A. W. Giard 271
Eaton

Libby L. H. et al............. Banque Nationale 200
do ■■ .............. do 127

Garthby
B-irubé Chs.......... ........................T. Jacques 255

Montréal
Assomption Ry Co............... '.....Geo. Lebel 110
Burlangette W. A..............Sam. Craig et al 114
Barol-tJos.................................Jas. W. Pyke 325
Bergeron T. D. et al................ J. A. E. Dion 534
Banque d’Epargnes. ...Jos. Bamabé esqual 1616
Cité île Montréal..............Annie Maria Tabb 65

«'Cloutier Kéal........................John Simpson 3605
Canada Switch & Spring CÔ. .Jos. St Pierre 175
Deslauriers J.............. ...............Alf. Mackay 140
Daignault Alph..............'.....Eug. Lavigne• 200
Frigon Louis et al..........Alf. M. Wovenden 295
Gougeon Hyp..................... Cité de Montréal 116
Guilbault Godf........................ Adel. Monette 302
Hart W. T.........................................J. Ritchie 40
Jackson W. E,......................... Wm Copping 165’
Kourie Moise...................................   La Reine 50
Lussier Antj........................H. Laporte et al 211
Labrauche Jean............................. Chs Boyle 52
Labelle Aug. et al. .Dame Zaide Paré et vir 150
Le,guerrier J. A.................... .U. Pauzé et al 323
Mallette Dame L. Z. et vir..............Hon. S.

Pagnuelo 140
raquette Moise.... Montreal Loan & M. Co 957
Bat y Vital.  .............. Jas O’Shaughnessy 50
frade! Adol......................Dame T. Dudevoir 160
’ nsbnrg J. Barker et al............Wm S. Ball 112
D , Ottawa
BmvJcr Roderick et al..........The Shearer &

Brown Co 240 
do .......... do 198

Pointe Claire
Cnarlebois Isidore et al. .Dame P. Mitchell 1736

Souris .
Acorn Herbert H../.............. J.-B. Goodhue 105

St Adelphe
Thiffeau Phil................r............. E. Rinfret 112

Ste Cunégonde
Lamarre Wilf. et al.................. J. A. Drouin 1 272

St Jean
Forester John.......... St Maurice Lumber Co 975

St Laurent
Hogue L. T........................E. W. Villeneuve 102

St Louis Mlle End
Cyr Pascal............................... P. Beauchamp 130

Trois Rivières
Godin Dame J. E. ........................G. Lasalle 520

Vaudreuil
Aquin Jos........................L. E. Charhonueau 41

Weedon
Tanguay Ed..............>. Jenckes Machine flo 213

Westbury
Lepitre Ones.......................................C. King 396

Westmount
Bradshaw Geo..................A. L. Kent esqual 269
Phillips H. S. et al..............U. Garand et al 665
Bradshaw Geo......................Camille Bourdon 329
Führer Dame Ida L......................... John E.

Mathews et al esqual 3075

Cour de Circnit
JUGEMENTS RENDUS 

Defendeurs. Demandeurs. Montants
Absents .

Deschamps G......................... H. C. Cadieux 34
' Bedford
Viley John B................................... H. Cabana 5

Blue Bonnett
Trudeau P. sr..............................J. A. Gagné 84

Chartlervllle
Poisson Prudent....................A. Jetté et Cie 16

Cookahlre
Perouse Frk.......... Dame Rose D. Vineberg 1S

Côte des Neiges
Goyer Jos.................      Z. Moisan 16

Côte St Paul
Leduc G............................Dame K. Limoges 11

Coteau Station
Bray Nap.................................Louis Beaudry 77

Garthby
Laroche Odias fils......................... T. Jacques 41
St Denis J. A............... Banque d’Hochelaga 86

Granby
Jodoin N arc... ;............................... S. Laurin 29
Chabot Etienne............................P. Duchêne 99

Grand’Mère
BumaisJ. H.....................................S. Bureau 20

Lachine
Leger Léopold.. ..................L. D. Carignan 25

Lennoxvllle
Bemier Adol........................ ,T. W. Russell 9

Magog
Brisson Wm....................G. E. Manson et al 2S
Chamberlain E. H..................... Hovey Bros

Packing Co 63
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LS. DESGHENES
ENGANTEUR DE COMMERCE

------------ ET-------------

Jobber en Chaussures
No 60 rue ST-Jean

QUEBEC
N. B.—Messieurs les marchands de la campagne 

épargneront de l’argent en vennntme faire visite 
avant d’acheter ailleurs. J’ai constamment en 
mains toutes sortes de Jobs pour leur commerce

La Viatorine
EMULSION SUPERIEURE D’HUILE DE FOIE DE MORUE.

MirillV Toux, Bronchite, Asthme, Clip Kl I Rhume, Scrofule, Pituite, BUhlll I Dyspepsie,DObllltéGénérale. 
26c, 50e, $1.00 la bontellle. En vente partout.

DÉPÔT PRINCIPAL

Institution des Sourds - fluets, St-Louis du Mile End.

T. F. TRIHEY f
S*

..Immeubles.. :
Argent il prêter sur Propriétés de ville * 

et sur Fermes améliorées. v

ASSURANCES-EVALUATIONS

Téléphone Main 3090 >

Chambre 33, Bâtisse “ Imperial ” ^

107 RUE ST-JACQUES. ss

Les Hommes d’Affaires
Ont très peu de temps à dépenser. Je lue 
tiens à leur disposition à, toute heure 
du jour ou du soir.

Sn*0WRYf- ■:pEANERY

i GLACIÈRE BREVETÉE ]
ce

LA GLACIÈRE FAVORITE DES 
EPICIERS

! Cetto glacière possède maintenant des amé- . 
, liorations pui la rendent indispensable aux . 
, épiciers, elle a remporté des premiers prix et . 
, des diplômes aux Expositions de Montréal. , 
. Ottawa et Toronto. .
[ 12 modèles différents. !
[ Ecrivez pour catalogue et listes de prix. ]

; Xî. P. FABIEN
’ Propriétaire  ’

: Nos 3167 a 3171 RUE NOTRE-DAME:
• MONTREAL. :
► -

‘kAAA.AJt+.Jt.*. A. A AAAA.A.AA.A.AAAAA A AA Â

HARDOUIN LIONAIS,
D.C.D., L.C.D.,

CHIRURGIEN DENTISTE,
Gradué du " Philadelphia Dental College," licencié 

du Collège Dentaire de la P. de Q.

2359 RUE STE-CATHERINE
MONTREAL

TéL de Bureau: Dp 2498. Résidence, X. 870.

Téléphone Bell Main 2681

Marc A. Brodeur & Cie
Marchands
Tailleurs...

1858 Rue Notre - Dame
A quelques portes à l’ouest 
de la rue McGill,

MONTREAL.
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C,ingras K................................G. K. Manson
Whitehead A. J..........................M. Messier

Masklnongé
S; Pierre Louis............. Dame Elise Durand

Mekinao
Leblanc Octave sr........................O- Neault

“• Montreal
Aubiu Ferd................................. B. Leclaire
Aubry David............................ L. Goudreau
Archambault Alb............. Dame M. Belanger
Arcund Phil, et al..................E. Choquette
Bussière Fabien.....................,.J. J. Prume
Brown F. H............................ A. B°yce et al
Boulet Elz..............................Ë. Lamontagne
lirosseau H................................Nap. Breton
Bousquet Geo....................-.... L. P. Barette
Burns J..............................F. F Raymond

Bédard Ls ....................
heathy B. W. et al....,
Bourgouin G.................
Cuthbert John...............
Charbonneau J. B.. :...
Cité de Montréal...........
Carpenter J. L. et al...
Cadieux J. W...............
Chartrand W.................
Cadieux J. W...............
Corthorn H. G...............
Duun Sam.....................
Dumoulin Dame Benj..
Delisle k Jolicoeur........
Dunham E. H...............

... .D. L. Perrault 
.......J. A. Deneault

....J. A. Deneault

........G. D. Simard

Duval J........................ ......... J. W. Skelly
Drysdale (The) Wm Co. 
Dut’ault A......................

... E. Pewtresa et al

Lmond Fred................. .
Favreau Louis...............

....F. X. Chevalier

Fenner R.......................
Creuier Uldéric.............
Gravel Jos.....................
Gagnèr C......................

........J. C. Mollenr

Henley James...............
Horn Geo......................

............L. P. Dupré

Howard Jas. H..............
Lemire Henri...............
Lcdoux Misael.............
Longtin G. A...............
Leonard Mich................

The Bedenach et al

.... L. A. Lefebvre 

....... C. H. Laberge

l.épiue Eug............................ Oscar Laferrière
La] lierre <fc Laberge.......................P. Proulx
Lipemère E................Dame M. Beauchamp
Laiiyfville E. étal............... ,..E. Choquette
LiviDgston J. H.:.................. :H. Campeau
La]arrière Elie... .Dame Cr Levesque et vir
Leduc A........................................A. Gagnier
Latreille Os................................. G. Deserres
Lamoureux Dame P..D. A. Lafortune et al
Lalumière J....................... J. L. Boivin et al
Moreau Dame E. et vir... J. Christin Cie
Marcil ïhs.......................... H. Lamontagne
Mercier F. H.............................G. Chapleau
'dell R............................ E. M. McDougall

Pritchard C................. T. E. Kingsland et al
Prume J........................... .J. E. Scott
Prévost J. A.................. H. Archbald
Boy F. X......... ............... Sherivin Williams
Pennicks A. W,,............ ........Chs Gurd

Robinson W........ 32
Rancourt Dame A. et vir............... Dame M. »

Bourguignon 63
Robert Léa........... 9
Rémillard Flavien 8
Ricard L. et al... 47
Salomon Saul.... 7
Stephenson W. A,...............A. W. Glasford 22
Skelton F. C........ 20
Tétreault Is......... 8
Thouin Cyrille... 12
Vautier Map........ 10
Whittaker F........ .........  .... A. P. Murray 5
Wright F. G. et al................. S. Craig et al 29

Mont Royal Vale
Stewart Sam........ .Alex. Gatien et al esqual

Newport
17

Flanagau John... ...............W. E. Léonard 51
Ottawa

Lapointe D......... 14
Pointe Gatlnean

Laurin J. E... .4, 15
Rlchardvllle

Mercier J. E........ 52
Shawenegan

Blanchard Ls H. .Great West Life Ass. Co 27
Sherbrooke

Archambault V. E. R..........W. C. Dawson 62
Hammell John... .................C. H. Fletcher 22
Lambert Damase. ...................A. L. Dupuis

St Adolphe
15

Germain Aurèle.. 15
St André d’Acton

Adam Nap......... ......... J. P. Gendron et al 99
St Boniface de Shawenegan

Bélanger Lndger. 30
Ste Cunégonde

Chevrier Delphis 18
Marchand E....... 12

St Eustache
Brouillard A....... 12

St Grégoire
Poulet Aimé....... 40

St Henri
Gagnon Alf..... 10
Arteau Jos.............................F. X. Chevalier ‘ 23
Dugas Anth........ 25
Boiïtch F....... 6

St Hyaotiithe
Choquette Jérémie..................Mde A. Têtu 26
Lord F. X...................... S. Bourgeois & Co 11
Reeves L. & Cie.. ..The Jos. Tassé Cigar Co 36

St Jérôme
TrudelJos........... '."v;.................. W. J. Daly 15

St Léon
Boulanger Octave...................J. J. Turcotte 69
Boulanger Octave et al.......... do 68

St Lno
Goyette Louis.............................. Z. Lacroix 44

St Pierre Lac St Jean
Dorval Alf.................Frost k Wood Co Ltd 43\ St Sévérln
Chevalier^Jes.......................... J. A. Yandal 65
Desaulniers Emile...............J. A. Lanouette 23

42
35

54

49

46
24

6
25

8
14
12
40
58
49
45

5
43
14
35
37
50
47
35

5
11
77
11
55
16
25

8
66
14
20
23

6
7

11
16
31
51
19
13
46
11
20

5
56
52
'7
75

6
18
26
10
15
22
15

7
89
25

8
26
18
55

6
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J. CRADOCK SIMPSON & CO.
Propriétés Immobilières, Assurances, Prêts Hypothécaires

Administration de successions, Collection de loyers, Evaluations,
Achat et Vente de propriétés immobilières à commission............

181 RUE SAINT-JACQUES, - - MONTREAL.
ON DEMANDE) à acheter une maison 

double sur la rue Sherbrooke, ou au notfd 
de la rue Sherbrooke, dans les environs 
du Carré Saint-Louis.

A VENDRE — 2788, rue Ste-Oatherlne, 
à bas prix, pour clore une succession, une 
maison en parfait ordre. Pour plus am­
ples Informations, s’adresser à

H. M. SIMPSON,
No 29 Canada Life Building

TELEPHONE: MAIN 3344

E. R. GAREAU
ACENT D’IMMEUBLES

1511, RUE NOTRE-DAME, MONTREAL
Près de la rue Bonsecours.

TELEPHONE BELL Main 2154

r PAS DE STOCK COMPLET SANS
La meilleure à acheter.
La meilleure à vendre.

' La meilleure à employer.
Lee ingrédients sont tous absolument purs.

La véritable poudre à pâte “Cooks Friend," avec la 
marque sur chaque paquet, est en vente dans le gros.

BLEU CARRÉ PARISIEN

pAEÜ*H
SQUARE blQE

Le “Bleu Carré 
P arisien” estexempt 
d’indigo et ne tache 
pas le linge.

Il est plus fort et 
plus économique que 
n’importe quel autre 
bleu employé dans la 
buanderie

A obtenu une Médaille d’Or.

TELLIER, ROTH WELL & CIE. i
Seuls fabricants. MONTREAL

l PAQUETAGE 1Œ \ 
U ENVELOPPES as l

POUR TUYAUX. H

HUILES ET GRAISSES
3 POUR MACHINES. [a !---- k
^ The William C. Wilson Co., K

LIMITED ” je

vj 24 Front St. E., Toronto, Ont. ^
/*\ ^ E\ . E\ /1\ .i’n -1 - - T F
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St Thècle
Garueau J os..............................P. N. Chaillez 21
Roy Ft-rd..................................... J. A. Vandal 20

St Tl te
fiorleleau Alf,..................... .•............A. Béland 5

Trois Rivières
Coip. des Trois-Rivières...............J. McDonald 50
Morin Wm.........Batiscan Hiver Lumber Co 10
Dumas Zeph................................L. Dusseault 28
Richardson W. Fred.....................T. H. Argall 58
Simard Wm.......................................L. Fiché 10

Weedon
Haine Béuonie................................M. Allaire 10-
Pépin Johnny et al....................... do 15
Tanguay Ed et al...................Eastern T. Bank _ 26

~do ..............Dominion Lime Co 29
Tremblay Geo.................................. P. S. Doyle 59

do ................. C. O. Genest k Fils 89
Westbnry

Lee Abram................................. T. \V. Hussell 7
Meunier Arth....................................L. Proulx 22

Windsor
fiurke Wm J................... ;. J. A." Bégin et al 57

“Tabac.—Les marchands de tabac et 
les épiciers qui tiennent les tabaos ont 
intérêt à demander des prix et échantil­
lons à la maison B. Houde & Cie de 
Québec, les plus grands manufacturiers 
de tabacs ooupés et eu poudre du 
Canada. Les tabac sont de haute qua­
lité et les prix laissent un légitime profit 
aux marchands.

Le Fruit Défendu
Tel est le titjre sous lequel vient de 

paraître, chez Lemerre, 23-31, passage 
Choiseul, le nouveau roman de M. 
Joseph Bouchard,—titre alléchant entre 
tous, qui serait à lui seul un gage de 
Buecês. ' '

L’action se passé en Berry, au milieu 
de chatoyant8ipaysage8, de plaines sans 
fin, dont le charme pénétrant fnt au­
trefois chanté par George Sand.

Roman très moderne et aussi très lit­
téraire, “ Le Fruit Défendu ” traite de 
a passion sous toutes ses "formes. On 

>•}" voit tantôt mièvre et silencieuse, 
tantôt enflammée, jalouse ot folle.

Des caractères vigoureusement cray­
onnés, un dialogue élégant et facile, une 
trame habilement ourdie, font du “Fruit 
Défendu” une œuvre de premier ordre, 
o.oi ne sera jamais lue sans un malicieux 
sourire._

Personne n’oubliera la perversité de 
•Madame Bergerette, ni la naïveté de son 
ïieux mari ; ce sont des types qui feront 
certes bonne figure à cQtô des héros les 
Pins célèbres de nos meilleurs romans 
contemporains.

V entes enregistrées 
à Montréal.

Pendant la semaine terminée le 
26 mal 1900

MONTREAL EST 
QUARTIER 8T-JACQUE8.

Rue Ernest, No9 19 à 23. Droit de ré- 
mérée dans lot 1200-34A. avec maison en 
pierre et brique, terrain 24 x~7t.6 d’un 
côté et 71.9 de l’autre supr 1719. Wilfrid 
J. Wilson à Pierre A. Gagnon ; $7000 
[60952].

Rue Ernest, Nos 13 à 17v Lot 1200-35a, 
avec maison en pierre et brique, ter­
rain 24 x 71.6 d’un côté et 71.4 de l’autre 
supr 1714. Jos M. Wilson à Pierre A. 
Gagnon ; $7000 [60963].

Rue SherbrooKe. Lot 1213 6, terrain 
25 x 98 d’un côté et 97 de l’autre supr 
2437 vacant. Anastasie Poissant épse de 
A. Duperrault à Victoria Gougeon épse 
de Olier Jutras ; $2300 [60954].

QUARTIER 8T-LAURENT

Rue St Edouard, Nos 1 à 6. Lot 6î9 ind. 
487, avec maison en brique, terrain 33 x 
41.6 supr 1370. Enoch James à Sarah 
James veuve de Wm S. Jeffrey ; $2500 
[50923].

Rue St Laurent, Nos 882 et 884. Lot 
11-42, avec maison en brique, terrain 
25 x 92. Çsdras Trépauier et al a Joseph 
E. Trépanier ; $2600 [50929],

Rue St-Urbain, No 19 à 27. Lot i ind. 
804, avec maison en brique, terrain 138 
x 153. Louis J. B. Martin à Godfroi A. 
Turcdt; $1900 [50958].

QUARTIER 8T-LOUI8

Rue Cadieux, Nos 680 et 682. Lot 941-1 
pt 941-4, avec maison en pierre et bri­
que, terrain 36 x 80. Cha F. Lalonde à 
Edouard Masson ; $11000 [50945]

QUARTIER 8TB-HARIE

Rue Gain, Nos 437 et 439. Droits dans 
lot pt 1171, avec maison en brique, ter­
rain 25 x 76 supr 19o0. Mary Ann Mc­
Carthy veuve de Wm Thompson à 
Fabien Rioerdy ; $160 [50927]. •

Rue Tansley, Nos 15 et 17. Lot pt 
S. O. 475, avec' maison en brique, terrain 
50 d’un côté 52 de l’autre x 104, supr 
6304. Joseph Dansereau à The Laurie 
Engine Co. ; $3300 [40936].

Rues Maisonneuve, Nos 206 à 210, 
Logan Nos 290 à 296. Lot 819, avec mai­
son en brique, terrain 45 x 90. Rose 
Anna Limoges épse de Hermas Gariépÿ 
àEvaStAmand épse de Albert Jetté; 
$8900 (à rémérée) [50943]. '
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$2,500 à prêter, 6 p. C.
Première Hypothèque, propriété de ville.

EMILE JOSEPH, L. L. B., Avocat
. . NEW YORK LIFE BLOC., MONTREAL
Chambre 7(11. Tel. Hell Main 1787

THE WESTERN LOAN & TRUST CO.
-(LIM1TKE)-

C0N8TITUEE PAR AOTE SPECIAL DE LA LEGISLATURE

Boréaux : Edifice de la Compagnie, 
ü'o 9 rue Saint-Sacrement, - - • Montréal, P.(j.

DIRECTEURS.
Hon. A. W. Ogilvie ; MM. W. H. Comstock ; W. 

Barclay Stephens ; R. Préfontaine, M. P.; R. W. 
Knight: John Hoodless; J. N. Greenshields, C. R.; 
W. L. Hogg. OFFICIERS.
Hon. A.W. OoiLviE, Prés., R. Préfontainc, M.P., 

Vice-Président : —W. Barclay Stephens, 
Gérant; J. w. Michaud, Asst-Oérant. 

Procureurs MM. Greenshields & Greenshields. 
Banquiers: The Imperial Bank of Canada. 

Cette Compagnie exerce les fonctions de Syndic 
Administrateur, Exécuteur, Fidéi- Commissaire 
Receveur, Curateur aux Aliénés, Gardien, Liqui­
dateur, Etc., et aussi d’agent pour ces fonctions.

Débenturos émises pour trois ou cinq ans. CeB 
débentures et l’intérêt peuvent être perçues en 
aucune partie du Canada, sans frais.

Pour autres détails s’adresser au Gérant.

Il y n profit pour les marchands à vendre les 
produits bien annoncés.

LES PILULES DE LONGUE-VIE 
DU CHIMISTE BONARD

ont une vente toiuours croissante. .. .$4 00 la doz. 
â% escompte à 30 jours. Se détaillent à 5Sc. la boite. 
6 boites pour $2.50. Dans toutes les pharmacies et 
épiceries de gros ou directement à la Cle Médicale 
Franco-Coloniale, 202, ru. Saint-Denis, Montréal.

Modes d’Été 
Pour Hommes
V Dans les Derniers Genres -

Coupe Parfaite, Façon Soignée,

Prix Raisonnables.
1 .

A. L. Brault
MARCHAND-TAILLEUR

No 53, rue Bleury, Montréal.
TEL.. MAIN 1961

R. WILSON SMITH
COURTIER EN

DEBENTURES

■
 Débentures Municipales, des Gou­
vernements et des Chemins de Fer 
achetées et vendues. -:-

Débentures de premier ordre pour 
placements de fonds en fidéi-dé­
pôts, toujours en mains.-:- -:- - 
Bâtisse Standard Life ’

151 rue St-Jacques, Montréal
Importateur, Expirtatear 
et Manufacturlei en groi 
de FOURRIRES-a» 
tous genres pour hommes 
femmes et enfants. Les 
plms hauts prix dn marché 
seront payés pour tontes 
sortes de iourruris non- 
apprêtées.

N. B —Le plus haut prix 
payé pour cired’abjlllea et 
ginseng.

»«*****>«

HIRAM JOHNSON
494 RUE ST-PAUL, MONTREAL.

A VENDRE
et-

ECHANGER
Propriétés 
payant

Conditions faciles. Bonne Idéalité.

Maisons à Louer.
Argent à Prêter.

I Art. CoBourassa & Cie
26|Rue Saint-Jacques.”
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MONTREAL OUEST 
QUARTIER STB-ANNE

Rue des Sœurs Grises, Nos 40 à 44. 
Lot 1579, avec maison en bois, terrain 
Hi.6 x 98.8, supr 10600. Charles’A. L. 
Porteous et al à James Meldrum et R. 
A. Gentles ; $10500 [133786].

QUARTIER ST ANTOINE 
Rue Bishop. Lots 1703-25, 26, terrain 

20 x 103, supr 2060, chacun vacants. Fre­
deric W- Hudson à Wm E. Phillips; 
S4400 [133776].
' Rue Bishop. Lots 1703-26, pt S. E., 
1703-25, terrain 21.1 x 103 vacant. Wm 
Ellegood Phillips à Rev. Jacob Ellegood; 
$3148.80 [133777].
' Rue des Inspecteurs, Nos 149 à 157. 
LÏt pt959, 961, avec maison en brique, 
terrain 150 x 45. Dame Catherine Baker 
Murphy Vve de John Baker Murphy à 
James J. Murphy ; $16000 [133782]. 
HOOHELAGA ET JAOQUES-CARTIER

QUARTIER HOOHELAGA
Rue Frontenac. Lot 166-330, terrain 

22 x 80, supr 1760, vacant. La faillite 
Chs Lamoureux à Jos. Harm. Orevier ; 
$28 [84844].

Rue Frontenac. Lot 166-330, terrain 
22 x 80, vacant. Jos. Horm. Crvier à Ed. 
Chs. Emard ; $200 [84845].

QUARTIER ST DENIS 
Rue Huntley. Lot J N 8-477, terrain 

25 x 100, vacant. The St. Denis Land Co 
à Nap. Hénault ; $187.50 [84791].

Rue St-Hubert, Nos 1474 à 1480. Lots 
7-28, 29, avec maison en brique, terrain 
50 x 90. Le Shérif de Montréal à Ida 
Lamoureux, épse de J. Bte Labelle ; 
$879.25 [84812].

Rue St-Hubert. Lots 7-761 et 762, ter­
rains 25 x 109 supr 2725 chacun, vacants. 
The St-Denis Land Co à Wencelas 
Plante ; $299.75 [84828].

Rue Garneau, No 11. Lot 233 avec 
maison en bois, terrain 46.9 x 85.3 supr 
3985. The Montréal Loan & Mortgage 
Co à John McKay et uxor; $800 [84843]. 

QUARTIER ST GABRIEL 
Rue du Grand Tronc, No 237. Lot 3070 

avec maison en bois, terrain 42,6 x 85.3 
supr 3623. Henry Armstrong à Frederic
Roy $1500 [84854].

Rue St-Oharles, Nos 219 à 223. Lot pt 
2562 avec maison en bois, terrain 48 x 98, 
supr 4704. Victor St-André à Julia St- 
André, vve de Edm. Giroux ; $4500
[84886], .

QUARTIER ST JEAN-BAPTISTE 
.‘lue St-André. Lot 11-40, terrain 22 x 

84 supr 2068, vacant. O. Rollin & Cie à 
Joseph Ferron ; $600 [84796].

Rue Mentana, Nos 560 et 562. Lot 11-15, 
avec maison en.brique, terrain 22 x 94,

supr/2068. Stn. D. VaLiêres à Joseph 
Arthur Savard ; $1700 [84815].

Rue Durham, No 21. Lot 1-185, avec 
maison en bois et brique, terrain 25 x 
103 supr 2576. Tréfilé Berthiaumeà Oné- 
sime Béland ; $1000 [84865].

Rue St Hubert. Lo'S 12-120, L21 pt N. 
O. 12-122, 2 terrains 25 x 109.9 supr 2744 ; 
1 do 23x109.9 supr 2524.6 chacun vacants. 
Anthime Paquette à Victor Morui ; $3500 
et autres considérations [84868].''

.. ST LOUIS—MILE END
Rue Clark. Lots J S1M09S, è N 11-1160, 

1 terrain 25 x 88 ; 1 do 25 x 84 chacun va­
cants. The Montreal Investment and 
Freehold Co à Isaïe Labelle; $340.19 
[84785]. •

Rue Clark. Lots J S 11-1098, J N11-1160, 
1 terrain 25 x 88 ; 1 do 25 x 84 chacun va- 
sants. Isaïe Labelle à The St Lawrence 
Investment Sy ; $300 (à rémérée) [84787].

Rue Oadieux. Lot 137-138, avec mai­
son en brique, terrain 42 6x87.6 supr 
3718. Aldéric Guilbault à Henri Paquin ; 
$5000 [84808].

Rue Hutchison. Lot J 12-8-28, terrain 
25 x 110.6 vaoant. Louise Buchanan 
Brown à Abondius Galarneau ; $690.63 
[84821].

Boulevard. Lots 13-12-1, 13-13-1, ter­
rain 23 x 76 ; 1 do 13 x 75. O. J. McCuaig 
à George Alph. Monette ; $700 [84836],

Rue St Laurent. Lot 10-21, terrain 25x 
110 supr 2750 vacant. Rosalie Thompson 
épse de Ferd. Biyard à Pierre Arsène 
Beaudoin ; $500 [84850].

Rue St. Laurent. Lot J N. 74, avec 
maison en pierre et brique, terrain 42. 
6 x 85. Agnès Anastasie Gaudry dit 
Bourbonniêre épse de Magloire Hotte à 
Arménie Chevalier; $5700 [84866].

Avenue du Parc. Lots 12-2-82, avèc 
maison en pierre et brique, terrain 24 
x 93.6. Viotoria Goueeon épse d’Olier 
Jutras à Anastasie Poissant épse de 
Adol. Duperrault ; $5000 [84881].

STE-OUNEGONDE.
Rue Souvenir. Lots 386-192,198, 199 et 

200, avec maison en pierre et brique, 
terrain 97.3 x 124.7 d’un côté et 131.2 de 
l’autre. Elizabeth Smarth Vve de James 

• Howley à The Montreal Loan & Mort­
gage Co. ; $10000 (Dation en paiement) 
[84846]. , - v

Rue Souvenir. Lots 386-205, 208. Quar­
tier St Anioine. Lot pt 1639-67, terrain 
supr 5280 vaoant. Rich B. Angus & 
Ths G. Shaugnes9y à Domina Gagné ; 
$3009.60 [84859].

WEBTMOUNT. «.
Ave. Grosvenor. Lots £ S. 219-42, avec 

maison en pierre et brique, terrain 25 x 
111. Duncan McLennau à Sarah Ann 
Bronsdon Vve de Wm Hall ; $6000 [84829]

. - * - * - ’ " "



728 LE PRIX COURANT

Farine Préparée
(SELF‘RAISING FLOOR)

de Brodie & Harvie

Téléphona 13.

JOS. AMYOT
No 45 rue Dalhousie,

eet aujourd'hui la farine préférée 
des ménagères. Elle donne une ex­
cellente patisserie, légère, agréable 
et recherchée par les amateurs.
Pour réussir la patisserie avec la 
farine préparée de Brodie & Harvie.

suffit de suivre les directions im­
primées sur chaque paquet.

10 et 12 RUE BLEUHY, MONTBEAL

QUEBEC 
Négociant en Marohandlaea

Européennes, 
Américaines,

et....

Canadiennes.

G. EUE AMYOT
IMPORTATEURS D'ARTICLES DE

Mote et Haute Fantaisies
EUROPÉENNES ET AMÉRICAINES 

Téléphone 887 - ♦ En groi seulement

59, rue Dalhensie, B. V., Québec

AMINE & CIE
Importateurs et Jobbers

— EN —

Marchandises Sèches
Générales

DE TOUTE8 SORTES.

340 et 342 Rue St-Paul
. — ET —

17S et 111 nie ht Cnnolmlres
MONTREAL.

Almanach Agricole, 
Commercial et Historique

POUR 1900
RcnscigneniPiits les plus complets sur l'Eglise du 

Canada, le Gouvernement, etc., etc. '
5 Cts l’Exemplaire.

Almanach des Familles,
POUR 1900

Belles histoires, légendes, conseils pratiques.
En vente chez tous les librai- 5 Cts
res et principaux marchands. l'Exemplaire.
J. B. Rolland & Fils, Editeurs, rue St-Yincent, Montréal r

..I

UlilHCifRm

J. W. HII.il
Propriétaire d’Entrepots
ENTREPOT, REFRIGERATEUR PUBLIO 

POUR EFFETS PBRISSSABLBS EN| 
DOUANE OU LIBRES

Entrepot No 73 
Magasin: Bureau:

Coin des rues a No 48 rue William 
William et Queen " MONTREAL

Marchands
Ne laissez pas vieillir vos 

comptes. Faites les collecter 
ou vendez-les à

JEAN C. BRAZIER,
97 rue St-Jacques. 

Tel. Main 2784._______ ‘

| Ne jouez pas avec lTsâwj
$ MAIS EMPOYEZ )

VITO j
| La Poudre de Savon de Castille j

Elle nettoie tout 
et n’abime rien.
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Ave Grosvenor. Lot J N. O. 219 22, ter­
rain 25 x 111, vacant. Tbe Westmount 
Land Go à George E. Blackwell ; $825 
[84830],

8T-HENRI.
Rue Beaudoin. Lot 1722-71, avec mai­

son en bois, terrain snpr 2208. Moïse 
Rodrigue à Christine L. Réné, épse de 
Alf. Mallette ; $300 (à rémérée) [84367], 

MAISONNEUVE
Ave Lasalle. Lot 8 616, terrain 25x100, 

vacant. La Banane du Peuple à Narcisse 
Bonoher et nx ; $550 [81788],

Ave Lasalle. Lot 8.615, terrain 25x100, 
vacant. La Banque du Peuple & Nar­
cisse Boucher fils ; $550 [84789],

VERDUN
Avenue Church. Lots 3405-266 et 267 

terrains 25 x 114, supr 2850, chacun va­
cants. La succession Daniel Hadley à 
Alfred Mentha ; $850 [84870].

Ave. Church. Lots 3405-319 et 320, 
terrains 25 x 114, supr 2850 chacun va­
cant. La succession Daniel Hadley à 
Albert Lalonde et J. O. Lalonde ; $627 
[84871]."”' ‘

NOTRE-DAME CE GRACES
Lot pt 200. avec un. édifice en pierre, 

terrain 2x3 arpents. Les Religieuses 
du Précieux Sang à la Communauté des 
Sœurs dô Charité dej| la Providence ; 
$74000 [84885].

8T LAURENT
Lots 454-105 et 106. Joseph Loporte à 

Joseph Clément; $550 (Promesse de 
vente) [84799].

LACHINE
1er et 2me Avenue. Lots 916-68 et 71, 

terrain 50 x 120 chacun vacants. James 
Armstrong & J. J. Cook à Onésime Bour- 
relle ; $295 [84817].

POINTE AUX TREMBLES
Lots pt 208 et 209. André Brisset à 

The Montreal Terminal Ry Co ; $1.00 et 
autres bonnes et valables considérations 
[84782].

STE ANNE DE BELLEVUE
Lots 281 et 282, JS 280. Ernest Ed. 

Kent à George Henri Kent ; $500 [84847]

Weatmoont............... 6,825 00
8t Henri...................... 300 00
Maisonneuve.............  1,100 00
Verdun........................ M77 00
N.-Dame de Grâoes.. 74,000 00

__________ $208,835 72
Les lots à bâtir ont rapporté les prix 

suivants :
Rue Sherbrooke, quartier St Jacques, 

94fo le pied.
Rue Bishop, quartier St Antoine, 

$1.45 le pied.
Rue Frontenac, quartier Hoohelaga, 

life le pied.
Rue Huntley, quartier St Denis, 7Jo 

le pied. . V •
Rue St Hubert, quartier St Denis, 7Jc 

le pied.
Rue St André, quartier St Jean-Bap­

tiste, 29c le pied.
Rue Clark, St Louis-Mile End, 8c le 

pied.
Rue Hutchison, do 25c le pd.
Rue Boulevard, do 26o le pd.
Rue St Laurent, do 181/5olepd.
Rue Souvenir, Ste Cunégonde, 66 9/10o 

le pied.
Ave. Grosvenor, Westmount, 30o le 

pied.
PRÊTS ET OBLIGATIONS HYPOTHEOAIRE8
Pendant la semaine terminée le 26 

mai 1900, le montaut total des prêts 
et obligations hypothécaires a été de 
$86,875, divisés comme suit, suivant ca­
tégories de prêteurs:.

Particuliers ................. $ 37,225
Successions................... 18,650
Oie* de prêts................. 26,000
Autres corporations.... 5,000

-------  $86,875
Les prêts et obligations hypothécai­

res ont été consentis aux taux de :
4J% pour $10,000.
6 % pour $1,400; $5000 ; $12,000 et $21,000. 
6J% pour $2,000 ; $2,500 et $8,650.

Les autres prêts et obligations hyoo- 
thécaires portent 6 pour cent d’intérêt à 
l’exception de $300,à 7 p.c.

Voici les totaux des prix de ventes
par quartiers : . .

8t Jacques.................. 16,300 00
St Laurent.................. 7.000 00
St Louis..............................11,000 00
8te Marie..................... 11,450 00
Ste Anne...................... 10,500 Q0
St Antoine.................. 22,548 60
Hnchelaga................... 228 00
St-Denis...................... 2,166 50
St Gabriel...................... 6,000 00

/St Jean-Baptiste........ 6,80ü 00
^-7 St Louis-Mile End.,.. 18,230 82

SteOunégonde...........  13,009 60

Le Triomphe de l’Amour
par Jos. Bouchard; librairie Alphonse' 
Lem6rre, éditeur, 23 Passage Choiseul, 
Paris.

Opinion de Armand Sylvestre sur ce 
roman :

“Je m’attarderais volontiers davan­
tage au Triomphe de l'Amour, lenouveau 
roman de M. Joseph Bouchard. Le sujet 
n’est pas sans analogie avec Jacques de 
George Sand.

“ Le livre est de belle allure et tout à 
fait intéressant.”

. “ Armand Sylvestre.”
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à tout coup !
L'Exterminateur Common Sense contre les 

Rats, les Souris, les Coquerelles et les Punaises.
Le soul remède de confiance connu.

En vente partout.
Bureau : 381 Rue Queen Ouest, - Toronto.

Méfiez-vous des Imitations sans valeur.

ARCHITECTES ETC.

V. LACOMBE,
897 rue Ste-Catherine.

JCMILE VANIKR, :
■ L. Ingénieur Civil et Architecte.

Ancien élève de l’Ecole Polytechni­
que. Constructions Civiles et Reli­
gieuses, Aqueducs, Egouts, Pava- 
vagcs. 20 années de pratique.

107 rue St-Jacques, Montréal.

jj p I^JONTBRIAND,
Architecte et Mesureur,

No 230 rue St-André
Montréal.

___  MENUISERIE
I f'iHARBONNEAU & Cn^Manufacturim. 
I. \J Spécialité; Balcon, galerie en tournage 
lucarne et menuiserie do fantaisie de tout genre! 
Nos 1890 à 1896 rue St-Laurent, Mile-End.

PEINTRES

LzTi
Peinture et Décoration à bon marché,

. No 215 rue Richelieu,
Ste-Cunégondo.

O. M. LAVOIE,

Peintre -Décorateur,
Peintre d’Knseignes 
et de Maisons. -:- -:- 

Tapissier et Blanchisseur,
No 182 rue St-Hubert,

Telephone East 1412. • / Montréal.

UNE MEDECINE IDEALE
Four la famille. Contre l'Indigestion, l’état bilieux, le mal 
de tète, la constipation, le m aurai 8 teint, la mauvaise 
haleine, et tons les dérangements de l’estomac, du foie et 
des Intestins.. _

. Les “ BIP ANS TABULES ’> 
Agissent doucement et promptement Une digestion par­
faite résulte de leur emploi. Une seule soulage. Eu rente 
par tous les pharmaciens, ou envoyées par malle

Blpans Chemical Co., 10 Spruce St., N.Y.

BOIS

Tel. Bell 8141 Tel. Marchands 1381

T. PREFONTAINE & GIE
Limité

Bois de Sciage et de Charpente
GROS ET DETAIL

Bureau : coin des rues ET TRACY
STE-CUNEGONDE

Glos h bois. le long du Canal Lachine, des deux 
côtés. Téléphone Bell 8141, Montréal..
Spécialité : B0I9 préparés de toutes façons, assortis 
par longueurs et largeurs e& grande quantité.

Laurence & Robitaille
MARCHANDS DE

Bois de Sciage et de Charpente
BUREAU ET CLOS

Coin des rues Craig et St-Denis
Bell TéL; Main 1488. MONTRE-A.!.
Tél. des .Marchands, 804.

CLOS AU CANAL
Coin des Rues William et Richmond

Bell Tél., Main 3844

PLATRE ET MARBRE

HORMISDAS CONTANT, Entrepreneur Plâ­
trier, 290 rue Beaudry. Phone Bell E. 1177.

£ QOUVILLE,

PLOMBIERS ETC.
ILLE,
137b rue St-Urbain, Montréal. —

L^IRARD & CIE, Plombiers, Couvreur», 
. VJ Ferblantiers. Spécialité; Corniche eo 
télé galvanisée. 695 me St - Denis. Tel. Mar­

chands 1910. Tel. Bell, Est 1017. _

Bell Tel. East 1517. tout ouïraoe cabamr

J. G. DUQUETTE
Autrefois de la 

Montreal Roofing Co. '

Couverture et Pavage
- - GENERAL--

Bureau et Atelier, 949 de Montigny, Montreal.
Spécialités pour les couvertures en Gravois et en 

Ciment. Planchers en Asphalte, Planchers en 
Volcanite, Caves mises à l'épreuve’des rats et 
de l’humidité., ,

Réparations de toutes sortes laites avec promp­
titude. • .

Neige enlevée des toits par des hommes expéri­
mentés.

7902
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La Construction
M. Victor Roy, architecte, prépare les 

plans et devis pour le couyent que les 
Révérendes Sœurs Ste Anne feront re­
construire à St Jacques de l’Achigan. 
Cet édifice aura une dimension de 100 x 
56, avec- projection sur la façade et 
l’allonge de la chapelle 70 x 45, à 4 éta­
ges. Les soumissions seront demandées 
sous peu. ______ ■

M. Joseph Venne, architecte demande 
des soumissions pour 2 maisons formant 
10 logements que la Communauté des 
Petites Filles de St Joseph fera ériger 
sur les rues Berri et Libelle.

M. Jos Sawyer, architecte, prépare les 
plans et devis pour un hôtel de 50 x 50 
avec allonge de 30 x 20 que M. C. Larin 
fera ériger à St Eustache. Les soumis­
sions seront demandées sous peu.

PERMIS DE CONSTRUIRE A MONTRÉAL

Rue Huron, Nos 26 et 27, une bâtisse 
formant 2 .logements, 24x30, à 2 étages, 
en brique, couverture en gravoi9 ; coût 
probable; $1,000. Propriétaire, Ovila La- 
belle ; maçons, Bélanger & Guernon ; 
charpente, Bélanger.

Coin des rues St-Paul et Dupré, un 
entrepot, 97.9x76, à 3 étages, en brique, 
couverture en gravois rosine et feutre. 
Propriétaire, Reinhardt & Cq. ; archi­
tecte, N. Brown ; maçons, Rhéaume & 
Dansercau ; brique, Rhéaume & Dânse- 
reau ; charpente, Reinhardt & Co.

Rue St-Denis, 4 maisons formant 9 lo­
gements 110x40, à 4 étages, en pierre et 
brique, couverture en gravois : coût
probable, $5,000 pour une et $4,000 pour 
chacune des autres. Propriétaire, A. 
Duperrault; architectes, Bernier & 
Brodeur; maçons, Deneault & Frère; 
charpente, A. Duperrault.

Rue Beaudry, Nos 398 et 400 2 côtés de 
maison formant 5 logements, 43 de front 
-i en arrière x 55, en bois et brique, cou­
verture en gravois; coût probaple $2200 
pour chaque côté. Propriétaire, A. 
Mireault; charpente, Naud & Germain.

Rue Marie-Anne, une bâ'.isse formant 
logements, 24 x 28, a 3 étages, en brique, 

couverture en gravois ; coût probable, 
ÇlSOO. Propriétaire, C. H. Laurier.

Rue St-Laurent, Nos 623 et 625, répa­
rations et modifications à une bâtisse.

731

Propriétaire, M. D. Young ; maçon, D‘ 
Larocque; charpente, Adélard Gravel.

Rue Bishop, 2 bâtisses formant 2 loge­
ments, 56 x 89, à 3 étages, en pierre et 
brique, couverture en gravois ; coût 
probable, $5000 chacun. Propriétaire, 
A. Bélanger ; architecte, J. Brousseau ; 
maçon, O. Martineau ; charpente, Cha- 
pleau & Lebœuf.

Coin des rues Sce-Catherine et St 
Christophe, modifications et répara­
tions à un bâtisse ; coût probable, $1800.’ 
Propriétaire, M. Rodrigue ; maçons, 
Amiot & Lemay ; charpente, Labreeque 
& Mercier.

Ventes par le Shérif.
Du 5 au 12 juin 1900.

DISTRICT DE MONTREAL

Les Liquidateurs de La Banque Ville- 
Marie vs Paula S. Gauthier et al. 

Montréal—La partie des lots 64-59 et 
60 du quartier Hochelaga, situés rue 
Desery.

Vente le'7 juin, à lOh. a.m., au bu­
reau du shérif.
Les Liquidateurs de la Banque Ville- 

Marie va Joseph Gauthier. 
Montréal — La partie du lot 93 du 

quartier Hochelaga, situé rue Malbo- 
rough, avec bâtisses.

Vente le 7 juin, à 2 h. p. m., au bureau 
du shérif.
Dame Vve Wm S. Gillelan va John Mc- 

Conniff et al esqual.
Montréal—La moitié sud-est du lot 

468 du quartier St Laurent, situé rue St- 
George, avec bâtisses.

Vente le 8 juin, à 10 h. a.m., au bureau 
du shérif. •.

Adol. Charette V8 P. J. Dumont. 
Montréal — Les lots 8-282 à 286 du 
uartier St Jean-Baptiste, situés rue 
oyer, avec bâtisses.
Vente le 8 juin, à 11 h. a.m., au bureau 

du shérif.
Dame Pierre Vincent V8 Pierre Vincent.

Longueuil—Les lots 88, 89 et 90, avec 
bâtisses. .

Vente le 7 juin, à llh. a.m., à la porté 
de l’église paroissiale.

A. H. Sims V8 Hypolite Gougeon.
St Henri—Les lots 857 et 858, situés 

rue St Jacques, avec bâtisses.
Vente le 7 juin, à 11 h. a. m., au bu­

reau du shérif à Montréal.
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Robt C. Cameron us Geo. Baillie.
Longueuil—Le lot 158-4, avec bâtisses.
Vente le 8 juin, à llh. |a.m., à la porte 

de l’église paroissiale. .
Dame Vve J. C. Hy Delisle us Robt 

R. Goold.
Montréal—Le lot 399 du quartier St 

Jean-Baptiste, situé rue St Dominique, 
avec bâtisses. ■

Verne le 7 juin, à 3h. p. m., au bu­
reau du shérif.

DISTRICT DE BEDFORD
Jules Van Nienvenhuyse vs La Corpo­

ration de la Ville de Farnham et al.
Farnham—Les bâtisses érigées sur les 

lots 608 et 510, avec dynamos, etc.
Vente le 9 juin, à*9 h. a. m., à la 

porte de l’église paroissiale.
DISTRICT DE CHICOUTIMI 

Michel Tapin V8 Alex. Leclerc.
Canton Delisle—Le lot 37 du 2e rang, 

avec bâtisses. '•
Vente le 6 juin, à lOh. a.m., au bu­

reau d’enregistrement à Hébertville.
Joseph Shehyn us-Dufour & Tremblay.-

St Jérome—La partie du lot 46, avec 
bâtisses.

Vente le 6 juin, à midi, à la porte de 
l’église paroissiale.

DISTRICT DE ST FRANÇOIS
In re Edm. M. Huot failli.

Cookshire—Le lot 2012, situé avenue 
des Erables, avec bâtisses.

Vente le 5 juin, à lh. p.m., au bureau 
du régistrateur.

DISTRICT DE ST-HYACINTHE 
Alex. McDougall us L. H. Gauvin.

Acton Vale—Le lot 344, avec bâtisses.
Vente le 6 juin, à lOh. a.m., à la porte 

de l’église St André.
DISTRICT DE TERREBONNE
J. B. Guay us J. B. Richer.

St Jérome—Les lots 639 et 641.
Vente le 6 juin, à lOh. a.m., à la porte 

de l’église.paroissiale. ‘
DISTRICT DES TROIS-RIVIERES

Les Liquidateurs de la Banque Ville-
Marie us Chs McCaffrey.

Nicolet—Les droits sur les lots 406 et 
373, avec bâtisses.

Vente le 6 juin, à 10b. a. m., à la porte 
de l’église paroissiale.

Une curieuse araignée
Nous devrions plutôt, dire une curieuse 

toile d’araignée, que l’on ne -découvre 
jamais le jour, car elle est repliée soi­
gneusement tous les matins par l’ani­
mal qui la tisse. Celui-ci ee nomme 
l'Epeiroides bahiensis, et se rencontre â 
Para, où ses mœurs ont été observées par 
M. Gœldi et surtout par son fils, qui a 
passé des nuits à cela.

Dès que le soir arrive, l’araignée tisse 
sa toile, et, durant la nuit, elle capture 
un certain nombre d’insectes, qui vien­
nent se prendre dans les mailies de ce 
filet aérien : ce mot de filet est fort 
exact, car, à l’arrivée de l’aube, l’arai­
gnée ramasse sa toile comme un pêcheur 
le fait de ses rets, et une fois le soleil 
levé, elle passe son temps à y chercher 
les proies capturées qu’elle dévore. Le 
soir, elle se remet à l’œuvre et fabrique 
un autre filet qui lui-rendra les mêmes 
services. '

Ciments pour le verre
(1) Prenez du fromage blanc, pétrissez- 

le et lavez-le dans l’eau chaude, puis 
quand il ne restera plus que des parties 
insolubles, vous comprimerez le résidu 
dans un linge fin de manière à en expul­
ser tout le liquide qu’il contient encore. 
Ce résidu aura alors l’aspect de la raie 
de pain, vous le ferez sécher, vous le 
réduirez en poudre et vous le mettrez 
dans un flacon pour vous en servir à 
l’occasion. Lorsque vous voudrez mas­
tiquer ou cimenter un objet en verre, 
vous triturerez dix parties de cette 
ppudre avec une partie de chaux, vous 
humecterez avec de i’eau et vous obtien­
drez une pâte très adhésive que vous 
devrez employer immédiatement, telle 
quejle et à froid ; elle séchera très rapi­
dement et ne se ramollira ni à l’humidité 
ni à la chaleur.

(2) Délayez du plâtre en poudre im­
palpable aans de l’hile fine et faites-en 
une pâte bien liée; ajoutez-y du blanc

TOUR DU’MONDE. — Journal des voyages et 
des voyageurs. ^.Sommaire du No 20 (10 Mai 1000). 
—lo Voyage en Patagonie, par M. le Comte Henri 
De La \ aulx.—2o A travers le monde : Les Pamirs 
en 1900, par G. Saint-Yves.—A travers Cuba, lie 
Santiago à la Havane à pied, par G. Labailie- 
Lagrave.—3o Questions politiques et diplomatie «es: 
La Corée depuis le traite de Chimonoseki. par 
Villetard de Lagueric. — 4o A travers la nature:

-Un nouveau Klondykc, par Charles Rabot.— >0 
Livres et Cartes.—60 Conseils aux voyageurs : Pre­
cautions recommandées aux Visiteurs oe l'Expo-i- 
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pas perdre son argent ; Prenez garde aux voleurs, 
par Paul Combes. . .
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